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MONACO DE TROIS-RIVIÈRES

> Un dur coup pour
    certains commerçants

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Alors que les organisateurs du Monaco de Trois-Rivières se disent satisfaits de la façon dont s’est déroulé l’événement 
qui a animé les rues du centre-ville pendant tout le week-end, certains commerçants déplorent que les obstacles à la 
circulation causés par l’aménagement du circuit urbain aient découragé les clients.                    À LIRE EN PAGES 3 ET 34
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Après Elvis Story, 
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Le graffiti gagne ses lettres de noblesse
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Un chien 
policier 
suspendu
The Associated Press

Sun Valley, Idaho — Un chien 
policier de Sun Valley, en Idaho, 
a repris le collier après avoir été 
«suspendu» pour avoir attaqué 
un petit Schnauzer sans être 
provoqué. Le chef du service de 
police de Sun Valley, Cameron 
Daggett, a expliqué que Dax, un 
berger allemand âgé de 5 ans, 
avait pris quelques semaines de 
congé après l’incident.

Le chien policier suivra un 
entraînement pour éviter que se 
produise à nouveau ce que l’agent 
Daggett considère comme une 
situation malheureuse.

Dax compte quatre ans de ser-
vice pour la police. Il a été entraîné 
pour déceler des drogues illicites, 
des personnes portées disparues 
et des éléments de preuve sur des 
scènes de crime.

Le 26 juin, les autorités ont 
indiqué que Dax avait attaqué un 
Schnauzer appelé Max. Le pro-
priétaire de ce dernier a affirmé 
que Sun Valley assumait les frais 
de vétérinaire pour soigner son 
chien, soit 600 $US.•

Le président de BP négocie ses 
conditions de départ. Avec du 
goudron et des plumes, est-ce que 
ça lui va?

«On a hâte d’avoir de ses nouvelles»
Le Shawiniganais Éric Dumont n’a pas donné 
signe de vie depuis une semaine

Shawinigan — Ça fait maintenant 
une semaine que le Shawiniganais 
Éric Dumont a quitté la résiden-
ce de la 58e Avenue du secteur 
Grand-Mère où il habite. Sans 
nouvelles de lui, le responsable 
de l’endroit commence à avoir 
hâte que son pensionnaire donne 
signe de vie.

Le responsable de la rési-
dence, Daniel Arcand, a confié 
au Nouvelliste qu’il commençait 
à être inquiet, car l’homme de 
32 ans n’a pas apporté les médi-
caments qu’il doit prendre quo-
tidiennement lorsqu’il a quitté 
lundi.

«Il est venu m’avertir vers 12 h 
pour me dire qu’il s’en allait faire 
un tour de vélo en ville. Il n’est pas 
revenu depuis. Je n’ai appelé les 
autorités que le lendemain, car je 
ne craignais pas pour sa sécurité. 
Mais ce n’est pas évident à vivre. 
Ça commence à être stressant. 
On a hâte d’avoir de ses nouvelles. 
Une fugue de 24 heures, ce n’est 
pas si pire que ça. Mais quand ça 
fait une semaine, on commence à 
se casser la tête beaucoup plus 
parce qu’il n’a pas pris sa médi-
cation. Éric devait recevoir une 
injection mardi dernier et il ne 
l’a pas eue. Ça désorganise beau-
coup une personne ça», a expli-
qué M. Arcand.

Et même s’il habitait à cet 
endroit que depuis le mois de 
mars, les autres personnes vivant 

dans la résidence de M. Arcand 
commencent également à s’in-
quiéter pour leur compagnon.

«Mais tout le monde sait qu’il 
est présentement en fugue. Ça 
lui arrivait souvent d’en faire. 
Depuis qu’il habite chez moi, il en 

avait déjà fait. Mais elles duraient 
toujours moins d’une journée. 
Il revenait toujours dormir à 
la résidence. Il était également 
parti pendant deux ou trois jours 
lorsqu’il restait ailleurs, mais 
jamais une semaine», a mention-
né M. Arcand.

Outre sa mère qui est mala-

de, M. Dumont est très proche 
d’un de ses oncles. M. Arcand 
et lui sont d’ailleurs régulière-
ment en contact. Toujours selon 
M. Arcand, il se demande éga-

lement ce qui a bien pu arriver 
à son neveu pour qu’il ne donne 
pas signe de vie. Il n’a cependant 
pas été possible de s’entretenir 
avec lui afin de savoir comment il 
vivait cette épreuve.

Depuis qu’un avis de dispari-
tion a été diffusé dans les diffé-
rents médias régionaux mercredi 
et jeudi dernier, les policiers de 
la Sûreté du Québec ont reçu un 
appel d’une personne qui disait 
l’avoir vu à Trois-Rivières. Ils 
n’ont cependant pas obtenu de 

nouvelles informa-
tions depuis, selon 
M. Arcand. Après 
avoir reçu le signa-
lement le lendemain 
de la disparition, les 
policiers ont visité 

divers endroits où le disparu 
aurait pu aller se réfugier.

«Il y a deux endroits où on pen-
sait qu’il aurait pu aller, dont un 
à Shawinigan. Ça a été vérifié 
plusieurs fois. Les policiers m’ont 
d’ailleurs dit que l’un des deux 
endroits, un bloc à appartements, 
était maintenant vide», a indiqué 

M. Arcand avant d’ajouter qu’il 
discutait avec les policiers sur 
une base quotidienne.

Conscient que son pensionnaire 
n’a peut-être pas envie de revenir 
tout de suite, le responsable de la 
résidence espère tout de même 
qu’il revienne au moins pour 
récupérer ses médicaments.

Rappelons qu’Éric Dumont est 
de race blanche, a les cheveux 
bruns et porte un piercing à la 
paupière gauche. Au moment de 
sa disparition, il portait un gilet 
rouge à manches longues et à 
capuchon ainsi qu’un pantalon 
de jeans bleu. Il mesure 1,75 m et 
pèse 86 kg. Fait à noter, le vélo de 
montagne sur lequel il a quitté 
est mauve et blanc et s’il s’agit 
d’un vieux modèle.

Toute information qui pourrait 
aider les policiers de la SQ à le 
retrouver peut être transmise en 
toute confidentialité à la Centrale 
de l’information criminelle au  
1 800 659-4264.•

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca
MATHIEU LAMOTHE

Éric Dumont

Photo: Sylvain Mayer

Le responsable de la résidence où 
habite Éric Dumont, Daniel Arcand, 
commence à être inquiet pour 
l’homme qui est porté disparu depuis 
maintenant une semaine.

Maskinongé

Une maison est la 
proie des flammes
Le brasier aurait pris naissance 
dans une plantation de marijuana 
qui se trouvait au sous-sol
Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Maskinongé — Un incendie qui 
s’est déclaré vers 21 h 30 hier a 
complètement ravagé une rési-
dence unifamiliale située sur 
la route du Pied-de-la-Côte à 
Maskinongé.

Selon le directeur du Service 
des incendies de Maskinongé, 
Alain Laflamme, l’incendie 
aurait pris naissance dans une 
plantation de marijuana qui se 
trouvait au sous-sol. En raison 
de cette découverte faite par les 
pompiers, la Sûreté du Québec a 
ouvert une enquête. Personne ne 

se trouvait à l’intérieur lorsque 
les pompiers sont arrivés sur les 
lieux.

Une trentaine de pompiers 
des services des incendies de 
Maskinongé, de Saint-Justin et 
de Louiseville ont été dépêchés 
sur place et ont contrôlé l’élé-
ment destructeur en une tren-
taine de minutes.

«Lorsque nous sommes arri-
vés sur les lieux, les flammes sor-
taient déjà du toit. Ce sont des 
voisins qui ont vu de la fumée qui 
nous ont appelés. Comme la mai-
son était isolée, il n’y avait pas 
de danger de propagation aux 
bâtiments voisins», a expliqué 

M. Laflamme.
La maison en question était 

occupée par des locataires et 
il semble que le propriétaire ne 
savait pas qu’une plantation illé-

gale avait été aménagée au sous-
sol.

La route a également été fer-
mée à la circulation pendant plu-
sieurs heures.•

Photo: Sylvain Mayer

Un incendie s’est déclaré, vers 21 h 30 hier, dans une maison située sur la route 
du Pied-de-la-Côte à Maskinongé.

«Ça commence à être stressant.
On a hâte d’avoir de ses nouvelles.»

Les autres personnes
vivant dans la résidence
commencent également 
à s’inquiéter pour
leur compagnon
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Monaco de Trois-Rivières

Un dur coup pour certains commerçants
Les entraves à la circulation ont entraîné des pertes et des désagréments
Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Contrairement 
aux amateurs de courses et aux 
pilotes qui ont eu du plaisir tout 
au long du week-end, certains 
commerçants du centre-ville se 
seraient bien passé des nom-
breux obstacles à la circulation 
qui ont été occasionnés par le 
Monaco de Trois-Rivières.

Bien qu’ils soutiennent tous que 
la tenue d’un tel événement dans 
les rues du centre-ville constitue 
une bonne idée qui fait en sorte 
d’animer encore plus le secteur, 
les commerçants interrogés par 
Le Nouvelliste aimeraient que les 
organisateurs de l’événement 
soient conscients que les clients 
doivent être en mesure de se 
rendre plus facilement à leur éta-
blissement afin qu’ils puissent 
profiter eux aussi de la présence 
des nombreux spectateurs. 

Ils déplorent notamment le fait 
qu’il y avait une seule passerelle 
aménagée afin de permettre aux 
personnes de traverser le circuit 
et que les indications pour se 
rendre à cette dernière étaient 
quasi-inexistantes.

«Les retombées de cet événe-
ment, on n’en a pas. Nous avons 
un spectacle d’humour avec 
Stéphane Bélanger cet après-
midi (hier) et nous avons seu-
lement eu une dizaine de spec-
tateurs. Un spectacle comme 
celui-là aurait attiré entre 30 et 
40 personnes habituellement. 
Notre soirée de musique punk 
rock d’hier soir (samedi) a été 
moins bonne qu’à l’habitude en 
raison des  problèmes de station-
nement et d’accessibilité. Je ne 
veux pas chialer car je suis satis-
fait du développement économi-
que à Trois-Rivières, mais je me 
sens un peu comme un citoyen 
de seconde zone au centre-ville. 

Est-ce qu’on pourrait avoir des 
retombées un peu de ces événe-
ments comme les gens de la rue 
des Forges?» s’interroge le pro-
priétaire de la galerie L’appArt 
située sur la rue Saint-Antoine, 
Alain Desaulniers.

Son de cloche similaire de 
la part du propriétaire de la 
Pâtisserie Nys, Frédéric Nys, 
dont le commerce est situé sur 
la rue Notre-Dame. Tout comme 

Alain Desaulniers, le pâtissier 
d’origine belge a vu une clôture 
de plusieurs mètres de haut 
apparaître devant son commerce 
lorsque les travaux d’aménage-
ment du circuit ont débuté la 
semaine dernière.

«J’ai perdu 
50 % de mon 
chiffre d’af-
f a i r e s  c e 
w e e k - e n d . 
D’habitude, 
je roule dans 
le tapis le 
samedi et le 
d i m a n c h e . 
C’est la même 
chose pour les 
c o m m e r c e s 
voisins. C’est dommage, parce 
que c’est une bonne idée. Mais 
ça a été mal organisé. Je vais 
d’ailleurs aller voir Catherine 
(Raymond, directrice générale) 
à la Société de développement 
commercial du Centre-ville de 
Trois-Rivières pour lui propo-
ser des solutions. Ça prendrait 
notamment une deuxième pas-
serelle et la clôture devrait être 
un peu moins haute», confie celui 
qui a décidé de rester ouvert ce 
week-end contrairement à l’an 
dernier, alors qu’il avait décidé 
de fermer ses portes le diman-
che.

La propriétaire du restaurant 
Le Dalton, Sophie Pagé, a elle 
aussi subi des désagréments cau-
sés par l’aménagement du circuit 
sur lequel les bolides ont roulé au 
cours des derniers jours.

«J’avais déjà mentionné aux 
organisateurs que ça prendrait 
d’autres passerelles. Celle qui est 
là est de plus très mal identifiée. 
Les gens pensent que c’est un 
endroit réservé aux annonceurs. 
J’ai même des employés qui se 

trouvaient de 
l’autre côté de 
la rue et qui 
m’ont appe-
lée pour me 
demander où 
ils pouvaient 
passer pour 
venir  tra-
vailler. Je n’ai 
rien contre 
les courses, 
mais il devrait 

avoir d’autres moyens pour tra-
verser le circuit», mentionne-t-
elle avant d’ajouter qu’elle aurait 
fait de meilleures affaires ce 
week-end s’il n’y avait pas eu de 
courses. Certaines personnes qui 
se sont rendues au centre-ville 
pour faire autre chose qu’assis-
ter aux courses de karting ont 
également déploré le manque 
d’indications afin d’emprunter la 
passerelle. 

C’est notamment le cas de 
France Joyal, qui se trouvait à la 
galerie L’appArt hier après-midi 
pour le spectacle de Stéphane 
Bélanger.

«Je pensais que le spectacle 
allait être annulé en marchant 
jusqu’ici. On a d’ailleurs dû mar-
cher beaucoup afin de trouver 
l’endroit où on pouvait traver-
ser», laisse-t-elle tomber.•

Photo: Sylvain Mayer

Le spectacle qu’a donné l’humoriste Stéphane Bélanger (à l’avant-plan), hier après-midi à la galerie L’appArt, a été moins 
populaire que prévu. On le voit ici en compagnie du propriétaire de la galerie, Alain Desaulniers et du preneur de son, 
Alain Levasseur.

Photo: Sylvain Mayer

Alors que les pilotes filaient à toute vitesse sur le circuit, certains commerçants 
en manque de clients rongeaient leur frein.

Photo: Sylvain Mayer

Il était difficile de se rendre au restaurant Le Dalton en raison des clôtures qui entouraient le circuit.

«J’ai perdu 50 %
de mon chiffre d’affaires
ce week-end. D’habitude,
je roule dans le tapis
le samedi et le dimanche.»
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Manoir des Jésuites

La Corporation veut voir l’étude des architectes
Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La décision de 
Patrimoine Trois-Rivières d’ap-
prouver la plan de sauvetage du 
manoir des Jésuites de la Ville fait 
réagir la Corporation du manoir. 
L’organisme qui prône la sauve-
garde de l’intégralité du bâtiment 
va d’ailleurs demander de con-
sulter les études sur lesquelles la 
Ville et Patrimoine Trois-Rivières 
se basent pour affirmer que la 
destruction des deux étages supé-
rieurs constitue la meilleure solu-
tion pour sauvegarder l’édifice.

Le président de la Société d’his-
toire de Cap-de-la-Madeleine et 
de la Corporation du manoir, Jean 
Roy, soutient d’ailleurs que son 
organisation envisage de deman-
der une contre-expertise afin de 
savoir si les deux étages supé-

rieurs du bâtiment, construits 
en 1903, doivent vraiment être 
détruits afin de préserver l’étage 

inférieur, qui a été construit en 
1747.

«Nous allons nous rencontrer 

cette semaine et regarder tout ça. 
Nous allons par la suite demander 
à la Ville d’avoir accès au rapport 
du consultant, soit la firme d’ar-
chitectes Gagné Lemieux. Nous 
allons alors voir si nous allons 
demander une contre-expertise. 
Je crois que c’est un peu téléguidé 
cette histoire-là», laisse tomber 
M. Roy.

Selon l’évaluation des spé-
cialistes, sur laquelle s’est basé 
Patrimoine Trois-Rivières pour 
prendre sa décision, le destruc-
tion des deux étages du haut serait 
une bonne solution pour éviter de 
perdre tout l’édifice, car les ajouts 
ont sévèrement endommagé la 
structure de base de la maison, 
qui n’était pas construite pour 
les soutenir. Les scénarios impli-
quant la récupération des deux 
autres étages n’apporteraient 
quant à eux aucune garantie de 

réussite et seraient plus coûteux 
selon l’étude.

De leur côté, les membres de la 
Corporation du manoir répètent 
que l’ensemble du bâtiment doit 
être gardé si l’on veut le sauvegar-
der selon les règles de l’art.

«Il faut prendre en compte que 
la conservation d’un monument 
se fait dans son intégralité. En 
détruisant une partie, on estime 
que ce bâtiment-là n’a pas d’his-
toire après 1903. C’est 107 ans. 
C’est assez grave de rayer comme 
ça 107 ans de l’histoire de Cap-de-
la-Madeleine et de Trois-Rivières. 
Moi je dis que toute l’histoire a sa 
valeur», ajoute le président de la 
Corporation. Ce dernier précise 
qu’il est conscient qu’il y a urgen-
ce d’agir dans le dossier mais que 
cette urgence ne doit pas entraî-
ner la destruction d’une partie 
importante de ce bâtiment.•

Les rivières ont soif
Des records d’étiage historiques enregistrés dans la région

Trois-Rivières — Un enneigement 
en deçà des normales historiques 
à certains endroits au Québec et 
un printemps sec sont à l’origine 
de records historiques d’étiage, 
c’est-à-dire de bas débits, dans les 
cours d’eau de plusieurs régions 
du Québec actuellement.

Le côté nord du fleuve Saint-
Laurent est le plus touché. Les 
rivières des régions de Laval, de 
l’Outaouais et du Saguenay con-
naissent présentement les étiages 
les plus sévères, raconte Charles 
Poirier, ingénieur au Centre d’ex-
pertise hydrique du ministère du 
Développement durable, de l’En-
vironnement et des Parcs.

La Mauricie aussi connaît 
son lot d’étiage sévère, mais ne 
figure pas parmi les régions les 
plus durement touchées. Il n’en 
demeure pas moins que les riviè-
res Batiscan, La Croche et du 
Loup battent des records histori-
ques de bas débits, dit-il.

On tient des données depuis 
40 ans sur la rivière La Croche 
et depuis 43 ans sur la Batiscan. 
Pour ces deux rivières, «le débit 
moyen des deux dernières semai-
nes est plus faible que tout ce qui 
a été observé précédemment», 
signale l’ingénieur.

«C’est la même chose pour le 
dernier mois. On a un débit moyen 
pour les 30 derniers jours plus fai-
ble que tout ce qui a été enregis-
tré dans l’historique», dit-il.

Même phénomène pour la riviè-
re du Loup.

Le Centre d’expertise hydrique 
n’a pas de station sur le réservoir 

Gouin qui permettrait de connaî-
tre les débits qui arrivent dans 
la rivière Saint-Maurice. Depuis 
une semaine, toutefois, il n’y a 
pas eu de grosses quantités de 
pluie en Haute-Mauricie, précise 
M. Poirier, donc «il serait vrai-
semblable de croire que le haut du 
bassin de la rivière Saint-Maurice 
est aussi touché par de faibles 
débits», dit-il.

En fait, les experts en hydrolo-
gie estiment que pour certaines 
rivières, on peut même parler 
actuellement «d’étiages estivaux 
précoces». En effet, les plus bas 
niveaux d’eau de l’été surviennent 

habituellement en août et sep-
tembre, explique Charles Poirier. 
Toutefois, «en Mauricie, il n’y 
aucune rivière présentement qui 
a des débits qui sont inférieurs 
aux débits estivaux d’étiage his-
toriques minimums», tient-il à 
nuancer.

«Si l’été demeure sec, on pour-
rait toutefois se diriger vers des 
débits d’étiage estivaux de fin 
d’été davantage faibles, donc 
peut-être plus faibles encore que 
tout ce qui avait été enregistré», 
prévoit M. Poirier.

Si les observations parlent 
actuellement d’étiage «sévère», 

c’est parce que malgré tout, 
la situation n’est pas encore 
jugée critique, tient à nuancer 
M. Poirier.

Les rivières du côté nord du 
fleuve sont un peu plus affectées 
par un étiage sévère, cette année, 
parce que les nappes souterrai-
nes qui les alimentent ont été peu 
rechargées au printemps, expli-
que-t-il.

Si l’on fait abstraction de quel-
ques régions, «en général, on a 
eu un enneigement un peu moins 
élevé qu’habituellement (l’hiver 
dernier). Deuxièmement, il y a eu 
un printemps relativement sec. Ça 

crée de moins grands volumes de 
crues et ce n’est pas suffisant vrai-
ment pour recharger abondam-
ment les nappes», résume-t-il. 
«Ces dernières soutiennent alors 
moins les cours d’eau» cet été. 

L’été n’est pas terminé et si 
Mère Nature livrait des précipi-
tations très abondantes pendant 
tout le prochain mois, la donne 
pourrait peut-être changer. 

«Ça prendrait un mois avec des 
quantités de précipitations supé-
rieures à la normale saisonnière 
pour commencer à rattraper, ou 
au moins se mettre à accentuer 
les débits», explique l’ingénieur.•

Photo: Ève Guillemette

La rivière Sainte-Anne est un bel exemple de la situation.

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca
BRIGITTE TRAHAN

Photo: Stéphane Lessard

Selon l’évaluation des spécialistes, sur laquelle s’est basé Patrimoine Trois-
Rivière, la destruction des deux étages du haut serait une bonne solution.
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La culture 
de la gratuité

L
orsqu’un grand arbre 
tombe, c’est toute la 
forêt qui en ressent la 
secousse. Et c’est bien 

un tremblement que j’ai ressenti 
en apprenant la fin abrupte du 
spectacle AO à Drummondville. 
Un compétiteur de moins pour 
Éclyps? Non, car AO faisait plutôt 
partie des éléments essentiels au 
développement du tourisme en 
région et il est disparu! Que faut-
il en penser? Qui doit-on blâmer 
pour cette perte? L’auteur? Le 
metteur en scène? Les artistes 
ou un public désintéressé? Sinon, 
quoi, la température? La faiblesse 
du dollar états-unien? Hé non, 
rien de tout ça! L’unique respon-
sable de l’échec du spectacle en 
question, c’est la culture de la 
gratuité. 

Comme visiteur, donnez-moi 
une bonne raison de me déplacer 
à Shawinigan ou Drummondville 
durant mes vacances si je peux 
avoir accès gratuitement à des 
attractions extraordinaires 
comme le Moulin à Images ou le 
Cirque du Soleil à Québec? En 
plus de profiter du décor fabuleux 
de notre Vieille Capitale, voilà 
que je peux m’offrir du même 
coup, et sans dépenser un sou, 
deux immenses spectacles! Pareil 
du côté de la métropole. Les 
Francofolies, le Festival inter-
national de Jazz et Juste pour 
rire se succèdent durant la belle 
saison. Pour une famille, n’est-ce 
pas une aubaine? D’accord, les 
hôtels et les restaurants sont plus 
chers qu’en région, mais qu’à cela 
ne tienne, pour compenser des 
spectacles grandioses sont offerts 
gracieusement! Et à Montréal, 
et à Québec, l’ambiance des rues 
animées ne peut que nous ravir! 
Alors, comment s’accomplir lors-
qu’on s’appelle Nicolet ou Trois-
Rivières et qu’il faut faire face aux 
mégaproductions de Montréal 
et Québec en même temps. C’est 
simple, réclamons notre part du 
gâteau afin de présenter, nous 
aussi, des activités originales et 
gratuites! Nous le savons, il nous 
faut des festivals inédits, des con-
cepts nouveaux. 

L’économie du Québec s’est 
déjà mieux portée. La classe 
moyenne, incluant les jeunes 
familles, en arrache, mais tout le 
monde a besoin de vacances. La 
démocratisation de notre culture 
est exceptionnelle. Tous les étés 
elle chante, fait des acrobaties et 
joue sur scène. Entre nous, pour 
une petite nation comme le nôtre, 
avouons qu’il n’y a pas à avoir 
honte de nos réalisations qui sont 

pour la plupart d’une rare qualité. 
Sur le plan mondial, le Québec 
est un générateur d’idées nouvel-
les et un fabricant exceptionnel 
d’imaginaire. Et l’imagination, 
mes amis, c’est plus payant, plus 
propre et moins dangereux que 
la revitalisation d’une centrale 
nucléaire. Comment trouver 
l’argent pour subventionner la 
culture en été dans les régions du 
Québec? Eh bien, je viens de vous 
le dire. En abandonnant Gentilly, 
je viens de dénicher 845 millions! 
On dira ensuite que les artistes ne 
savent pas compter…

Si les gouvernements subven-
tionnent à ce point les activités 
culturelles des deux grandes 
villes du Québec, il faudrait aussi 
qu’il considère le développement 
régional de la culture en été. 
Désormais, investir dans les acti-
vités qui ne coûtent rien aux tou-
ristes est la pierre angulaire de 
notre survie. Pour moi, ce sont les 
municipalités qui doivent d’abord 
mener le combat, via leur politi-
que culturelle, afin de donner du 
souffle aux régions. 

Ça ne sert rien de blâmer le 
maire Labeaume qui accomplit 
un véritable travail de leader. Il 
ne craint pas le risque. Cessons 
également de montrer Montréal 
du doigt en se plaignant de notre 
sort. Relevons-nous les manches 
et travaillons tous ensemble dans 
la réalisation d’activités origina-
les. 

La perte de AO à 
Drummondville ne signifie pas 
que la mort d’un univers artis-
tique, non plus que la déception 
de ses créateurs et ses adminis-
trateurs, mais aussi il est le signe 
avant-coureur de l’effritement de 
l’industrie touristique en région. 
À force d’injecter du sang dans 
le cœur et la tête du Québec, il 
ne reste plus rien pour les autres 
organes vitaux de la province. 
Y’a-t-il un docteur dans la salle? 
Faut-il aller à Québec pour hurler 
sur la colline parlementaire? À 
moins que… Ottawa? Non, là je 
rêve! Ces coupeurs de têtes ont 
déjà bien sabré les subventions 
culturelles. 

Je termine en exprimant 
toute ma sympathie à l’équipe 
du spectacle AO. Votre arbre 
géant, vos légendes fantastiques 
ont su émerveiller des milliers 
d’individus. Je souhaite que vous 
trouviez le courage et l’inspira-
tion nécessaires pour maintenir, 
chez vous, dans votre région, les 
nouvelles pousses culturelles qui 
émergeront, je l’espère dans un 
proche avenir.•

Incendie à Trois-Rivières

Une maison 
complètement détruite
Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Un incendie a 
complètement détruit une maison 
située sur le boulevard des Forges 
dans le secteur nord de Trois-
Rivières, vers 22 h vendredi soir. 
Heureusement, personne ne se 
trouvait à l’intérieur lorsque les 
flammes ont fait leur apparition.

Environ 25 pompiers du Service 
des incendies de Trois-Rivières 
ont combattu le feu qui avait déjà 
pris beaucoup d’ampleur lorsqu’ils 
sont arrivés sur les lieux. Le com-
bat qu’ils ont livré aux flammes a 
d’ailleurs duré plusieurs heures. 
Ils ont dû évacuer la résidence 
à un moment donné au cours de 
l’opération en raison de l’intensité 
du brasier. La cause de l’incendie 
n’est pas encore connue mais tout 
porte à croire qu’il n’a pas été 

allumé par une main criminelle. 
Les spécialistes en recherche et 
causes ont passé une bonne par-
tie de la journée de samedi sur les 
lieux afin d’effectuer des experti-
ses qui permettront de la déter-
miner. Il semble cependant que le 
feu aurait pris naissance au sous-
sol du bâtiment.

Selon les voisins rencontrés au 
lendemain de l’incendie, cette mai-
son abritait deux logements qui 
étaient occupés par des locataires. 
Ces derniers n’étaient pas présents 
sur les lieux lorsque Le Nouvelliste 
s’y est rendu en matinée samedi. 
Il a de plus été possible d’appren-
dre que les pompiers avaient dû 
se rendre au même endroit il y a 
environ un an afin d’éteindre un 
feu qui s’était déclaré dans la par-
tie avant de la résidence.

Plusieurs résidents vivant dans 
les maisons situées dans le sec-

teur ont pu regarder les pompiers 
faire leur travail et constater l’am-
pleur des flammes. Ce fut notam-
ment le cas de Sylvain Robert et 
de sa conjointe, qui revenaient à 
la maison lorsque les pompiers 
étaient à l’œuvre.

«Nous avons dû stationner 
notre voiture plus loin parce que 
la rue était barrée. Après ça, on 
est restés sur notre balcon et on a 
regardé les pompiers», a raconté 
M. Robert.

Une autre résidente du secteur, 
Micheline Trépanier, a quant à 
elle indiqué que les pompiers ont 
semblé avoir eu de la difficulté à 
éteindre les flammes.

«Ils essayaient de l’éteindre 
d’un côté, mais ça repartait de 
l’autre. Je me suis couchée vers 
minuit et les flammes commen-
çaient à s’apaiser à ce moment-
là», a-t-elle ajouté.•

Photo: Sylvain Mayer

Un incendie a ravagé une maison du boulevard des Forges dans le secteur nord de Trois-Rivières, vers 22 h vendredi soir.

Raynald Gareau, Ph.D. en biophysique, coordonnateur 
du programme préclinique au Campus de l’Université 
de Montréal en Mauricie et responsable de l’année 
préparatoire à l’Université du Québec à Trois-Rivières, s’est 
pour sa part vu décerner le Prix des années préclinique 
pour l’excellence en enseignement médical de la Faculté 
de médecine de l’Université de Montréal. Sur la photo, 
on le voit avec le Dr Jean Rouleau, doyen de la Faculté de 
médecine.

En plus de recevoir son diplôme de doctorat en médecine, 
Dre Gabrielle Barbares, finissante en médecine du Campus 
de l’Université de Montréal en Mauricie, a reçu le Prix du 
leadership 2010 du Collège des Médecins de famille du 
Canada. Ce prix reconnaît les compétences en leadership 
d’étudiants exceptionnels démontrant un intérêt en 
médecine familiale et inscrits dans chacune des facultés 
de médecine au pays. Elle a reçu son prix des mains du 
Recteur de l’Université de Montréal, M. Guy Breton et du 
Doyen de la Faculté de médecine, le Dr Jean Rouleau. 
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Deux enfants et leur père sont retrouvés sans vie
La police étudie la thèse d’un double meurtre suivi d’un suicide
Anabelle Nicoud
La Presse

Un homme de 72 ans et ses fils 
âgés de 1 et 7 ans ont été trouvés 
morts dans leur appartement du 
quartier Ville-Émard, à Montréal, 
dans la nuit de vendredi à samedi. 
D’après les premiers éléments 
de l’enquête, il s’agit d’un double 
meurtre suivi d’un suicide.

C’est la mère des deux enfants, 
une femme de 33 ans, qui a fait 
l’horrible découverte en rentrant 
chez elle, samedi, vers 1 h du 
matin. Interrogée par les poli-
ciers, elle a quitté son domicile 
en état de choc, soutenue par des 
agents. Les images de la chaîne 
de télévision LCN l’ont montrée, 
effondrée, hurlant: «Il a tué mes 
enfants!»

Ce sont ces images qui ont 
justement alerté les parents de 
la jeune femme, arrivés tôt dans 
la matinée de samedi au 1940, 
rue Galt. «On a appris ça par les 
nouvelles, on veut savoir ce qui 
est arrivé», a dit la grand-mère 
des victimes, la voix étreinte par 
l’émotion, avant d’être emmenée 
par un enquêteur. 

D’après la police, les enfants et 
le père sont morts par strangula-
tion. Le nom des victimes n’a pas 
été confirmé par le SPVM, mais 
il s’agirait, selon des proches ren-
contrés sur les lieux du drame, 

de Jacques Tanguay et de ses fils 
Anthony et Gabriel.

La mère, Sylvie Breton, chan-
tait dans des bars. L’an dernier, 
elle avait été embauchée au bar 
Latour, avenue de l’Église, à quel-
ques pas de chez elle. C’est là 
qu’elle a passé quelques heures, 
vendredi soir, avant de rentrer 
chez elle et de trouver ses enfants 
morts. 

«On est tous surpris ce matin. 

Elle avait du plaisir, elle a juste dit 
que ça n’allait pas bien dans son 
couple, mais quand même, pas à 
ce point-là», a raconté samedi une 
barmaid du bar Latour, Danielle 
Malenfant. Vendredi, la jeune 
femme s’est présentée au bar 
seule, a chanté quelques chansons 
avant de repartir, après minuit. 
«Elle n’avait pas l’air d’avoir été 
victime de violence, mais les 
clients disent que quand elle est 

en chicane, elle vient ici.»
Jacques Tanguay, livreur de 

pizza à la retraite, selon La Presse 
Canadienne, était un homme 
calme, peu bavard, qui ne buvait 
pas. Il était proche de ses deux 
enfants, a noté Louise Dionne, 
voisine chez qui Anthony avait 
passé un moment dans l’après-
midi précédant le drame. «Il leur 
donnait le bain, c’est toujours lui 
qui venait les chercher. Mais il me 
disait qu’il trouvait ça difficile», a 
ajouté Mme Dionne.

Le couple, qui sortait assez peu, 
était installé depuis plusieurs 
années dans un HLM de la rue 
Galt. D’après certains voisins, la 
police est déjà intervenue à plu-
sieurs reprises pour des disputes. 

«C’était un couple dysfonction-
nel, un couple bizarre, a dit une 
voisine, qui a connu la mère des 
victimes. Elle avait deux enfants 
qu’elle aimait, mais Jacques, lui, 
était bizarre, il n’avait pas l’air 
bien.»

Leur fils aîné, Anthony, passait 
beaucoup de temps chez des voi-
sins. «J’ai joué toute la journée 
d’hier avec lui, il avait un grand 
sourire, même si ses parents lui 
criaient dessus», a dit le jeune 
Youri Lamoureux.

D’après les voisins, M. Tanguay 
était également le père de deux 
enfants adultes nés d’un précé-
dent mariage. Il venait de subir 
une importante opération et allait 
fêter ses 73 ans le mois prochain. 
«C’était pas du méchant monde 
comme tel. Ça me désole beau-
coup que ça en soit arrivé là», a 
lâché Daniel Perreault, un voisin.

L’autopsie des trois corps sera 
pratiquée aujourd’hui ou demain 
et devra confirmer les causes de la 
mort des victimes. La police doit 
encore rencontrer des témoins, 
mais privilégie fortement la thèse 
du double meurtre suivi d’un sui-
cide. Il s’agit des 18e et 19e homici-
des à survenir à Montréal depuis 
le début de l’année.•

Un agent de sécurité 
victime d’un homicide 
dans une mine désaffectée
La Presse Canadienne

Québec — Un agent de sécurité 
de 51 ans de Thetford Mines, 
Roland Hardy, a été la cible d’un 
homicide à la mine désaffectée 
Normandie de Saint-Joseph-
de-Coleraine, dans la MRC de 
L’Amiante. M. Hardy a été retrou-
vé sans vie et ensanglanté par un 
collègue de travail, vendredi, aux 
alentours de 23 h 30, sur le ter-
rain de l’ancienne mine située à 
quelques kilomètres au nord de la 
petite localité de Vimy-Ridge.

Selon la relationniste de la 
Sûreté du Québec (SQ), Éloïse 
Cossette, le corps de la victime 
a été transporté à l’hôpital de 
Thetford Mines en ambulance, 
après que le collègue de M. Hardy 
eut contacté le 9-1-1. À l’hôpital, le 
décès du gardien a été confirmé, 
tout comme le fait qu’il a été la 
cible d’un meurtre. Des marques 
de violence ont été décelées sur 
son corps.

«Pour nous, il n’y a aucun doute 
que c’est un homicide», a indiqué 
samedi Mme Cossette.

Des enquêteurs des crimes 
contre la personne de la SQ ont 
été dépêchés sur les lieux. En 
avant-midi et en après-midi, des 
policiers en VTT ont parcouru les 

différents sentiers du secteur à la 
recherche d’éléments permettant 
de faire progresser l’enquête. Des 
techniciens en identité judiciaire 
se sont aussi rendus sur place.

Personne n’a été arrêté dans 
cette affaire. La relationniste a 
confirmé que deux adeptes du 
motocross qui sont passés dans le 
secteur de la mine aux alentours 
de 23 h ont été interrogés par les 
enquêteurs. Ils ne sont pas liés à 
cette affaire, selon Mme Cossette, 
et sont considérés comme de sim-
ples témoins. La SQ demande à 
d’autres témoins potentiels de se 
manifester, s’ils détiennent des 
renseignements qui pourraient 
faire progresser l’enquête, en 
appelant au 1 800 659-4264.

Pour le moment, les enquêteurs 
de la SQ estiment que M. Hardy a 
été la cible d’un homicide en rai-
son du travail qu’il fait. Les vols 
de cuivre sont courants dans les 
mines désaffectées.

«Nous ne croyons pas que ce 
meurtre soit relié à la vie person-
nelle de la victime. Nous pensons 
davantage que c’est relié à son 
boulot de gardien de sécurité», a-
t-on indiqué.

M. Hardy travaillait pour la 
firme de sécurité Maintenance 
Euréka.•

photo david boily, la presse

Un homme de 72 ans aurait tué ses deux enfants de un et sept ans dans la nuit de vendredi à samedi.

a c t u a l i t é s6 L e  N o u v e ll  i s t e  |  L E  L u n d i  2 6  j u i ll  e t  2 0 1 0



33
70

00
0-

P

Vente en kiosque et
autocueillette
de framboises

2900, chemin du Lac, Saint-Boniface2900, chemin du Lac, Saint-Boniface
Tél. : 819 535-3180Tél. : 819 535-3180

Belles grosses framboises,
en abondance.

OUVERT DE 8 h à 20h

Tartes aux fraises
Tartes aux framboises
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Récoltes désastreuses de bleuets au Lac-Saint-Jean

Des affaires d’or à prévoir 
pour les producteurs 
du sud de la Mauricie
Gabriel Delisle
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

Collaboration spéciale

La Tuque — Alors que les pro-
ducteurs de bleuets sauvages du 
Lac-Saint-Jean et de la Haute-
Mauricie se préparent à de 
désastreuses récoltes cet été, les 
bleuetières du sud de la région 
abondent de ces petits fruits 
savoureux. De plus, les gelées 
printanières n’ont pas affecté 
les récoltes de bleuets sauvages 
et de bleuets en corymbes de la 
même façon.      

Entre le 31 mai et le 16 juin, la 
température est tombée au moins 
trois fois sous le point de congé-
lation. Pour les producteurs de 
la Haute-Mauricie, ces épisodes 
de gel au sol ont été catas-
trophiques. René Pagé 
exploite une bleuetière de 
bleuet sauvage de 100 acres 
à la Bostonnais. «Le gel du 
31 mai a été très domma-
geable pour les fleurs de 
mes plants de bleuets. Il a 
dévasté jusqu’à 80 % de ma 
récolte de bleuets», souli-
gne-t-il. 

Par ailleurs, le Syndicat 
des producteurs de bleuets 
du Québec (SPBQ) a une 
récolte de 25 à 30 millions de 
livres de bleuets, alors que la 
moyenne des cinq dernières 
années tournait plutôt autour 
de 70 millions de livres. Il faut 
remonter à 1998 pour voir une 
année aussi désastreuse au 
Québec pour les cultures de 
bleuets. 

La situation des cultures de 
bleuets dans le Haut-Saint-
Maurice se compare à celle qui 
prévaut présentement au Lac-
Saint-Jean. En plus de cultiver le 
bleuet, René Pagé est apiculteur 
et dirige l’entreprise Poli-miel qui 
se spécialise dans les services de 
pollinisation. Chaque année, ses 
abeilles ont rendez-vous avec des 
bleuetières du Lac-Saint-Jean. 
«Je croyais que comme je suis un 
peu plus au sud que le Lac-Saint-
Jean ma situation serait un peu 
mieux, mais ce n’est pas le cas. 
Je vais avoir des pertes compa-
rables», affirme M. Pagé.  

Bonne récolte au sud
Autre son de cloche à la 

Bleuetière Grande Rivière Sud 
à Yamachiche où Daniel Lavallée 
estime que sa récolte de bleuets 
sera très bonne cette année. 
Cette bleuetière ne produit que 
des bleuets en corymbes. «Ce 
sera une récolte comparable à 
celles que nous avons connues au 
cours des deux dernières années. 
La cueillette est déjà commen-
cée», prétend-il. «Nous avons 
nous aussi eu du gel, mais il n’a 
affecté que 5 % de la récolte.»

Pierrette Marchand, la proprié-
taire de la ferme Champlinoise à 
Champlain, abonde en ce sens. 
«Nous avons beaucoup de bleuets 
cet été. Celui-ci est très savou-
reux et croît plus vite en raison 

de tout ce soleil que nous avons 
depuis le printemps», confit-elle. 
«Nous avons plusieurs variétés 
de bleuets en corymbes, mais 
pas de bleuets sauvages.»  

La propriétaire de la ferme 
Éthier-les fruits soleil de Saint-
Étienne-des-Grès, Gaétane 
Beaumier, a des prévisions plus 
modestes au sujet de sa récolte 
de bleuet en corymbe. «Les fleurs 
de bleuets ont bien été touchées 
par le gel, mais les dommages 
sont limités. Nous estimons avoir 
perdu environ 30 % de notre 
récolte de bleuets», avoue-t-elle. 
«Malgré tout, je crois que nous 
aurons une meilleure culture 
que l’an dernier. Toutes les con-
ditions sont là pour beaucoup de 
beaux fruits.» 

Il y a une grande différence 
entre le bleuet sauvage et le 
bleuet en corymbe. La variété 
dite sauvage pousse dans de 
petits plants près du sol alors 

que les variétés de bleuets en 
corymbes se développent dans 
des arbustes. Ces distinctions 
expliqueraient en partie le suc-
cès des producteurs de bleuet 
en corymbe de la Mauricie. «Les 
bleuets sauvages sont bien plus 
près du sol que ceux en corym-
bes. Étant plus près du sol où le 
gel se fait davantage sentir, les 
fleurs de bleuets sauvages sont 
plus affectées», croit Jean-Marie 
Fortin de Bleuets Mistassini.     

Et en forêt?
Malgré une saison très diffi-

cile en bleuetière, le bleuet sau-
vage en milieu naturel semble 
mieux se porter. Les agents de 
protection de la faune du minis-
tère des Ressources naturelles 

et de la faune du Québec 
rapportent que le petit 
fruit bleu serait abondant 
cette année dans les forêts 
de la Mauricie. Après deux 
années désastreuses où le 
gel au sol printanier avait 
durement affecté les fleurs 
des plants de bleuets en 
forêt, voilà que les ours 
noirs ont de quoi se mettre 
sous la dent. 

Alors que les bleuets se 
faisaient rares dans les 

forêts en 2008 et en 2009, ils 
abondaient dans les champs 
des producteurs. «Les fruits en 
bleuetière et en forêt ne sont pas 
soumis aux mêmes conditions 
d’exploitation», précise René 
Pagé. 

Plus globalement, la saison 
agricole 2010 est exceptionnelle. 
Tous les producteurs maraî-
chers rejoints par Le Nouvelliste 
sont unanimes. Tout arrive plus 
tôt d’environ deux semaines 
cette année. Le printemps hâtif 
a précipité le développement de 
biens des variétés de végétaux. 
«Toutes les productions de fruits 
ou légumes sont en avance cette 
année», souligne Daniel Lavallée 
de la Bleuetière Grande Rivière 
Sud. 

«Tout pousse plus tôt et la sai-
son devrait finir également plus 
tôt», renchéri Gaétane Beaumier 
de la Ferme Éthier-les fruits 
soleil à Saint-Étienne-des-Grès.•

Entre le 31 mai et le 16 juin, la température est tombée au moins trois fois 
sous le point de congélation. Pour les producteurs de la Haute-Mauricie, ces 
épisodes de gel au sol ont été catastrophiques. Il en est autrement pour les 
producteurs du sud de la Mauricie.

«Nous avons beaucoup
de bleuets cet été. Celui-ci est 
très savoureux et croît plus vite
en raison de tout ce soleil que 
nous avons depuis le printemps»
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Bien plus que du vandalisme
Des graffiteurs étaient à l’œuvre au Musée québécois de culture populaire samedi
Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Alors que les 
Villes de Shawinigan et de Trois-
Rivières déplorent de devoir 
débourser des milliers de dollars 
à chaque année pour nettoyer les 
graffitis et autres inscriptions que 
des vandales font sur les édifices 
publics, plusieurs artistes graffi-
teurs étaient à l’œuvre, samedi, 
dans le cadre de l’événement 
L’heure est graff! qui a eu lieu au 
Musée de culture populaire de 
Trois-Rivières.

En plus de permettre aux artis-
tes spécialisés dans cet art de 
s’exprimer dans un cadre légal, 
cet événement, qui en était à sa 
deuxième année et qui est orga-
nisé en collaboration avec le 
Festival Urbain, a également per-
mis au public de constater que le 
graffiti est beaucoup plus qu’un 
vulgaire acte de vandalisme.

«C’est un peu tabou comme 
art. On leur permet alors de 
démontrer leur savoir-faire dans 
une structure intéressante. Ça 
permet aux gens de voir le beau 
côté du graffiti. C’est autre chose 
que les «tags» que l’on voit dans 
la rue», mentionne Alexandre G. 
Voyer, du Festival urbain.

Même son de cloche du côté 
du directeur général du Musée 
québécois de culture populaire, 
Benoît Gauthier.

«Ça fait partie de la mission du 
Musée de faire découvrir les dif-
férentes formes d’art populaire», 
indique-t-il.

Pour leur part, les artistes 
participants, qui ont d’ailleurs 
pu créer sur des supports inté-
ressants et inusités comme des 
coudes de conduits d’aération et 
des vieux chauffe-eau recyclés, 
apprécient de pouvoir participer 
à de tels événements. Selon plu-
sieurs d’entre eux, des rassem-
blements de graffiteurs comme 

celui-là constituent le meilleur 
moyen pour redorer le blason de 
leur art.

«Je trouve ça très bien. Ça 
prend plus d’événements comme 
ça afin de nous donner une 
meilleure publicité. Il faut donner 
la chance au coureur et donner 
l’occasion aux artistes de s’ex-
primer dans un contexte struc-
turé. La Ville devrait d’ailleurs 
mettre des endroits à la disposi-

tion des graffiteurs comme c’est 
le cas ailleurs. Elle dit que ça 
coûte 50 000 $ pour nettoyer les 
graffitis. Si elle aménageait des 
murs, les graffiteurs qui font des 
tags illégaux pourraient s’expri-
mer. Elle rentrerait vite dans son 
argent», raconte Kenny Boisvert, 
connu sous le nom d’artiste 
Delome.

En plus de permettre à ceux 
qui maîtrisent déjà parfaitement 

cet art de s’exprimer à leur guise, 
de jeunes graffiteurs en herbe du 
camp de jour du Centre Landry 
ont également pu laisser aller 
leur créativité dans le cadre d’un 
projet collectif. Supervisé par 
Maxime Miellot, alias Maper, ce 
volet initiation a permis aux par-
ticipants de découvrir le vrai sens 
du graffiti et d’apprivoiser les dif-
férentes techniques.

«Ça leur permet de ne pas seu-
lement voir le côté vandalisme, 
mais aussi le côté artistique du 
graffiti. Ils semblent avoir aimé 

ça. Ça fait trois fois que j’anime ce 
genre d’atelier et il y en a que je 
revois», note Maxime Miellot.

Les œuvres seront exposées 
jusqu’au 5 septembre à l’extérieur 
du musée sous le préau de ce der-
nier. 

Cette exposition, mettant en 
valeur le graffiti traditionnel, 
constitue le dernier volet du pro-
jet estival de mise en valeur de 
différentes formes de graffiti qui 
a également permis de faire con-
naître le tricot graffiti et le graffiti 
inversé.•

Photo: Sylvain Mayer

Plusieurs jeunes, dont Shawn Elliott, ont participé au projet collectif qui était supervisé par Maxime Miellot, alias 
Maper.

Photo: Sylvain Mayer

Plusieurs artistes graffiteurs, dont Élisa Monreal, alias Shalak Attack, ont démontré leur savoir-faire sur différents supports dans le cadre de l’événement L’heure 
est graff!, qui s’est déroulé samedi au Musée de culture populaire de Trois-Rivières.

Photo: Sylvain Mayer

Les artistes participants ont pu créer sur des supports intéressants et inusités 
comme des coudes de conduits d’aération et des vieux chauffe-eau recyclés.
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Écrasement d’un hydravion à la Baie-James

Deux hommes ont perdu la vie
La Presse Canadienne

Montréal — Des enquêteurs de la 
Sûreté du Québec et du Bureau 
de la sécurité des transports du 
Canada ont été dépêchés sur les 
lieux de l’écrasement d’un hydra-
vion, survenu samedi matin, à 
la Baie-James, afin de faire la 
lumière sur les causes de la tra-
gédie.

Deux hommes ont perdu la vie 
mais hier, les autorités policières 
n’avaient toujours pas confirmé 
leur identité.

Néanmoins, selon les chaînes 
de nouvelles continues, RDI et 
LCN, il s’agirait d’une homme 
d’Ottawa, Micheal Robinson et 
du pilote de l’appareil de la com-
pagnie Nordair, Glen Arseneault.

Le porte-parole de la Sûreté 
du Québec, Richard Gagné, a 
d’ailleurs confirmé que deux des 
passagers de l’hydravion prove-
naient de l’Ontario et qu’il serait 
logique de croire que les autres 
personnes à bord proviennent du 
même endroit.

Les trois autres passagers ont 
été transportés à Montréal pour 
être hospitalisés. Deux d’entre 
eux seraient grièvement blessés.

L’hydravion s’est abîmé peu 
après le décollage, dans un sec-
teur marécageux, à environ deux 
km de l’aéroport La Grande 
Rivière, près de Radisson.

L’avion de type Beaver trans-
portait des touristes qui étaient 
en excursion de pêche.

Les conditions météorologi-
ques étaient bonnes. Les hypo-
thèses d’un bris mécanique ou 
d’une erreur de pilotage seront 
notamment étudiées par les 
enquêteurs.

D’ailleurs, la Sûreté du Québec 
a écarté hier matin l’hypothèse 
qu’un acte criminel puisse être à 
l’origine de l’accident.

Le porte-parole du Bureau 
de la sécurité des transports du 
Canada (BST), John Cottreau, 
a affirmé que cela pourrait 
prendre jusqu’à un an avant de 
connaître les résultats de l’en- 
quête.

M. Cottreau a précisé que 
celle-ci visait à déterminer les 
causes et les facteurs de l’acci-
dent afin de tirer des leçons pour 
qu’un tel événement ne se repro-
duise pas. Les deux enquêteurs 
du BST s’affairent depuis 19 h 30 
samedi soir à recueillir des don-
nées.

Il s’agit du quatrième écra-
sement d’avion à survenir au 
Québec depuis le début le début 
de juin.

Le 4 juin, deux personnes ont 
péri lorsque l’hydravion dans 

lequel elles se trouvaient s’est 
abîmé au lac Berté, sur la Côte-
Nord. Trois semaines plus tard, 

un bimoteur s’est écrasé tout 
près de l’aéroport Jean-Lesage, à 
Québec, faisant sept victimes.

Et le 16 juillet, l’écrasement 
d’un autre hydravion Beaver, 
près de Chute-des-Passes, au 

Lac-Saint-Jean, a fait quatre 
autres victimes, dont trois d’une 
même famille.•

Les trois autres passagers 
ont été transportés à 
Montréal pour être
hospitalisés
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Écrivez à la tribune des lecteurs et courez la chance de 
mériter une paire de billets pour le spectacle à 
succès de l’été, Showtime, à la salle J.-Antonio-Thompson. 
Un tirage aura lieu chaque semaine.

VOUS VOULEZ ÉCRIRE À LA TRIBUNE DES LECTEURS ?
Les lecteurs sont invités à partager leur opinion sur des sujets d’actualité. Les lettres doivent être clairement iden ées 
du nom complet, de l’adresse et du numéro de téléphone de l’auteur. Des renseignements qui demeurent confidentiels. 
Nous ne donnons pas suite aux lettres anonymes ou incorrectement iden ées. N’apparaîtront dans le journal que le 
nom complet et la municipalité de l’auteur. Le Nouvelliste se réserve le droit d’abréger et de refuser des lettres.

Partage d’odeurs

I
l y a des odeurs qui déran-
gent vraiment. Au travail, 
celui qui ose se faire chauf-
fer au four à micro-ondes 

un bol de soupe au brocoli ou 
au chou-fleur fait bien jaser… 
Le poisson, également, est loin 
d’avoir la cote. 

Même certains milieux défen-
dent à leurs employés de porter 
du parfum, par respect pour les 
collègues. 

Quand j’étais enceinte, je met-
tais les pieds dans l’école et je 
pouvais dire, selon les parfums 
sentis, si certains de mes collè-
gues étaient déjà arrivés. Faut 
dire que j’ai le nez fin.

 Qu’on parle de moufette écra-
sée sur la route, de poulet moisi 
dans le frigo ou d’une étable 
surpeuplée, on s’entend pour dire 
que l’odeur est repoussante, voire 
exécrable. On n’a qu’à fuir le lieu 
infesté de ces mauvaises odeurs 
et la situation est réglée. Mais il 
y a un endroit qu’il est difficile 

d’éviter quand la puanteur s’est 
incrustée: la salle de bain. Quand 
faut y aller, faut y aller, coûte 
que coûte. Même si des odeurs 
nauséabondes en ont imprégné 
la pièce. 

 N’est-ce pas, d’ailleurs, l’en-
droit tout désigné pour laisser 
une trace olfactive? 

Je comprends mal pour-
quoi certains nez fins font 
des commentaires sur l’odeur 
désagréable chaque fois qu’ils 
entrent dans une salle de bain où 
quelqu’un est passé avant. Pas 
nécessaire de le crier sur tous les 
toits, que ça sent le pet dans la 
toilette. C’est à ça que ça sert, le 
p’tit coin. Pourquoi s’étonner de 
l’odeur? Je me mets dans les sou-
liers du responsable de l’odeur et 
je suis mal. 

 Petite, quand je me sentais 

intimidée par un autre, mon père 
me disait: «Imagine cette person-
ne, le matin, sur la toilette… Tu 
verras qu’elle deviendra pas mal 
moins intimidante!» C’est que 
tout le monde y passe, à la toi-
lette, et tout le monde, même si 
on cherche à bien le cacher, lais-
sera sa trace olfactive un jour où 
l’autre. C’est peut-être de là que 
vient le problème: on est si gênés 
d’être démasqués qu’on accuse 
les autres de sentir mauvais eux 
aussi. Comme si nous, on sent 
toujours la rose. Ben voyons!

 Drôle de sujet, direz-vous, 
mais j’en ai marre de ces com-
mentaires puérils. Assumons-
nous et cessons de critiquer la 
puanteur d’autrui quand elle 
se trouve au bon endroit. Au 
cinéma, en classe, au magasin, je 
comprends très bien qu’on puisse 

être surpris par l’odeur de quel-
qu’un qui vient de péter. Mais 
ciel! Laissez la salle de bain tran-
quille! C’est un peu comme aller à 
la plage et être offusqué que des 
filles se pavanent en bikini, ou se 
surprendre de l’odeur d’ail dans 
une cuisine… 

 Plusieurs personnes se 
retiennent d’ailleurs d’aller aux 
toilettes lorsqu’elles sont à l’ex-
térieur de la maison ou quand il 
y a de la visite chez elles. Gêne? 
Malaise? Crainte de susciter des 
commentaires sur l’odeur déga-
gée?

Si, dans toute salle de bain, on 
avait la même philosophie que 
devant une toilette chimique 
de festival d’été qui chauffe au 
soleil, on s’attendrait au pire et 
on se priverait de commentaires 
inutiles.•

Paternalisme à outrance
La fluoration est-elle devenue 
l’épée de Damoclès de la Direction 
de la santé publique?

Que la DSP fasse circuler une 
pétition parmi les groupes com-
munautaires qu’elle subventionne 
par le biais du programme Soutien 
aux organismes communautaires 
risque de créer certains malai-
ses. Certains se sentiront mena-
cés d’être moins reconnus s’ils ne 
signent pas la pétition. Promouvoir 
la fluoration de l’eau est une erreur 
scientifique. L’histoire de la méde-
cine en est truffée. 

De nombreux médicaments, 
traitements inappropriés parfois 
néfastes pour la santé, ont per-
duré avant que l’on réalise que la 
science faisait fausse route. 

L’industrie pharmaceutique 
met des millions pour convaincre 
les milieux médicaux. 

Les lobbyistes font le reste 
auprès des politiciens. On se 
retrouve alors dans l’abus de 
pouvoir au détriment de la santé 
publique. Voilà l’histoire de la 
fluoration de l’eau en Amérique 
du Nord. Ancrée dans des dogmes 
sclérosés, la DSP est déconnectée 
de la réalité et refuse d’utiliser le 
principe de précaution alors que 
des études importantes démon-
trent un lien entre la fluoration et 
le cancer ainsi que d’autres trou-

bles de santé. 
La DSP nous abreuve de statis-

tiques inexactes. Elle affirme que 
la fluoration diminue de 20 à 40 % 
la carie. Ce qui serait faux et pure 
extrapolation. Plusieurs études 
comparatives démontrent qu’ac-
tuellement, il n’y a pas ou peu de 
différence entre les pays qui fluo-
rent et ceux qui ne fluorent pas. 
Dans le Globe & Mail de Toronto 
du 15 avril dernier, un journaliste 
d’enquête, Martin Mittelstaedt, 
révèle qu’il y a très peu de dif-
férence entre l’Ontario fluorée 
à 70 % et le Québec à 3 %. Ce 
journaliste en arrive à la même 

conclusion que des chercheurs 
de l’Université de Toronto et le 
Dr Hardy Limeback, ex-président 
de l’Association dentaire cana-
dienne pour lequel la fluoration 
est obsolète, inefficace et dange-
reuse pour la santé publique. La 
situation est la même pour l’Eu-
rope qui est peu fluorée versus les 
États-Unis. Plusieurs pays affi-
chent un taux plus bas de caries 
dentaires.

Le fluor que la Ville de Trois-
Rivières s’apprête à nous faire 
boire est un déchet industriel, 
l’acide fluorosilicique, produit par 
l’industrie américaine des phos-
phates. Ce n’est pas un produit 
pharmaceutique comme dans 
les pâtes dentifrices, n’a pas subi 
de tests de toxicité et n’est pas 
homologué par Santé Canada. 

Alors, qui bénéficie vraiment de la 
fluoration sinon les producteurs 
et lobbyistes qui s’engraissent 
aux dépens de la santé publique? 
Le fluor est pourtant considéré 
comme un agent très toxique 
comme le plomb, bioaccumulable 
et persistant. 

En conclusion, l’Agence de santé 
se doit d’être plus pro-active. Elle 
doit mettre notre argent dans des 
actions plus sensées. Elle pourrait 
planifier, organiser un programme 
de saines habitudes de vie sur le 
plan de l’alimentation et la santé 
dentaire, en collaboration avec 
tous les groupes communautai-
res ayant une mission connexe et 
qu’elle subventionne. Changer les 
comportements, responsabiliser 
les citoyens à leur santé dentaire 
est plus rentable et profitable sur 
le plan social et économique que 
l’administration d’une petite dose 
de fluor toxique et inefficace plu-
sieurs fois par jour et ce sans con-
trôle de la posologie.

L’Agence de la santé doit cesser 
son paternalisme  à outrance sur 
le plan de la fluoration de l’eau 
potable. Cela va à l’encontre des 
nouvelles tendances de santé 
sociale qui sollicitent la partici-
pation citoyenne. Chacun à droit 
à une eau saine, l’eau c’est la vie. 
C’est une question de droits. 
Disons non à l’empoisonnement 
de notre eau potable par le fluor.

Jean-François Gaudette
Trois-Rivières

Chacun a droit à une eau saine.

Bonne retraite 
Colette 
Depuis 24 ans et demi, Colette 
Martel prend soin de moi. Elle 
connaît ça faire du bénévolat, 
malgré le fait qu’elle soit payée 
pour 30 heures/semaine, elle 
prend le temps qu’il faut pour 
s’occuper de moi, allant bien au-
delà des heures pour lesquelles 
elle est payée. 

C’est une femme extraordi-
naire, toujours de bonne humeur, 
et qui a un sourire chaleureux. 
Moi qui suis atteint de paralysie 
cérébrale, j’ai beaucoup de misè-
re à parler, mais Colette a eu la 
patience et elle a pris le temps de 
me comprendre quand je parlais; 
maintenant, elle comprend tout 
ce que je lui dis et c’est beaucoup 
pour moi.

On échange ensemble et on a du 
plaisir tous les deux. C’est comme 
si je faisais partie de leur famille; 
ils m’amènent au restaurant, à la 
cabane à sucre et au centre com-
mercial.

Pour moi, ces 24 années sont 
les plus belles de ma vie. J’aurais 
beaucoup de belles choses à dire 
de la famille Martel. 

Ça me fait horriblement 
de peine de perdre ma très 
bonne Colette, car il n’y a pas 
deux femmes comme elle dans la 
vie. Colette, tu es dans mon cœur 
pour la vie. 

Bonne retraite.

Normand Leboeuf
Sainte-Anne-de-la-Pérade
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Des joueurs de pétanque heureux qui ne dérangent pas.

Crime d’honneur: 
un faux débat?
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Laissez-les jouer! 
En prenant ma marche dans 
mon nouveau quartier, à Grand-
Mère, je me suis arrêtée au parc 
Manfredo-De Vito un beau soir de 
juin. Un petit groupe de person-
nes âgées jouaient doucement au 
bocce. Le temps était doux, tout 
était calme, et j’ai vu des gens 
heureux.

Quelques jours plus tard, à ma 
grande surprise, monsieur  De 
Vito, le président de ce groupe, 
vient me demander si je veux bien 
signer une pétition car il y a une 
plainte à cause du bruit causé par 
ces joueurs de pétanque. J’habite 
à trois maisons de ce terrain et 
je n’ai jamais entendu le moindre 
bruit provenant de là. J’ai donc 

signé le pétition et j’ai compris 
l’incompréhensible. 

Le conseil municipal de 
Shawinigan veut déloger une qua-
rantaine de citoyens ordinaires 
qui ne dérangent personne, excu-
sez, qui dérangent une personne... 
On dit souvent que les gens heu-
reux n’ont pas d’histoire. Il eut 
été préférable pour ce groupe 
de joueurs de bocce de ne pas en 
avoir.

Je rêve d’une société juste où 
le gros bon sens dominerait et où 
on laisserait vivre en paix les gens 
heureux.

Claire Gouin
secteur Grand-Mère

Pour faire suite à l’éditorial de 
Jean-Guy Dubuc «C’est toujours un 
crime».

Je pense parler au nom de la 
majorité des Québécois en disant 
que le crime d’honneur est inac-
ceptable. Toutefois, si on fait le 
rapprochement avec les pour-
parlers qui animent le monde 
depuis des années concernant les 
fameux voiles islamiques, que ce 
soit hijab, niqab ou burka, peut-
on parler de véritable débat? En 
fait, le sujet n’en cache-t-il pas un 
autre encore plus profondément 
ancré dans les mentalités: les reli-
gions?

Devons-nous laisser ces pré-
tendus crimes d’honneur redéfi-
nir nos lois en atténuant des mots 
comme meurtre ou homicide afin 
de mieux les banaliser?

Les croyants convaincus n’hési-
tent pas un seul instant à parler 
de leur dieu, de leurs coutumes 
et tout le bataclan. De notre côté, 
pourquoi agirions-nous différem-
ment?  Avec l’absence des cours 
d’histoire dans nos écoles, pas 
étonnant qu’on manque d’argu-
ments pour notre défense!

On ose rarement aborder le 
sujet de front, par tolérance ou 
par crainte de représailles, n’em-
pêche que l’histoire même des 
religions est à l’origine de ces 
débats sociaux. Pire encore, elles 

sont à l’origine de nombreuses 
guerres à travers le temps, donc 
de très nombreuses victimes. Or, 
les religions ne prétendent-elles 
pas professer le bonheur, l’entrai-
de et toutes ces belles paroles?

Si l’islam professe à ses ouailles 
de parler le plus souvent possible 
de la religion du Prophète, alors 
pourquoi nous, Occidentaux, n’en 
ferions-nous pas autant avec nos 
lois, notre liberté et l’égalité des 
sexes? Après tout, la société laï-
que n’obéit à aucun Dieu, ce qui 
fait d’elle la mieux placée pour 
professer l’ouverture d’esprit. Car, 
disons-le, la notion de respect et 
de liberté n’est pas la même pour 
tous. Si certains pays excellent 
dans la préparation du couscous 
ou la fabrication de tapis, d’autres 
ont appris à développer des prin-
cipes moraux équitables pour 
tous. Soyons seulement fiers de 
notre système démocratique et 
professons-le! Allez, et multipliez-
vous!

C’est évident que l’Occident 
n’est pas parfait.  Mais ici, au 
moins, on est capable d’autocriti-
que, de débattre d’idées et de pro-
fiter de la vie. Si Allah promet des 
fontaines de vin au paradis, pour-
quoi attendre?  Ici, on a la SAQ!

Éric Veillette
Trois-Rivières

Plaidoyer pour la lenteur

Aux premières heures de la 
Révolution industrielle, les indi-
cateurs de temps traditionnels 
(le soleil et le clocher de l’église 
paroissiale) étaient bien insuf-
fisants. Le temps, c’est de l’ar-
gent! Il fallait donc commencer 
à rythmer la vie des travailleurs 
au tic-tac des horloges. Pour 
les entrepreneurs, il importait 
d’abord d’être efficient, c’est-à-
dire de réaliser un objectif avec 
le minimum de moyens engagés. 
Chaque seconde devenait pré-
cieuse. Conséquemment, pour les 
travailleurs, la ponctualité et la 
bonne gestion du temps n’étaient 
plus seulement des qualités, elles 
devenaient des prérequis à l’em-
ploi et des conditions à l’inclu-
sion sociale.

Cette obsession de l’horloge 
nous conditionne plus que jamais 
aujourd’hui. En faire le plus pos-
sible en le moins de temps pos-
sible! Pour qu’ils se développent 
«intégralement», des enfants de 
5 ans ont des horaires de PDG 
de compagnies. On cherche à 
concilier travail-famille en ne 
compromettant ni un ni l’autre. 
Les parents hyperactifs orga-
nisent donc leur quotidien à la 
lumière du credo de l’efficience, 
tout imprévu devenant source de 
stress. Même les loisirs, vacan-
ces et temps libres sont mieux 
gérés que ne le ferait un planifi-
cateur d’événements. Quant à la 

vieillesse, elle est perçue comme 
un signe de péremption et d’inca-
pacité. Elle est donc repoussée, 
cachée, botoxée ou tout simple-
ment niée. 

Ce portrait oblige la prise de 
conscience des liens intrinsèques 
entre un tel mode de vie et d’im-
portantes problématiques socia-
les (épuisement professionnel, 
âgisme, hyperactivité chez les 
enfants, surmédicamentation). 
Contrairement à ce qu’annon-
çaient certains intellectuels des 

années 60 et 70 à propos d’une 
société des loisirs à venir, la vie 
quotidienne des années 2000 
s’est accélérée, devenant de plus 
en plus stressante. 

Trouver une alternative à cette 
société rapide, c’est ce qu’a fait 
Carlo Petrini à la fin des années 
80 en fondant le mouvement slow 
food. Il réagissait alors à l’émer-
gence du fast-food en Italie. 
Initialement, l’objectif était de 
préserver les spécificités régio-
nales en alimentation en s’op-
posant à la standardisation des 
goûts qu’offrent les grandes chaî-
nes de restauration rapide. Mais 
en prenant exemple sur l’ali-
mentation, le slow food critique 
également la spirale infernale 

de la performance et de la rapi-
dité dans laquelle nous sommes 
plongés. Il souhaite revaloriser la 
qualité et le plaisir au détriment 
de la quantité et de l’efficience. 

Cette philosophie s’étend 
maintenant au-delà de l’alimen-
tation. Città Slow (créé en 1999) 
est un réseau mondial de villes 
qui s’engagent à ralentir la vie 
de leurs citoyens. Slow Money est 
un mouvement récemment créé 
aux États-Unis afin de ralentir 
les flux de capitaux pour investir 
plutôt à l’échelle locale. Le Slow 
Media (ou slow TV comme le dit 
Stéphan Bureau au Québec) ren-
voie à ce désir d’approfondir des 
contenus plutôt que d’ingérer 
de façon boulimique des tonnes 
d’informations. 

Le Slow Travel partage les 
valeurs de l’écotourisme. Il favo-
rise les voyages à faible coût et les 
interactions avec les populations 
locales plutôt les voyages à l’aide 
d’une liste-à-cocher des «choses 
à ne pas manquer». La Slow Life, 
elle, renvoie aux valeurs par-
tagées par les défenseurs de la 
décroissance et de la simplicité 
volontaire, c’est-à-dire une vie où 
sa consommation et son impact 
sur l’environnement sont réduits 
au maximum. 

Bien qu’il soit peu probable 
que chacun transforme radicale-
ment son mode de vie et adhère 
pleinement aux valeurs du mou-
vement slow, il s’avère essentiel 
de s’en inspirer. 

Prendre le temps pour mieux 
éduquer, pour mieux soigner, 
pour mieux soutenir les lais-
sés-pour-compte de ce système 
«trop» efficient et pas assez 
humain. D’ailleurs, il s’agit assu-
rément d’un modèle à placer au 
cœur de nos politiques publi-
ques.•

L’auteur, Daniel Landry, 
est professeur de sociologie 
au Collège Laflèche.

«Un modèle à placer
au cœur de nos
politiques publiques»

Bonne chance
Le conseil  municipal de 
Shawinigan a clairement annon-
cé ses couleurs concernant le 
réseau d’eau potable. Le maire 
Michel Angers a été on ne peut 
plus clair: Shawinigan va conti-
nuer à puiser son eau au lac des 
Piles et au lac à la Pêche. Pas 
question de s’approvisionner 
dans la rivière Saint-Maurice. Je 
crois que les raisons qui soutien-
nent une telle décision sont tout 
à fait logiques et pertinentes. 

En tant que contribuables, je 
crois que nous avons atteint une 
limite à la capacité de payer des 
citoyens. De plus, je m’explique 
mal cette soudaine «crise de 
l’eau». La demande ne devrait 
pas être à la hausse puisque 
Shawinigan n’est plus la capitale 
manufacturière d’antan et je ne 
crois pas que la ville connaisse 
une revanche des berceaux qui 
fasse exploser à la hausse la 
population shawiniganaise. J’en 
déduis que la consommation 

d’eau a diminué ou, à tout le 
moins, s’est stabilisée depuis plu-
sieurs années. 

Il va falloir 
beaucoup de 
ténacité pour 
faire face à 
l’entêtement 
g o u v e r n e -
mental.  La 
p o p u l a t i o n 
s h a w i n i g a -
naise  doi t 
appuyer sans 
réserve les 
élus munici-
paux dans le 
combat qui 
s’engage entre les deux parties. 
Et ne vous faites pas d’illusions, 
si les fonctionnaires du ministère 
de l’Environnement «jouent le 
livre» comme on le leur ordonne, 
ils peuvent prendre des décisions 
aussi obtues et dénuées de sens 
que leurs confrères dans le dos-
sier du musée Gilles-Villeneuve 

en s’appuyant bêtement sur le 
règlement sans tenir compte du 
contexte particulier.  

Le combat de David contre 
Goliath s’amorce. C’est bien de 
protéger nos ressources, mais il 
faut aussi protéger ceux qui en 
bénéficient. 

Souhaitons que les personnes 
en autorité à l’Environnement 
éviteront d’avoir l’air aussi imbé-
cile que celles du ministère de la 
Santé! 

Guy Parenteau
secteur Grand-Mère

Le maire Michel 
Angers.

«Il va falloir beaucoup
de ténacité pour faire
face à l’entêtement
gouvernemental»
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André Schelling

La fierté avant toute chose

P
our André Schelling, 
la fierté, c’est quelque 
chose de bien impor-
tant. Cela se remarque, 

entre autres, dans sa façon de s’ha-
biller. 

Selon lui, si les gens sont fiers 
d’eux, de ce qu’ils sont, de ce qu’ils 
ont, et de l’organisation à laquelle 
ils appartiennent, leur affaire va 
bien marcher. «Ça ne peut pas 
faire autrement», dit-il.

Même chose quand il écrit 
pour le bénéfice de la collectivité. 
Initiateur du journal local L’Écho 
de mon clocher, M. Schelling est 
toujours soucieux de favoriser 
l’harmonie dans son milieu et 
de susciter le développement 
du sens communautaire et des 
sentiments de fierté chez les lec-

teurs lorsqu’il s’exprime dans ce 
mensuel dont le 40e numéro a été 
publié à la mi-juin.

Il qualifie d’ailleurs d’immense 
succès ce journal local qui entre-
prendra sa cinquième année 
d’existence en septembre pro-
chain. Et il en profite pour rendre 
hommage à toute l’équipe qui est 
à l’origine de ce succès, nommé-
ment Yolande Guimond, Gisèle 
Houde et Sophie Houde.

«J’aime le journal, j’aime le 
comité qui s’en occupe et j’aime 
le succès qu’on a», confie-t-il d’un 
seul souffle.

L’idée de créer ce journal, 
c’était un peu une façon pour lui, 
qui est aussi président de l’Assem-
blée de fabrique, de permettre à 
cette organisation d’entrer dans 
tous les foyers de Gentilly, tout en 
informant la population du sec-
teur sur les nombreuses activités 
qui s’y déroulent et les différents 
services offerts.

Né dans le village de Gentilly, 
M. Schelling a toutefois passé 
54 ans de sa vie en milieu agricole, 

plus précisément dans le rang des 
Verdiers, soit de 1950 à 2004. À 
compter de 1978, il a pris la relève 
de son père comme propriétaire 
sur la ferme laitière et l’a exploité 
jusqu’au moment de la vendre, il 
y a six ans. 

C’est par la suite, une fois reve-
nu au village, qu’il s’est lancé dans 
le bénévolat, d’abord au sein de 
l’Assemblée de fabrique. Entré 
comme simple marguillier, il en 
est devenu le président le 1er août 
2006. Son présent mandat de 
deux ans se terminera à l’été 2011. 
Il aura alors une grosse décision 
à prendre à savoir s’il sollicite ou 
non un renouvellement de man-
dat.

Des décisions, il en a pris un 
bon nombre avec son équipe au 
fil des dernières années de sorte 
que des travaux importants ont 
été réalisés à l’église: réfection de 
la toiture, réparation de la façade, 
installation d’un système bi-éner-
gie innovant commandé à distan-
ce par informatique. Campagne 
de souscription, brunch-béné-

fice et subventions ont permis de 
financer les travaux. 

À son initiative, un site Internet 
a aussi été mis sur pied par l’As-
semblée de fabrique. Une rareté 
en milieu rural. Et M. Schelling 
n’était pas peu fier de dire qu’en 
l’espace de quelques semaines 
seulement, plus de 10 000 pages 
avaient déjà été visitées par les 
internautes.

M. Schelling a aussi participé 
activement à la mise sur pied d’un 
projet de cuisine collective dans 
le secteur de Gentilly et ce, en 
partenariat avec le Club de l’Âge 
d’or. 

Lacordaire depuis 47 ans, il a 
également assumé la présidence 
du Comité des fêtes du 225e anni-
versaire de l’érection canonique 
de la paroisse de Gentilly l’été 
dernier.

Bref, M. Schelling s’est beau-
coup impliqué dans sa commu-
nauté depuis qu’il a vendu sa 
ferme laitière et pris sa retraite 
du monde agricole. 

Et il est vrai qu’il a eu à prendre 

son lot de décisions mais, dit-il: 
«Prendre des engagements, j’ai 
pas peur de ça. Peu importe le 
défi, ça me dérange pas!», affir-
me-t-il, tout en signalant qu’il ne 
tolère pas les débats trop long-
temps.

Il admet cependant qu’il n’est 
pas toujours facile de prendre 
des décisions et d’être aimé de la 
majorité de la population. 

«Jusqu’à maintenant, je n’ai 
pas eu de controverses. Ça s’est 
bien passé et je souhaite que ça 
reste de même jusqu’à la fin», 
conclut-il.•

marcel.aubry@lenouvelliste.qc.ca
MARCEL AUBRY

Vous pouvez entendre l’entre-
vue avec notre Tête d’affiche 

dans l’émission matinale Chez 
nous le matin, animée par 

Frédéric Laflamme, au  
96,5 FM, entre 6h et 9h, ainsi  

que le reportage présenté  
au Téléjournal Mauricie  

du dimanche. 

Tête d’affiche
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V{LEUR. ÉMOTION. INGÉNIERIE. VROUM-VROUM. POUR TOUJOURS.
VOUS TROUVEREZ TOUJOURS CHEZ VOS CONCESSIONNAIRES MAZDA DU QUÉBEC.

POUR TROUVER UN CONCESSIONNAIRE PRÈS DE CHEZ VOUS, VISITEZ LE WWW.MAZDA.CA OU TÉLÉPHONEZ AU 1-800-263-4680.

En juillet,
partez en vacances
sans payer.

Conçu pour la famille et les personnes actives.
Caractéristiques de série de la Mazda5 GS :

• Moteur évolué 4 cylindres de 2,3 L

• Boîte de vitesses manuelle à 5 rapports
(automatique à 5 rapports avec mode sport en option)

• Spacieux intérieur six places et pratique espace
de chargement rabattable à plat

• Facilité d’accès grâce aux portes latérales coulissantes

• Glaces, verrouillage des portes et rétroviseurs
à commande électrique

• Coussins de sécurité frontaux et latéraux avant
et rideaux gonflables latéraux

Route : 7,0 L/100 km
Ville : 9,6 L/100 km

MAZDA5 2010

◆◆

◆◆◆

0%0
DEFINANCEMENT

À L’ACHATÀ L’ACHAT
MOIS†

72
JUSQU’À

MAZDA

ET
AUCUN PAIEMENT

AVANT
90 JOURS

††

Mazda3 Sport

Mazda3 Berline

Mazda3 Sport

Bien équipée. De série sur la Mazda3 GX :

• Moteur 4 cylindres de 2,0 L à DACT et 16 soupapes

• Freins antiblocage assistés à disque aux 4 roues

• Radio AM/FM avec lecteur de CD/MP3 et 4 haut-parleurs

• Glaces, rétroviseurs et portes à commande électrique

• Banquette arrière à dossier 60-40 rabattable

• Et de nombreuses autres caractéristiques de série

Route : 5,9 L/100 km
Ville : 8,1 L/100 km

0%0
DEFINANCEMENT

À L’ACHATÀ L’ACHAT
MOIS†

60
JUSQU’À

MAZDA3 2010

Voiture de l’année
et meilleur achat

VOITURE LA PLUS
VENDUE AU QUÉBEC*

MAZDA

ET
AUCUN PAIEMENT

AVANT
90 JOURS††

Mazda5

PROFITEZ DE NOS OFFRES DE 0% DE FINANCEMENT À L’ACHAT DE 60 MOIS OU PLUS
SUR NOS MODÈLES 2010 NEUFS.

4318013-P
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DÉCOUVREZ LENOUVELLISTESURMONORDI.CA

LeNouvellisteSurMonOrdi.ca

ÉCOUTEZ
LE NOUVELLISTE OU
FAITES-LE TRADUIRE
INSTANTANÉMENT

DU NOUVELLISTE
DES 30 DERNIERS
JOURS

Nouvelliste

A1

UNOUTIL PRATIQUE ET FACILE À UTILISER
Abonnez-vous à LeNouvellisteSurMonOrdi, et ayez toujours la version intégrale de votre quotidien à portée de main.
Consultez toutes vos sections préférées sans attendre puisqu'il n'y a aucun délai de téléchargement. De plus, la mise en
page et les photos sont les mêmes que ceux de la version papier. Découvrez tous les avantages de votre quotidien à l'ère
numérique pour seulement 2$/mois si vous êtes déjà abonné à Le Nouvelliste. Besoin d'un peu de temps pour apprivoiser
la nouveauté? Pour un temps limité, faites-en l'essai gratuitement. LeNouvellisteSurMonOrdi.ca, c'est toute l'actualité
dont vous avez besoin, offerte dans un nouveau format pratique et facile d'accès.

3322900-P
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fidélisation de la clientèle

La dictature des bas prix s’impose
Stéphanie Grammond
La Presse

Alors que les détaillants au rabais 
gagnent du terrain aux États-
Unis et dans le reste du Canada, 
les consommateurs québécois 
restent fidèles aux détaillants 
traditionnels, comme Jean Coutu, 
IGA et Canadian Tire. Mais peut-
être pas pour bien longtemps...

Pour s’assurer de la loyauté 
de leur clientèle, les détaillants 
doivent offrir des prix concur-
rentiels en priorité, ont répondu 
les Québécois à une enquête 
pancanadienne menée auprès de 
3500 consommateurs. 

Il y a deux ans, le service à la 
clientèle était le facteur de fidé-
lisation le plus important à leurs 
yeux, bien avant les bas prix. 
Aujourd’hui, le service à la clien-
tèle a chuté au troisième rang, 
derrière la qualité des produits 
qui figure en deuxième place.

Ce virage brusque a été déclen-
ché par la récession qui a incité 
bien des consommateurs à faire 
preuve de frugalité et de pruden-
ce, selon la firme Colloquy, spécia-
liste du marketing de fidélisation, 
qui a mené l’enquête.

«Aux États-Unis et dans certai-
nes régions du Canada, la popu-
larité des marques bâties sur les 
bas prix est montée en flèche», 
constate Kelly Hlavinka, associée 
et directrice chez Colloquy.

Wal-Mart et Costco ont fait 
une percée majeure au Canada. 
Par exemple, Wal-Mart Canada 
a accru ses revenus de presque 
5 % au premier trimestre 2010, en 
bonne partie grâce à l’ouverture 
d’une trentaine de Supercenters.

Mais le roi des «bas prix quo-
tidiens» n’a pas encore com-
plètement gagné le coeur des 
Québécois. Au Québec, les 
détaillants traditionnels obtien-
nent encore la plus grande loyau-
té des consommateurs, démontre 
l’enquête.

Parmi les épiciers, les consom-

mateurs québécois se disent par-
ticulièrement fidèles à IGA, suivi 
de Loblaw, puis Maxi et Metro. 
Parmi les pharmacies, Jean 
Coutu arrive en tête du peloton, 
suivie de Pharmaprix et Wal-
Mart. Canadian Tire remporte la 
palme parmi les grands magasins, 
et Sears parmi les marchands de 
masse.

«Jean Coutu, IGA et Canadian 
Tire ont intégré des programmes 
de fidélisation à leur proposition 
de vente afin de retenir leurs 
clients, au lieu de leur promettre 
tout simplement le prix le plus 

bas», fait valoir MmeHlavinka.
L’industrie de la fidélisation est 

très bien implantée au Canada; 94 
% des consommateurs participent 
à un programme de récompenses, 
une proportion presque deux fois 
plus forte qu’aux États-Unis. 

Certains programmes ne 
datent pas d’hier, comme les dol-
lars Canadian Tire qui ont été 
lancés en 1947. D’autres sont tout 
récents: en avril dernier, Metro 
a lancé la première phase de son 
programme Metro&Moi, qui per-
met d’accumuler des points en 
faisant son épicerie, pour réduire 

ses factures par la suite.
Le marché canadien de la fidé-

lisation est dominé par le pro-
gramme de récompenses Air 
Miles, qu’exploite LoyaltyOne, 
aussi propriétaire de Colloquy. 
Plus d’une centaine de détaillants 
y participent, notamment Jean 
Coutu et IGA, mais d’autres 
ont établi avec succès leur pro-
pre système, comme Shoppers 
Drug Mart/Pharmaprix, qui a 
conçu son programme de points 
Optimum qui donne droit à des 
escomptes. 

Malgré tout, les icônes du com-
merce de détail au Canada res-
sentent de plus en plus de pres-
sion de la part des détaillants à 
bas prix qui déploient eux aussi 
des stratégies de fidélisation. 
Ainsi, Wal-Mart Canada vient de 
lancer un programme de fidéli-
sation (sauf au Québec) qui verse 
des récompenses de 1,25 % sur les 
achats portés à sa nouvelle carte 
de crédit MasterCard.

Dans certaines régions du 
Canada, les géants américains des 
bas prix ont déjà gagné la fidélité 
des clients. Dans les provinces 
atlantiques, c’est pour Wal-Mart 
que les consommateurs ressen-
tent la plus grande loyauté, parmi 
tous les grands magasins. Et dans 
l’Ouest canadien, les magasins 
entrepôts de Costco déclassent 
toutes les épiceries et les pharma-
cies.•

Photo archives

Si Wal-Mart Canada a accru ses revenus de presque 5 % au premier trimestre 2010, le roi des «bas prix quotidiens» n’a 
pas encore complètement gagné le coeur des Québécois. Au Québec, les détaillants traditionnels obtiennent encore la 
plus grande loyauté des consommateurs, démontre l’enquête.

drogue virtuelle ou numérique 

Le i-dosing fait sourciller 
les scientifiques
Montréal (PC) — Les jeunes 
prennent-ils vraiment leur pied, 
ces jours-ci, en écoutant des mp3 
sur leur ordinateur?

Le phénomène des drogues 
dites numériques — le i-dosing 
— se répand comme une traînée 
de poudre sur Internet et dans la 
presse internationale depuis quel-
ques semaines.

Apparemment, une paire 
d’écouteurs et une musique 
numérique planante suffisent 
pour atteindre l’extase de la 
même façon que la consommation 
de drogues illicites.

Appelés à se prononcer sur le 
phénomène, des scientifiques ont 
cependant dit n’y voir qu’un effet 
placebo. Selon eux, il ne s’agit 
que d’une illusion sonore et d’un 
point de vue purement scientifi-
que, rien ne prouvant les effets de 
l’i-dosing. Le battement binaural 
— créé en faisant jouer une onde 
sonore différente d’une oreille à 
l’autre pour créer l’illusion d’un 
rythme — est connu depuis sa 
découverte, en 1839. On avance 
que les sons altèrent les ondes 
cérébrales et, par extansion, l’état 
mental d’une personne.

Pas vraiment, affirme tou-
tefois Robert Zatorre. «Ça ne 
fait rien au cerveau», a indiqué 

M. Zatorre, professeur de science 
neurologique à l’Université McGill, 
à Montréal. «Il se passe la même 
chose au niveau du cerveau si vous 
regardez un pendule aller et venir. 
Vous êtes stimulé à droite, puis à 
gauche. C’est à peu près tout.»

On ignore encore à quel point le 
phénomène est répandu, mais les 
vidéos d’adolescents expérimen-
tant le i-dosing fourmillent sur le 
site YouTube.

Certains ne jurent que par cette 
drogue virtuelle et ses effets. 
D’autres se moquent carrément 
des adeptes du i-dosing, en qui ils 
ne voient que de pauvres naïfs.

Les administrateurs de sites 
Web qui vendent les chansons 
pour une somme pouvant aller 
jusqu’à 20 $ le CD affirment qu’el-
les peuvent produire à peu près 
toutes les sensations, de la relaxa-
tion à la concentration en passant 
par les hallucinations, à différen-
tes personnes.

Le professeur Zatorre croit 
que certains adeptes du i-dosing 
consomment des drogues et en 
attribuent les effets à la musique, 
et que d’autres sont lésés de la 
bonne vieille façon. «En effet, je 
crois qu’ils sont sous l’emprise 
d’une suggestion psychologique 
ou d’un effet placebo», a-t-il dit.•

Marée noire

Une menace pour 
la langue française
Catherine Handfield
La Presse

La marée noire dans le golfe du 
Mexique constitue une mena-
ce pour la langue française en 
Louisiane, selon Warren Perrin, 
président du Conseil pour le 
développement du français en 
Louisiane.

«La catastrophe a surtout tou-
ché la côte de la Louisiane, et 
c’est là où l’on compte le plus de 
familles qui parlent le français», 
a-t-il souligné hier lors d’un 
entretien téléphonique avec La 
Presse. 

Warren Perrin ne craint pas 
l’exode des familles francopho-
nes. Certes, plusieurs pêcheurs 
sont privés de leur gagne-pain 
depuis la catastrophe, mais, 
selon lui, les Acadiens sont trop 
attachés à leur terre pour la quit-
ter.

M. Perrin redoute plutôt les 
conséquences économiques de 
la marée noire sur les ressources 
allouées à la langue française. 
«Lorsque les ressources sont 
limitées, c’est d’abord le milieu 
de l’éducation qui en souffre», a-
t-il indiqué.

La récession a déjà eu un 

impact important sur le finance-
ment des programmes de fran-
çais, selon M. Perrin. Le budget 
du Conseil pour le développe-
ment du français en Louisiane 
a chuté de 60 % depuis deux 
ans. Au printemps, l’Université 
Nicholls State, à Thibodaux, a 
annoncé qu’elle fermait ses pro-
grammes en français. 

«La catastrophe pétrolière va 
nécessairement aggraver le pro-
blème», selon Warren Perrin, qui 
abordera la question aujourd’hui 

lors d’une conférence à l’hôtel Le 
Reine Elizabeth. 

Toutefois, à long terme, la fuite 
de pétrole pourrait, selon lui, 
avoir un effet bénéfique sur la 
culture acadienne. «Ça pourrait 
mettre l’éclairage sur la question 
du français: les gens vont com-
prendre que si on perd la côte, on 
perd aussi la langue», a-t-il dit.

Selon le recensement de 2000, 
la Louisiane compte près de 
200 000 francophones, ce qui 

représente 4,7 % de la popula-
tion.

Recours collectif
M. Perrin, avocat, est à 

Montréal dans le cadre du 20e 
anniversaire de la création de la 
section francophone du Barreau 
de la Louisiane. 

En plus d’être engagé dans le 
dossier de la langue française, il 
prépare actuellement un recours 
collectif contre la société BP avec 
neuf autres bureaux d’avocats de 
la région du golfe du Mexique. 
À lui seul, M. Perrin représente 
3000 pêcheurs et restaurateurs 
de Louisiane.

L’avocat déplore que la société 
britannique tarde à distribuer les 
20 milliards qu’elle s’est engagée 
à verser aux sinistrés au mois de 
juin. Warren Perrin représente 
notamment un homme qui a 
vendu son restaurant parce qu’il 
ne pouvait plus s’approvisionner 
en poissons. Il connaît également 
une famille de Lafayette qui s’ap-
prête à vendre sa maison puisque 
l’homme est privé de revenus. 

«C’est astheure qu’ils ont 
besoin de l’argent, et c’est 
astheure qu’il faut les payer», a-
t-il conclu.•

«C’est astheure qu’ils ont 
besoin de l’argent (...)»
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Record d’assistance pour Musique en fête
Guy Daigle est époustouflé par l’ampleur qu’a pris l’événement

Un spectacle permanent à Trois-Rivières?
L’ex-imitateur du King dans Elvis Story, Martin Fontaine, séduit par la ville

Trois-Rivières — Martin Fontaine, 
qui pendant une douzaine d’an-
nées a été applaudi par le public 
du Capitole de Québec alors qu’il 
incarnait le King dans le spectacle 
Elvis Story, caresse l’idée de lancer 
un nouveau spectacle permanent 
à Trois-Rivières. Pour mener à 
bien ce projet, il a trouvé l’appui du 
conseiller municipal du district de 
Laviolette, Guy Daigle, qui le rece-
vait samedi soir dernier dans le 
cadre de Musique en fête, au parc 
Victoria.

«Ce serait un souper cabaret-
chanson, tenu à quelque part au 
centre-ville, révèle Guy Daigle. Ce 

serait un produit unique à Trois-
Rivières.» Le chanteur a demandé 
l’aide du conseiller municipal du 

district de Laviolette pour mettre 
ce projet sur pied dans les prochai-
nes semaines.

Enthousiasmé, Guy Daigle a 
même avoué avoir annulé ses 
vacances, prévues pour cette 
semaine, afin de plancher sur le 
projet. «Je veux organiser une ren-
contre avec le maire, Innovation et 
Développement économique Trois-
Rivières (IDE) et Martin Fontaine 
pour voir ce qu’on pourrait faire.»

L’artiste interprète serait attiré 
par la volonté de la ville de miser 
sur la culture pour son dévelop-
pement économique, ainsi qu’à sa 
position géographique stratégique 
pour rejoindre un public qui vien-
drait de toute la province.

Joint hier soir par téléphone, 
Martin Fontaine est toutefois 
demeuré avare de détails. 

«On aimerait ça régler quelques 
trucs avant d’annoncer quoi que 
ce soit. On veut que ce soit finalisé 

avant de présenter le projet.» 
L’interprète serait à la recherche 

d’une équipe prête à le supporter 
dans ce projet, qui serait déjà bien 

ficelé à plusieurs niveaux. Il aurait 
déjà trouvé l’endroit où serait pro-
duit le spectacle et le concept, qui 
ressemblerait à Elvis Story dans la 
forme, serait bien défini.

«Ça fait longtemps que j’ai un 
lien avec Trois-Rivières», indique 
l’artiste qui se rappelle avoir donné 

plusieurs spectacles dans le défunt 
bar le Gosier, il y a belle lurette. 
Martin Fontaine se produit aussi 
régulièrement à l’auberge le Florès 
de Sainte-Flore-de-Grand-Mère.

«Par sa renommée, il voudrait 
attirer des gens de partout à Trois-
Rivières, pour faire découvrir la 
beauté de la ville», explique Guy 
Daigle. Lorsqu’intérrogé à savoir 
si le spectacle de Martin Fontaine 
pourrait prendre le relais de 
Showtime, dont l’aventure se termi-
ne en septembre prochain, le con-
seiller s’est contenté de dire que ce 
serait «dans le même genre».

«Il a vu qu’on était profession-
nel, indique Guy Daigle. Le lien de 
confiance est établi. Maintenant il 
faut voir quelles sont ses attentes 
et voir si les acteurs ici sont prêts à 
soutenir le projet.»

«Si jamais ça fonctionne, ça con-
tribuera à la relance économique 
de la ville», souligne le conseiller.•

guillaume.jacob@lenouvelliste.qc.ca
GUILLAUME JACOB

Photo: La Presse

Martin Fontaine, la star de l’énorme 
succès Elvis Story, songerait à 
présenter son prochain spectacle 
permanent à Trois-Rivières.

«Ce serait un souper
cabaret-chanson, tenu
à quelque part
au centre-ville»
- Guy Daigle

Guillaume Jacob
guillaume.jacob@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Les amateurs de 
blues, de rock’n roll et de country 
ont été particulièrement nombreux 

à affluer au parc Victoria, tout au 
long du week-end, pour la onzième 
édition de Musique en Fête. Si bien 
que l’on parle déjà de record d’as-
sistance.

«Depuis que Musique en fête 
existe, j’ai jamais vu ça!» lance l’or-
ganisateur en chef de l’événement, 
Guy Daigle. Rencontré au parc 
Victoria, hier soir, le conseiller 
municipal du district de Laviolette 
était fatigué mais heureux du 
déroulement du week-end. 

«Samedi soir, pour le spectacle 
de Martin Fontaine, le parterre 
était plein, il y avait des gens mas-
sés à l’extérieur du parc et il n’y 
avait pratiquement plus de station-
nements dans le quartier.» 

L’ancienne vedette du spectacle 

Elvis Story a séduit les spectateurs 
avec ses reprises de succès des 
années quarante à quatre-vingts. 
Le Trifluvien Danny Vincent, lui 
aussi imitateur dans Elvis Forever, 
est même monté sur scène le 
temps d’un duo pour une chanson 
du King, un moment fort de cette 
dernière édition, selon Guy Daigle.

La fin de semaine s’était amorcée 
sous la pluie vendredi soir, pour les 
spectacles de Taxi Blues, un grou-
pe de la région, suivi de Jim Zeller. 
Une poignée d’amateurs de blues 
ont bravé le temps maussade pour 
entendre les deux groupes. 

Samedi, le temps plus clément a 
fait le bonheur des visiteurs, venus 
en nombre record pour la journée 
consacrée aux rythmes du rock’n 

roll. 
Hier, les amateurs de country 

sont arrivés dès 8 h le matin pour 
placer leurs chaises à l’avant de la 
scène. Au passage du Nouvelliste, 
en fin d’après-midi, ils étaient 
encore nombreux sur le site. 
Plusieurs étaient impatients de 
voir le spectacle de Eileen Wilson 
et Alex Kwan, des artistes venus de 
Nashville.

Ce qui, il y a dix ans, était une 
sympathique fête de quartier est 
devenue au fil du temps un évé-
nement qui attire maintenant 
des gens de partout au Québec 
et même d’ailleurs, explique Guy 
Daigle. 

«J’ai rencontré des gens de 
Québec, de Montréal, et même du 
Nouveau-Brunswick.» À vue de 
nez, il y aurait eu entre 8000 et 
9000 visiteurs tout au long du 
week-end, souligne l’organisateur. 
Des records de vente dans les kios-
ques des commanditaires sur le 
site ont également été constatés.

La onzième édition de Musique 
en fête vient tout juste de se termi-
ner que l’organisateur prévoit déjà 
celle de l’année prochaine. Certains 
groupes ont déjà été engagés. 

«Les gérants d’artistes commen-
cent à m’appeler pour aller voir des 
spectacles à l’extérieur», raconte 
Guy Daigle, qui dit apprécier son 
rôle de promoteur. 

«Quand j’ai été élu, je voulais 
faire reconnaître le district de 
Laviolette à la grandeur de la 
ville. Avec Musique en Fête, on en 
parle maintenant à la grandeur du 
Québec!»•

solution - Mots fléchés 425

Photo: Sylvain Mayer

Une édition exceptionnelle de Musique en fête s’est conclue hier au son de la 
musique country interprétée par une brochette d’artistes, dont Gaëtan Devault 
et sa bande, ci-dessus.
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COMPLÉMENTAIRE (C) :  

lots de 1 million $
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Ventes totales :
Prochain gros lot (approx.) :

Ventes totales :

Prochain gros lot :

«C’est au-delà 
de nos espérances»
Les organisateurs du Festi-Beach 
de Lac-à-la-Tortue se disent satisfaits
Guillaume Jacob
guillaume.jacob@lenouvelliste.qc.ca

Lac-à-la-Tortue — Il est encore 
trop tôt pour savoir si des records 
d’affluence ont été battus, cette 
fin de semaine au Festi-Beach, 
mais les organisateurs se disent 
très satisfaits du déroulement du 
festival, compte tenu des caprices 
de Mère Nature durant la fin de 
semaine.

«Ç’est au-delà de nos espé-
rances, considérant l’averse de 
vendredi et les quelques brins 
de pluie de samedi», explique le 
président du Festi-Beach, Émile 
Cayouette. Il souligne du même 
souffle que le festival est certain 
de ne pas assumer de déficit pour 
cette édition, une bonne nouvelle 
en soi. Rappelons que 4600 pas-
seports avaient été écoulés en 
prévente, ce qui annonçait déjà 
une édition réussie.

L’organisation du Festi-Beach a 
réussi plusieurs bons coups cette 

année, notamment en invitant 
son premier groupe étranger: nul 
autre que Creedence Clearwater 
Revival, communément connu 
comme CCR. La pluie qui s’an-
nonçait persistante vendredi soir 
a toutefois déçu les organisateurs, 
qui auraient espéré une foule 
comparable à celle rassemblée 
pour le spectacle des Cowboys 
Fringants, l’an dernier, où 14 000 
fans étaient venus les entendre. 
Bien que CCR ait bénéficié d’un 
répit de Dame Nature pendant 
toute la durée de leur prestation, 
la foule s’est limitée à environ 
5000 personnes.

Samedi soir, toutefois, Sylvain 
Cossette a marqué de ses repri-
ses des succès rock des années 
soixante-dix cette dernière édi-
tion. 

«Ça a été un des meilleurs 
shows des six dernières années 
que j’ai passées au sein du comi-
té organisateur, affirme Émile 
Cayouette. On s’est aperçus que 

c’était un gars de la place.» Le 
chanteur originaire du secteur 
Grand-Mère y est allé d’une pres-
tation de plus de deux heures. «Il 
s’est adressé à la foule en disant 
être heureux de faire un premier 
passage au Festi-Beach, rapporte 
le président. Il a dit que ça lui 
rappelait des souvenirs, lui qui 
a joué quelques fois à la Plage 
Idéale avant de lancer sa carrière 
professionnelle.»

Hier soir, le festival se clôturait 
par la prestation d’Éric Masson, 
artiste bien connu dans la région, 
qui animait également le concours 
amateur de chanson, un peu plus 
tôt en après-midi. 

«Le spectacle du dimanche est 
une occasion de faire une place 
au talent local, souligne Émile 
Cayouette, et de dire merci aux 
visiteurs ainsi qu’aux quelque 
200 bénévoles impliqués dans 
l’événement.»

Outre les spectacles, le Festi-
Beach continue d’attirer des 
visiteurs de par les nombreuses 
activités organisées en journée. 
Trois cent vingt-sept coureurs 
se sont d’ailleurs inscrits à l’une 
ou l’autre des courses organisées 
durant la fin de semaine. Le tour-
noi de volley-ball amateur, typique 
du festival de Lac-à-la-Tortue, a 
réuni une soixantaine d’équipes. 
Quant au concours de sculptures 
et de châteaux de sable, il a mis 
au défi vingt équipes.

«Je pense que les gens sont 
attirés par la qualité des specta-
cles, mais aussi par les nombreu-
ses activités qui ont lieu durant le 
jour», explique Émile Cayouette. 
Cette année, le président et son 
équipe ont fait appel à une firme 
de sondage pour déterminer la 
provenance des visiteurs. Selon 
son intuition, beaucoup vien-
draient de l’extérieur, notamment 
pour profiter à la fois du festival 
et du camping dans la région.

Une chose est sûre, le Festi-
Beach sera de retour l’année pro-
chaine, confirme le président.•

Photo: Sylvain Mayer

Sylvain Cossette a été généreux, samedi soir, alors qu’il a offert un spectacle de 
plus de deux heures à un public heureux de voir pour la première fois au Festi-
Beach l’artiste originaire du secteur Grand-Mère. 

Photo: Sylvain Mayer

Les concours de sculptures et de châteaux de sable étaient de retour cette 
année. Une vingtaine d’équipes y ont participé.

les arts en bref

Saint-Tite
Joanie Goyette 
en spectacle
Trois-Rivières (LC) — La jeune 
chanteuse Joanie Goyette, que 
l’on a connue via la dernière édi-
tion de Star Académie, se produi-
ra en concert avec quatre musi-
ciens le vendredi 6 août vers 
20 h, sur le perron de l’église 
Saint-Tite, son patelin. 

Ce spectacle est tout à fait gra-
tuit et est présenté dans le cadre 
de l’événement Les Voix de chez-
nous, qui prévoit deux soirées du 
genre par été, la première ayant 
déjà eu lieu le 9 juillet dernier 
avec Viateur Caron et Manon 

Bédard.
Le 6 août, Joanie Goyette sera 

précédée, en première partie, 
du groupe de la relève Bath and 
Carpet (19 h).

Centre-du-Québec
Engouement 
sans précédent 
pour le GalArt 2010
Bécancour (IBB) — La période 
de mise en candidature pour 
le GalArt 2010 du Centre-du-
Québec a connu un succès sans 
précédent, alors que 103 dossiers 
ont été déposés par les artistes, 
intervenants et organismes cul-

turels de la région. 
Cette augmentation de 25 % 

par rapport à l’an dernier a en 
partie été provoquée par la créa-
tion de deux nouvelles catégo-
ries, le prix Réseau Biblio et le 
prix Patrimoine - conservation 
dédié aux municipalités.

Des jurys externes délibére-
ront jusqu’à la fin du mois afin 
de déterminer les finalistes et 
les récipiendaires des 16 prix. 

C’est plus de 15 000 $ en 
bourse qui seront remis aux 
plus méritants du domaine cul-
turel centricois, lors du gala qui 
se tiendra le 28 octobre pro-
chain au cabaret Box Office de 
Drummondville.•
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De la joie de vivre à revendre
La quatrième édition de Phares sur Champlain aura lieu du 30 juillet au 1er août
Dominique Goudreault
dominique.goudreault@lenouvelliste.qc.ca

Champlain— Un symposium de 
peinture, une pièce de théâtre, un 
marché d’aliments locaux. À voir 
le programme d’activités de l’évé-
nement Phares sur Champlain, 
on peine à trouver un fil directeur 
parmi toutes ces options, sinon 
celui de la joie de vivre. Durant 
une fin de semaine, les habitants 
d’un des plus beaux villages du 
Québec dévoileront leurs attraits 
aux visiteurs pour qu’on ne fasse 
pas qu’y passer, mais qu’on s’y 
arrête aussi.

Champlain souffle cette année 
ses 346 bougies. Peu de gens le 
savent, mais cette municipalité 
fait partie des 35 plus beaux vil-
lages de la province. Un honneur 
unique en Mauricie. 

«On a au-dessus de 200 mai-
sons patrimoniales à voir, ça 
vaut vraiment la peine», affirme 
avec une fierté évidente le maire, 
Jean-Robert Barnes. Du vendredi 
30 juillet au dimanche 1er août, on 
se servira de la quatrième édition 
de l’événement pour apprécier 
les charmes de l’endroit et de ses 
habitants.

Les festivités commenceront 
avec l’arrivée par le fleuve Saint-
Laurent de l’artiste multidisci-
plinaire Alain Fleurent. Celui-ci 
partira de Cap-de-la-Madeleine 
à bord d’un «engin sculptural» 
formé de pneus et autres arti-
cles hétéroclites pour finalement 
accoster vendredi après-midi au 
quai de Champlain. «Ce gars-là 
innove toujours, il nous amène 

à chaque expérience dans des 
directions inconnues. On ne sait 
jamais à quoi s’attendre avec 
lui», explique Mireille Leblanc, la 
«capitaine» du comité culturel de 
la municipalité.

Tout au long de la fin de semai-
ne, un symposium de peinture se 
tiendra sur la galerie du presby-
tère, construit en 1904. Une ving-
taine de peintres coucheront sur 

la toile les couleurs vives des mai-
sons du village. Un des créateurs 
a même traversé l’Atlantique 
pour y participer. Cette année, 
le président d’honneur de l’évé-
nement est Michel Pleau, artiste 
reconnu de Trois-Rivières qui se 
spécialise dans les paysages de 
forêt. 

«On invite la population à sortir 
de la cité. Ici, les gens te saluent 

quand tu passes dans la rue le 
matin. Sur le bord du fleuve, l’air 
a un goût de bonheur». 

Les jeunes ne seront pas lais-
sés de côté lors de Phares sur 
Champlain. Vendredi soir, des 
tympans seront bouchés au son 
d’artistes hip hop, punk rock et 
grotesque. Sous le chapiteau, 
on attend notamment Naïd, DJ 
Snaptwice et Citron et les chiens 

de tête. 
«Dans les festivals culturels, 

on ne s’occupe jamais des jeunes. 
On a décidé de leur accorder une 
attention particulière», indique 
Mireille Leblanc. 

Les comédiens François 
Laneuville et Stéphane Bélanger 
joueront quatre fois la pièce 
d’André Simard Le temps d’une 
pêche. Cetteœuvre, d’une durée 
de 30 minutes, raconte l’histoire 
d’une partie de pêche entre un 
chef syndical et son employeur. 
Durant l’escapade, l’ouvrier 
apprend à l’entrepreneur que ses 
collègues ont décidé d’ouvrir leur 
propre compagnie en face de la 
sienne. 

Le samedi et le dimanche, des 
artisans de la région et des pro-
ducteurs agroalimentaires expo-
seront leurs produits sur le ter-
rain de la fabrique, tandis que le 
chef Fred Chappuis donnera des 
idées de repas copieux via une 
démonstration culinaire. De nom-
breuses autres activités se tien-
dront lors de la fin de semaine.

Rapportée par la Commission 
de toponymie du Québec, une 
version populaire veut que le 
nom de Champlain ait été donné 
au village parce que Samuel de 
Champlain, «émerveillé par la 
beauté des lieux», se serait écrié: 
«Quel beau champ plein!», du 
latin campus planus, champ plat. 
Même si on peut douter de la 
véracité de cette histoire, il n’en 
demeure pas moins que, 346 ans 
plus tard, Champlain la séductri-
ce a bien vieilli et conserve tous 
ses charmes d’antan.•

Photo: Stéphane Lessard

Au bord du fleuve Saint-Laurent, on voit de gauche à droite Michel Pleau, le président d’honneur de l’événement; Lise 
Cormier, l’organisatrice du symposium; Jean-Robert Barnes, maire de Champlain; Mireille Leblanc, présidente du comité 
culturel; Marianne Duchesne, Jocelyne Duchesne et Guillaume Massicotte, tous trois membres du comité culturel.

Fête de la famille de Trois-Rivières

Un vent de nouveauté souffle 
sur le rendez-vous familial 
La 14e édition se déroulera sous le thème du vent
Guillaume Jacob
guillaume.jacob@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Cette année 
encore, petits et grands sont con-
viés au parc Laviolette les 7 et 
8 août prochain pour la 14e édi-
tion de la Fête de la famille.

C’est sous un soleil radieux et 
au son de la chanson thème de la 
Fête de la famille, interprétée par 
Michel Letarte sur l’air de Brown 
Eyed Girl de Van Morrison, que 
les organisateurs de l’événement 
ont dévoilé la programmation de 
l’édition 2010 cette semaine au 
parc Laviolette.

 Cette année, une série de nou-
velles activités sont prévues sous 
le thème du vent. Bricolage de 
virevents, bulles de savon géan-
tes et prestation de kiteboarding 
sur le fleuve (si le vent le permet) 
sont au menu. Les visiteurs pour-
ront aussi essayer le simulateur 
de vol des cadets de l’air et admi-
rer des démonstrations d’héli-

coptères téléguidés. 
Les familles pourront égale-

ment participer à des animations 
de ballons géants et de parachu-
tes géants. Le samedi, il sera 
possible de visiter le hangar de 
la Garde côtière, voisin du parc 
Laviolette, pour admirer l’aéro-
glisseur qui s’y trouve. Le diman-
che, les visiteurs pourront faire 
des activités avec les pompiers 
ou jouer aux échecs géants.

Les organisateurs n’ont pas 
manqué de rappeler aux familles 
d’apporter leurs maillots pour 
profiter des nouveaux jeux d’eau 
inaugurés plus tôt cet été sur le 
site de la Fête.

Bien sûr, les traditionnelles 
mascottes et les maquilleuses 
seront de la partie. Pour ceux qui 
veulent un petit moment de répit, 
l’heure du conte sera présentée 
par la bibliothèque dans le car-
rousel du parc.

L’a n  d e r n i e r,  e nv i ro n 
15 000 parents, enfants, oncles, 

tantes et grand-parents sont 
venus profiter de cet événement 
qui est désormais un rendez-
vous estival pour les familles 
de la région. La coordonatrice 
de la Fête de la famille, Isabelle 
Renaud, espère bien qu’autant 
de visiteurs seront de la partie 
cette année, mais rappelle que 
l’événement est tributaire de la 
température. En effet, si la pluie 
se décide à tomber, les activités 
n’auront d’autre choix que d’être 
annulées. 

Chaque année, une centaine de 
bénévoles portent à bout de bras 
cet événement, dont la gratuité 
demeure le principal atout, sou-
ligne Isabelle Renaud.•

La mascotte de la Fête de la famille de 
Trois-Rivières, Amilou, est ici entourée 

de Christine Larivière, présidente, et 
Isabelle Renaud, coordonnatrice (à 
gauche sur la photo) et de Ginette 

Bellemare (à droite), conseillère du 
district de Rigaud.
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LANCER SE 2010 OUTLANDER ES 2010

70$ 87$

Modèle DE à partir de 17 698$

72 mois 60 mois0%

Lancer SE / Outlander ES : Prix : 22 300 $ / 27 600 $; frais de crédit: 3251$ / 4068 $; obigation totale : 25 551 $ / 31 668 $

Production d’amélanches à la ferme Éthier

Une première année réussie et prometteuse
Brigitte Trahan
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La récolte n’a 
duré que 15 jours, mais la toute 
première production d’amélan-
ches en Mauricie aura finale-
ment donné 1500 livres de fruits 
et suscité l’intérêt des cueilleurs 
de la région, cet été, à la Ferme 
Éthier de Saint-Étienne-des-
Grès.

Comme toutes les autres pro-
ductions maraîchères cette 
année, ce petit fruit, appelé aussi 
baie de Saskatoon, était au ren-
dez-vous une bonne dizaine de 
jours plus tôt que prévu et les 
arbustes étaient chargés en abon-
dance, «peut-être même un peu 
trop pour l’énergie des plants. 
Alors il y a eu un dessèchement, 
un petit peu», raconte Sylvain 
Éthier.

Amorcée le 6 juillet, l’auto-
cueillette à la ferme a donc été 
fermée dès le 17, question de 
ne livrer aux cueilleurs que les 
meilleurs fruits. 

«On apprend, c’est notre pre-
mière récolte après tout», fait 
valoir M. Éthier. «On est content 
de la première année», s’empres-

se-t-il d’ajouter.
La ferme a conservé une bonne 

part de la production pour faire 
de la transformation. Les amélan-
ches qui passent entre les mains 
de Gaétane Beaumier, sa conjoin-
te, sont transformées en confitu-
res et tartes.

Bien qu’elle ressemble au 
bleuet, l’amélanche n’en a ni le 
goût, ni la texture. «Les gens 
ont été agréablement surpris du 
goût», raconte M. Éthier. 

«On a des clients qui sont 
venus cueillir des amélanches 
dans le seul but d’en faire du vin. 
Apparemment, ça fait du très bon 
vin», dit-il.

Les produits cuisinés par 
Gaétane Beaumier sont vendus 

à la ferme à l’année et plus par-
ticulièrement en hiver puisque la 
ferme aménage chaque année des 
sentiers de patinage qui attirent 
de nombreux visiteurs.

«On fait des salons, on par-
ticipe au Festival de la galette 
de sarrasin de Louiseville et 
au Salon du tourisme, en mai.  
On fait aussi partie de l’Éco-
Marché de Trois-Rivières et de 
Fierté d’ici à Louiseville. On peut 
donc vendre nos produits par 
Internet.»

La ferme a planté trois variétés 
d’amélanchiers.

Deux cents plants de la variété 
Thiessen ont été mis en terre il y 
a trois ans, mais la majorité du 
verger est composé des variétés 
Martin et Honeywood. 

Jusqu’à présent, c’est la Martin 
qui semble donner le plus de satis-
faction aux producteurs puisque 
les fruits mûrissent presque tout 
en même temps. 

«Quand les gens passent 
dedans, ils cueillent à peu près 
80 % des amélanches», raconte 
M. Éthier.

La ferme Éthier expérimente 
actuellement avec un autre petit 
fruit, la camerise. 

«C’est du chèvrefeuille comes-
tible. Ça ressemble à un bleuet 
allongé», explique M. Éthier. 
Toutefois, à l’instar de la can-
neberge, ce fruit nécessite une 
transformation pour en apprécier 
la saveur. 

«Gaétane est intéressée à l’in-
corporer dans les produits de 
transformation», dit-il.

Les producteurs envisagent 
de planter de nouveaux arbustes 
chaque année puisque «l’engoue-
ment du public ne peut aller qu’en 
grandissant», estime Sylvain 
Éthier.

Le couple Éthier-Beaumier 
envisage donc l’avenir avec opti-
misme avec sa production nou-
velle, originale et, pour l’instant, 
unique en Mauricie.•

Photo: Stéphane Lessard

Le propriétaire de la ferme Éthier de Saint-Étienne-des-Grès, Sylvain Éthier.

Photo: Stéphane Lessard

Bien qu’elle ressemble au bleuet, l’amélanche n’en a ni le goût, ni la texture.

«On a des clients qui	
sont venus cueillir		
des amélanches dans	
le seul but d’en faire	
du vin. Apparemment,	
ça fait du très bon vin.»
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Êtes-vous observateur
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

solution
1 Chevelure sur l’oreille du motard. 2 Guidon de la moto incomplet. 3 
Cadre incomplet derrière la jambe du motard. 4 Garde-boue arrière 
plus long. 5 Dallage différent au pied du panneau routier. 6 Coin 
du trottoir plus long à droite du panneau routier. 7 Aile du vautour de 
droite. 8 Horizon différent à droite sous le nuage.

HOROSCOPE

Bélier
(21 mars au 19 avril)

Cancer
(22 juin au 22 juillet)

Balance
(23 septembre au 23 octobre)

Capricorne
(22 décembre au 19 janvier)

Taureau
(20 avril au 20 mai)

Lion
(23 juillet au 22 août)

Scorpion
(23 octobre au 21 novembre)

Verseau
(20 janvier au 18 février)

Gémeaux
(21 mai au 21 juin)

Vierge
(23 août au 22 septembre)

Sagittaire
(22 novembre au 21 décembre)

Poissons
(19 février au 20 mars)
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Vos nouveaux procédés peuvent se heurter 
à l'opposition d'individus réfractaires et de partisans du 
moindre effort. Cependant, il est possible de les rallier à 
votre cause si vous acceptez d'arrondir quelque peu les 
angles. L'heure est au dialogue; l'effort supplémentaire 
que vous fournirez pour vous entendre avec une 
personne antagoniste rapportera au quintuple. 
L'atmosphère de Pleine Lune est toujours dans l'air...

En ce lendemain de Pleine Lune en 
Verseau, voici un début de semaine qui se prête mieux 
au travail et aux affaires sérieuses qu'aux loisirs et aux 
activités frivoles. Maintenant il vaudra mieux attendre 
quelques jours pour planifier une partie de plaisir. Ceci 
ne veut pas dire que ce lundi sera désagréable, mais 
plutôt que la satisfaction la plus durable sera dérivée du 
travail et de démarches méthodiquement calculées.

Tandis que la Lune parcourt un autre 
Signe d'Air, le Verseau, vous constaterez que les gens 
vous apprécient pour qui vous êtes et non pour ce que 
vous faites. Vous n'avez pas besoin de devenir servile 
pour vous mériter la sympathie d'autrui. 
Paradoxalement, une attitude détachée et 
apparemment désintéressée peut éveiller davantage de 
curiosité et susciter plus d'intérêt chez autrui.

Malgré un climat de Pleine Lune encore 
dans l'air, votre attitude calme ne passera pas 
inaperçue, et peut même faire pencher une décision en 
votre faveur. Outre l'expérience accumulée, votre façon 
de réagir aux évènements et de vous y adapter sans 
faire de drame favorise votre candidature. Votre 
comportement sympathique face aux autres vous 
favorisera plus que vous ne pouvez l'imaginer.

Vu que la Lune poursuit son séjour 
mensuel dans votre Signe opposé, le Verseau - 
lendemain de Pleine Lune - vous pourriez recevoir une 
proposition concernant un emploi ou un projet 
communautaire. Des nouvelles attendues peuvent vous 
parvenir aujourd'hui. Les autres semblent bien disposés 
à votre égard en ce moment; face à une situation 
complexe, il vaudra mieux tout avouer.

L'influence de Vénus en Vierge apporte un 
climat de souplesse et d'harmonie dont il serait 
dommage de ne pas profiter. Il n'est pas trop tard pour 
une réconciliation, et vous ne devez pas forcément vous 
attendre à ce que l'autre fasse les premiers pas. L'issue 
d'un entretien pourrait vous surprendre agréablement. 
Bon début de semaine pour faire l'acquisition d'objets 
décoratifs, de vêtements ou d'accessoires.

Ce lendemain de Pleine Lune en Verseau, 
autre Signe d'Air, vous permettra d'évaluer les 
situations avec justesse, sans vous laisser influencer 
d'une manière ou d'une autre. Vous pouvez avoir ce que 
vous souhaitez, et vous maximiserez vos chances en 
osant vous dévoiler davantage. Ce n'est vraiment pas le 
moment d'être timide et de refuser ce qui vous est offert 
par souci de politesse.

Ce lendemain de Pleine Lune en Verseau 
peut vous décourager et vous inciter à faire marche 
arrière. Il serait toutefois dommage de baisser les bras 
après avoir parcouru tant de chemin. Si vous décidez 
d'abandonner une résolution, vous risquez de devoir 
fournir les mêmes efforts à nouveau dans un avenir 
indéterminé. N'oubliez pas l'état d'âme qui vous avait 
initialement amené à considérer cette démarche.

Étant donné que les choses peuvent encore 
changer, il serait sage de ne pas sauter aux conclusions 
trop rapidement en ce lendemain de Pleine Lune en 
Verseau. De nouvelles informations peuvent modifier 
votre perception d'une personne ou d'une situation, 
alors gardez-vous de poser un geste impulsif, même si 
vous ressentez de la nervosité ou de l'exaspération. Le 
temps éclairera votre lanterne et vous rassurera.

La plupart des gens n'ont pas une 
détermination aussi inébranlable que celle d'un vrai 
Capricorne. D'autres ont besoin de faire plusieurs 
tentatives là où vous réussissez d'emblée. 
Encouragez-les à continuer et gardez confiance en eux, 
mais n'intervenez pas excessivement. Personne ne peut 
apprendre à être autonome tant que d'autres prennent 
les responsabilités à leur place.

Tandis que la Pleine Lune poursuit son 
séjour dans votre Signe, un malentendu pourrait enfin 
être éclairci pour de bon. Vous constaterez que les 
circonstances qui minaient votre paix d'esprit ont 
disparu, ou encore, que vous êtes en mesure de 
composer avec. Voici une semaine qui commence en 
vous offrant de multiples possibilités; procédez par 
ordre de priorité.

C'est la Pleine Lune en Verseau, mais à 
partir de votre Signe opposé, Vénus en Vierge cherche 
à vous démontrer que vos sentiments sont solides et 
durables. C'est peut-être le temps de cesser de reculer 
devant un engagement. Toute crainte de voir votre 
engouement à l'endroit d'une activité ou d'une relation 
s'éteindre dans un avenir indéterminé vous éloigne de 
votre appréciation de celle-ci dans le moment présent.

Citation secrète Placez les lettres de chaque colonne dans la case 
appropriée de manière à former une phrase complète. Les mots sont séparés par une case noire.

Solution  
du dernier numéro

La discipline fait bel et bien la 
force principale des armées.

thème : Citation de 
Abraham Cowley
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La phrase secrète

Placez les  
lettres de chaque 
colonne dans la 
case appropriée  
de manière à  
former une phrase  
complète. Les 
mots sont séparés 
par une case noire.

Ce qui caractérise la communication,
c’est d’être unilatérale.
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Mots croisés
www.hannequart.com

    4  5 6 7
 2   9 1    
7   8      
   2     4
9       5  
8  5  7 4 1   
  9   6    
 8        
4   1 2  9   

2 7 4 1 6 3 8 5 9
9 5 6 7 2 8 4 1 3
3 8 1 9 5 4 7 2 6
6 3 2 4 8 9 1 7 5
1 4 7 2 3 5 9 6 8
8 9 5 6 1 7 2 3 4
4 6 9 5 7 1 3 8 2
7 2 8 3 9 6 5 4 1
5 1 3 8 4 2 6 9 7

Sudoku

1561 1560

Placez un chiffre de 1 à 9 dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque colonne et chaque boîte 3x3 
délimitée par un trait plus épais doivent contenir tous 
les chiffres de 1 à 9. Chaque chiffre apparaît donc une �
seule fois dans une ligne, dans une colonne et dans �
une boîte 3x3.

Solution du dernier sudoku

Niveau de difficulté : MOYEN

Ce jeu est une 
réalisation de 
Ludipresse. Pour plus 
d'informations, rendez-
vous sur le site 
www.les-mordus.com 
ou écrivez-nous à 
info@les-mordus.com�
�Par Fabien Savary

Montréal
26/17

Drummondville
24/14

Victoriaville
22/14

Sherbrooke
22/12

La Tuque
23/12 Québec

23/14

Trois-Rivières

Shawinigan
24/15

AU QUÉBEC

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Chibougamau
Gaspé
Gatineau
Iles de la Mad.
Joliette
La Grande
La Malbaie
La Tuque
Maniwaki
Québec
Rimouski
Rivière-du-loup
Saguenay
St Georges
St-Hubert
St-Hyacinthe
St-Jean
St-Jérôme
Sept-Iles
Sorel
Val d’Or
Valleyfield
Victoriaville

Var 19/14
Sol 21/9
Sol 21/9
Ave 21/14
Sol 26/14
Ora 20/17
Sol 25/14
Sol 25/15
Var 17/12
Sol 23/12
Sol 26/10
Sol 23/14
Plu 16/13
Plu 17/14
Plu 18/12
Sol 23/14
Sol 26/17
Sol 26/17
Sol 25/14
Sol 25/14
Ave 20/14
Sol 24/15
Sol 25/15
Sol 26/17
Sol 22/14

AU CANADA

Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Halifax
Ottawa
Québec
Régina
Saint-Jean
Toronto
Victoria
Yellowknife

Ora 24/11
Ave 21/15
Sol 22/10
Var 21/15
Sol 24/15
Sol 26/15
Sol 23/14
Sol 26/13
Plu 21/13
Sol 28/17
Sol 24/13
Sol 24/16

AU SOLEIL

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane

Var 33/25
Sol 32/27
Sol 31/25
Plu 28/25
Ora 32/26
Sol 33/27
Ora 31/27
Nua 34/24

LE MONDE

Amsterdam
Athènes
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo

Sol 21/15
Sol 36/26
Ave 19/15
Sol 11/6
Nua 33/28
Sol 37/22
Nua 26/17
Sol 20/16
Sol 32/16
Plu 20/11
Sol 35/22
Sol 31/21
Var 22/17
Sol 29/17
Nua 31/21
Ora 33/28

LES MARÉES

LA LUNE

26 juil

LE SOLEIL

5h24 20h28

ALMANACH

Max Normal
Min Normal
Max Record 
Min Record

26°
15°

1939 33°
1946 5°

©MétéoMédia  2010

AUJOURD’HUI

HUMIDEX

25

DEMAIN MERCREDI

JEUDI VENDREDI

MAX: 26 MIN: 20 MAX: 27 MIN: 17

MAX: 24 MIN: 14 MAX: 22 MIN: 17

Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Puerto Plata
Puerto Vallarta
Tampa
West Palm B.

Sol 31/25
Ora 33/25
Sol 33/26
Var 33/24
Ora 32/26
Ora 31/25
Ora 32/25
Ora 32/26

3 août

10 août 16 août

INDICE UV

7.4 (Elevé)

7h15 0.8
10h18 1.3
20h24 0.9
23h09 1.1

Trois-Rivières
Hre Ht/m

2h22 0.6
8h26 1.3
15h06 0.3
21h24 1.1

La Pérade
Hre Ht/m

PRÉC. 10% PRÉC. 20%

PRÉC. 30% PRÉC. 10%

LE VENT

NO 25 km/h

Durée totale du
jour: 15h04
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la vie régionale en imagEs

Photo: Stéphane Lessard

Tournoi de golf bénéfice pour les jeunes
Gentilly Transit Jeunesse (GTJ) tiendra la sixième édition de son tournoi de golf bénéfice le 28 août 
prochain, au club de golf Gentilly. L’organisation a prévu un «golf-hommage» pour reconnaître le 
travail de 18 jeunes âgées de 12 à 30 ans. Un objectif de 5000 $ a été fixé pour assurer la continuité 
de l’organisme. Pour réserver vos billets ou pour plus d’information, contactez le 819-298-2802. De 
gauche à droite: le responsable du tournoi, Philippe Dumas, la vice-présidente du C.A. de la Caisse 
populaire de Gentilly, Diane Tétreault, la directrice de GTJ, Sophie Houde et le président d’honneur 
du tournoi, le directeur général de la Caisse populaire de Gentilly, Yvan Béliveau.

Photo: Stéphane Lessard

La Coop Acti-Jeunes offre ses services
La nouvelle cohorte de jeunes de la Coop Acti-Jeunes s’est activée dernièrement, en vue d’aider les 
citoyens de Gentilly dans leurs travaux quotidiens. La Coopérative jeunesse de services (CJS) se 
propose pour la tonte de pelouse, le gardiennage, le désherbage, la promenade de chiens, la peinture 
et l’aide dans les travaux de constructions légères. La Caisse populaire de Gentilly, représentée par 
le directeur général Yvan Béliveau et président d’honneur de la CJS, a profité de l’occasion pour 
remettre aux coopérants une somme de 2000 $. Aussi sur la photo: William Lamy, coordonnateur de 
la CJS et trois membres de la coopérative, June Gélinas, Valérie Grenier et Laurie Châteauneuf.

Un saut en cadeau
L’Agence Grands Frères, Grandes Soeurs de Trois-Rivières organise une 
campagne de financement originale: un saut en parachute. Les vendredis 
10 ou 17 septembre, ceux qui veulent encourager l’organisme pourront 
faire un saut en tandem à 11 000 pieds d’altitude chez Parachutisme 
Adrénaline. Le billet de l’événement se vendra au prix de 295 $. L’argent 
amassé financera de nouveaux programmes en septembre prochain. 
Sur la photo, on voit Gaétan Nadeau, copropriétaire de Parachutisme 
Adrénaline, et Annie Lamothe, directrice générale des GFGSTR.

Mission exploratoire 
au Centre-du-Québec

1000 $ pour SOS Déjeuner
Des jeunes de 5e et 6e années de l’école L’Oasis de Sainte-Françoise ont 
mérité 1000 $ de la Fondation pour l’éducation à la coopération et à la 
mutualité, pour leur projet Jeune Coop S.O.S. Déjeuner. Sur la photo, de 
gauche à droite: Josée Montminy, enseignante responsable du projet, 
Blanche Lyonnais, vice-présidente de la Jeune Coop, Yann Holder-
Laquerre, président, et Annie Roy, directrice générale de la Coopérative 
de développement régional Centre-du-Québec/Mauricie. 

La SADC de la MRC de Maskinongé a organisé 
dernièrement une mission exploratoire dans le 
Centre-du-Québec axée sur le développement 
durable. La vingtaine de participants, qui 
regroupait des représentants d’organismes sociaux 
économiques et d’entreprises et quelques élus, a 
vogué de la boulangerie de Warwick à l’Auberge 
Godefroy, en passant par l’usine Chimie Bécancour 
et la Réserve mondiale de la Biosphère à Baie-du-
Febvre, toutes des entreprises qui adoptent des 
mesures écoresponsables. Sur la photo: Annick Carl, 
du service de transport collectif de la MRC qui s’est 
chargé des déplacements pendant la journée, Marie-
Pier Bédard, nouvelle conseillère en développement 
durable à la SADC, Julie Lemieux, responsable de 
l’activité et Marie-Josée Suzor, directrice générale 
de la SADC.

Aide précieuse pendant les feux de forêt
Les étudiants du programme «Santé, assistance et soins infirmiers» du Centre de formation professionnelle Bel-Avenir ont mis 
l’épaule à la roue lors des récents feux de forêt au nord de la Mauricie. Accompagnées de leurs élèves, les enseignantes Régine 
Dubuc et Suzanne Cloutier ont joint leurs efforts à ceux des organismes locaux. Au travail de 7 h à minuit pendant trois jours, 
les étudiants ont organisé des activités pour les jeunes, en plus d’offrir des soins aux adultes.
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Une carte professionnelle ne permet pas de connaître le caractère unique
d'une entreprise. C'est pourquoi Workopolis vous donne désormais accès
à ces qualités qui distinguent chaque employeur. Que vous recherchiez une
compagnie qui offre des avantages sociaux attrayants, qui met sur pieds une
équipe de balle-molle ou qui constitue un modèle exemplaire de sécurité
en milieu de travail, vous saurez trouver tout cela avec Workopolis. Visitez
Workopolis aujourd’hui et trouvez l’endroit qui vous mettra en lumière.

Voyez au-delà
de la carte professionnelle.

Visitez le nouveau workopolis.com
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LES PETITES ANNONCES

819 378-8363 • 1 888 378-8363

PLACEZ VOTRE
ANNONCE POUR
PLACEZ VOTRE
ANNONCE POUR 3 JOURS CONSÉCUTIFS3 JOURS CONSÉCUTIFS À C

OM
PT

ER
 DE

À C
OM

PT
ER

 DE 6.70$ / JOUR*

COMMUNIQUEZ AVEC NOS PRÉPOSÉES
POUR PLUS D'INFORMATIONS

*TARIF RÉGULIER

104 Propriétés
à vendre 104 Propriétés

à vendre

Trois-Rivières
rue Marguerite-Bourgeoys

2 immeubles complètement rénovés,
99 logements (50 + 49), nouveau

stationnement, nouveaux toits, nouvelle
fenestration, balcons et rampes

refaits à neufs, revenus 550 000 $,
prix 4 350 000 $.

Pour information et documents,
Jacques Turgeon

514 246-4742
LA-2307418

100
IMMOBILLIER

102 Condominiums,
copropriétés à vendre

3½ CONDO, rez-de-chaus-
sée, sans voisin arrière avec
garage, bois franc, aubaine
97 500$, beaucoup d’inclus,
secteur Cap tranquille.
695-3095, 819 244-5019

AU Faubourg de la Loire, la
référence en copropriété,
nouveau développement, à
l’arrière de “Mazda” sur le
boul. Saint-Jean. De tout
pour vous séduire, 3½, 4½
et 5½ sur 1 étage ou en
maison de ville, avec ou
sans garage. Grande qua-
lité de construction à partir
de 97 400$ clés en main,
quelques unités avec vue
sur boisé disponibles.

wwww.gestionhestia.com
France Dionne: 819 609-5551

BOISÉ du Cap, 4½, 5½,
1330 pi2, à partir de 115 000$,
taxes et infrastructures
incluses. 819 691-0755

CCONDOS NEUFSONDOS NEUFS
Domaine du BoiséDomaine du Boisé

sectsecteur eur TTrrois-Riois-Rivièrvièreses
Condos avec foyer, 2 salles

de bains, remise,
près de la piste cyclable.
EntrEntrepreprises Chaînéises Chaîné

819 370-7507 ou 244-6668

CONDOS neufs et moder-
nes, 4½, 5½, sur 2 étages,
avec garage, vue sur le
boisé, à partir de 157 500$.

819 609-5551

CONDOS NEUFS
Les Manoirs Godefroy

3½ à partir de 79 200$, 4½
à 123 500$, 5½ à partir de
142 000$ (taxes incluses),
garage disponible, situés au
pied du pont Laviolette.
Construction Paris et frères
inc. 819 370-1402, 609-1008
www.constructionparis.com

CONDOS NEUFS -  MODERNES
3½,  4½ ,  5½, 

À  PARTIR  DE  97  400$ 
Situés près du Ki-8-Eb.

819  609-5551 
. www.gestionhestia.com

GRAND 4½, moderne, pos-
sibilité de financement ou
de location à 720$/mois,
secteur Trois-Rivières Ouest,
libre. 819 377-5738

102 Condominiums,
copropriétés à vendre

SECTEUR Cap, rue de
Boucherville, grand 5½,
foyer, piscine, près des

services, endroit tranquille, 
évaluation 110 000$,
prix négociable, libre.

819 376-1802, 819 386-7075
819 448-1802

104 Propriétés
à vendre

IMMEUBLE À REVENUS IMMEUBLE À REVENUS 
(DOMAINE DU BOISÉ)(DOMAINE DU BOISÉ)

(4 logements à vendre)
Entreprise Chaîné.

819 370-7507, 819 244-6668
entrepriseschaine.com

JUMÉLÉE, SECTEUR GENTILLY
Construction neuve, 

113 000$ taxes incluses
Construction Yves Paris

819 374-1324

MAISONS NEUVES
JUMELÉES NEUVES

Secteur Trois-Rivières
Près piste cyclable, 

plain-pied ou cottage, 
2 ou 3 chambres.

Entreprises Chainé
819 370-7507, 819 244-6668

PLAIN-PIED DE LUXE
Grand 5½, avec garage,
plafonds 9 pi, planchers
chauffants, 185 500$ (infra-
structures et taxes  incluses)
819 370-1402, 819   609-1008

www.habitationsparis.com

SECTEUR Pointe-du-Lac,
Cottage style unique, grand
terrain 78 000 pi2, garage,
9610 Notre-Dame Ouest,
249 000$. 819 377-5805

106 Propriétés à louer
ou demandées

MAISON de campagne à
vendre ou à louer 500$,
rang du Barrage, Saint-Nar-
cisse. 418 328-8672

SECTEUR Gentilly, jumelé
neuf, 3 chambres, grand ter-
rain, 825$, disponible.

819 374-1324

107 Commerces
à vendre

DÉPANNEUR Cana, à ven-
dre, 14 999$ + inventaire
(28 000$). 616 Thibeau,
secteur Cap, 819 376-9567 

PIZZERIA à vendre, tout
équipée, prix de débarras,

20 000$. 819 694-5115

109 Commerces
à louer

VOUS voulez être à votre
compte? Location de salon
de coiffure, 5 chaises dis-
ponibles, possibilité d’un lo-
cal d’esthétique ou mas-
sage. 819 691-2242

110 Condominiums,
copropriétés à louer

CONDO luxueux à louer
avec  garage, secteur Saint-
Louis-de-France, 
près de tous les  services, 

grand 4½, neuf, à voir! 
819 375-6180, 819 909-1912

114 Locaux,
bureaux à louer

100 PI2 À 5000 PI2

Locaux commerciaux
industriels ou bureaux

stationnement. 376-9909

BUREAU 600 pi2, 875, boul.
des Récollets, face “Jean
Coutu”. 698-4475, 693-9266

BUREAU Boul. des Forges,
800 pi2 aménagé, près
“Resto St-Hubert”. 691-5650
www.gauthierduguay.com

LOCAL COMMERCIAL à
louer 500pi2, 153 Saint-Lau-
rent, Louiseville. 450 471-
7448, 514 464-7448, 
514 926-3584

LOCAUX à louer:
- boul. des Forges, près de
la 6e Rue; 1300 pi2 et 2600 pi2, 
- boul Jean-XXIII, voisin
SAQ, 2775 pi, 350 pi2, 
- boul des Récollets, voisin
“SAQ dépôt”, 7200 pi2

819 691-5650
www.gauthierduguay.com

117 Terrains
à vendre

2 GRANDS TERRAINS 
de 32 000 pi2, 

à Saint-Étienne-des-Grès,
cadastrés. 819 539-7950

4 TERRAINS BORD DU FLEUVE,
Trois-Rivières, 100 000 pi2

chaque, idéal pour domaine.
819 377-6526

6500 pi2, rue Denise, près
sortie des Prairies, pas

taxe d’amélioration, service
d’eau seulement, 14 000$.

819 698-6675

9000 pi2, rue Jacinthe,
près sortie des Prairies,
pas taxe d’amélioration,

service d’eau seulement,
18 000$. 819 698-6675

AU bord du lac, Saint-Boni-
face, terrains à vendre,

819 371-4054
www.eau-bois.qc.ca

BATISCAN rue du Phare:
3 terrains bord du fleuve;
11 avec accès au fleuve
819 378-0636 poste 204 ou
819 386-7975

BOISÉS, grands, tranquille,
rues Fougère et Sittelles, fi-
nancement disponible sur
taxe d’améliorations locales.
819 377-5468, 370-0862

BORD de l’eau 8 terrains,
Lac des Pins-Rouges, Saint-
Alexis-des-Monts, boisés,
prêts à construire, électri-
cité. 514 945-9412

filion39@hotmail.com

CENTRE-VILLE 
Trois-Rivières, terrains pour
triplex ou condo, étude de
sol, plan accepté par la ville,
prêt à construire, rue de
Tonnancour, 34 900$ négo-
ciable. Tom: 514 262-4418

DOMAINE BERDOMAINE BERGERGERONON
(BÉC(BÉCANCOUR) ANCOUR) 

Terrains résidentiels disponi-
bles, 1,50$/ pi2, 5 minutes
du Parc industriel. 819 370-
1402 ou 819 609-1008
www.domainebergeron.com

117 Terrains
à vendre

DOMAINE DU PLATEAU
140e Rue Ouest 

Shawinigan-Sud 
Nouveau projet pour maison
unifamiliale de qualité. Sec-
teur paisible, sécuritaire, vue
panoramique, espace vert
aménagé, piste cyclable etc.

819 696-7786

GOLF Les Vieilles Forges, 
bord du golf, magnifique em-
placement, unifamiliale, 819
372-4835 www.golf-vf.com

PLACE Benoit, nouvelle
phase, terrains: 16 500 pi2

et plus, à prix modique,
aménagement d’un parc .

Avis aux autoconstructeurs.
819 372-1090

PLATEAU des Prairies, rue
Saint-Maurice, terrains, ju-
melées, bungalow  profon-
deur 107 à 165 pi.
819 697-9900, 819 701-1316

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7

Tél.: 819 376-7063

SECTEUR LA GABELLE
Saint-Étienne-des-Grès, 

nouvelle phase, rue Fran-
çois-Chrétien, 22 grands ter-
rains boisés. 819 378-3491

TERRAINS pour unifami-
liale, secteur Saint-Louis-de-
France, à partir de 33 000$
+ taxes, infrastructures in-
cluses. 819 691-0755

TERRASSE des Capitales
secteur Cap, boisé, fond de
sable, prêt pour autocons-
truction. 819 372-4835

Concours Desjardins
www.vagasinc.ca

TROIS-RIVIÈRES, 
rue Marion, près “Costco”
7 terrains pour multi loge-

ments. 819 691-5650

122 À sous-louer

SHAWINIGAN, 4½, 1er
étage, rue Hemlock, 1 sta-
tionnement,415$. Francine
ou Christian, 819 537-8506

123 Logements
à louer

1½, 2½, 3½, 4½
Chauffés, éclairés, entrées
laveuse-sécheuse, plancher
béton, près tous les servi-
ces, juste à côté des Gale-
ries du Cap, libres juillet.
819 694-7147

1½,  2½,  3½,  4½
Secteur Cap

Près Galeries du Cap
819 692-0588

1½, 2½, 3½,   RÉNOVÉS
1 mois gratuit, face cégep,
UQTR, propres, tranquille,
sécuritaire,  semi-meublés,
chauffés, éclairés, buande-
rie, stationnement.

819 375-0312

1½   -   2½  -  3½
rue Savard, près UQTR,
chauffés, éclairés, libres.

819 692-0786

1½ -  275$  À 325$
2½ -425$, 3½ -525$

meublés, chauffés, éclairés
centre-ville, cégep et UQTR
819 376-3372, 819 696-0642

1½, 2½ SAINT-SACREMENT
centre-ville, Sainte-Margue-
rite, propres, chauffés, éclai-
rés, 330$ et +. 370-7600

1ER AOÛT, 1MOIS GRATUIT
secteur Cap, 4½, près de
Qualitech, possibilité de
semi-meublé, 490$, eau

chaude fournie.
819 696-0438

1½ ET 3½, GRANDS
secteur Cap, plancher flot-
tant, possibilité mois gratuit

certains avec piscine.
819 380-3491, 909-4048

www.immeublesnicolyn.com

123 Logements
à louer

1 MOIS GRA1 MOIS GRATUITTUIT, 4½, 4½
MAISON DE  VILLE NEUVE 

PRÈS  PISTE  CPRÈS  PISTE  C YYCLCL ABLEABLE
Domaine du Boisé, Trois-

Rivières, foyer, 2 salles de
bains, rue Paul E.Neveu.

Visite en tout temps.
819 370-7507, 819 244-6673 

entrepriseschaine.com

1 MOIS GRATUIT
5½, 4½, 2½, 1½, près
UQTR et cégep, secteur
Trois-Rivières-Ouest.

819 269-3597

1 MOIS GRATUIT
BÉCANCOUR,,

4½ ,, non chauffé,  
non éclairé

DOMAINE GODEFRDOMAINE GODEFROOYY
secteur Saint-Grégoire

627$
------------

DOMAINE BERGERDOMAINE BERGERONON
2 minutes du Parc Industriel

595$..
Les Habitations Paris & Frères
819 244-1726, 819 370-1402

constructionparis.com

2 ½  À  L2 ½  À  L O U E R ,   O U E R ,   
refait à neuf, tranquille, 

rue Sainte-Ursule 
819 374-2184, 819 996-6452

2½, COIN ROCHELEAU, 
Sainte-Madeleine, 360$ non
chauffé, non éclairé, libre.

819 384-8381

2 MOIS GRATUITS
3½, 4½, 5½, secteur Cégep,
bois flottant, chauffés, éclai-
rés, semi-meublés, 
375$ et +. 819 691-6441

2 MOIS GRATUITS
3½ -  4½ - 5½

Très grands, secteurs Trois-
Rivières-Ouest / Cap, à 2
pas du Wal-Mart, beaucoup
d’inclus, références requi-
ses. 380-3491, 909-4048

2½, près du centre-ville, tout
inclus à 350$, 5½, neuf,
centre-ville, stationnements,
terrasse, 645$. 372-1888

2½, PRÈS  DU  DELTA,
eau chaude fournie, station-
nement, climatiseur, meu-
blé, 290$. 819 376-6717

2½, SEMI-MEUBLÉ, 
370$, chauffé, éclairé, 

centre-ville.
Charles: 819 695-3126

2½, Thibeau, secteur Cap,
2e étage, semi-meublé,
chauffé, éclairé, stationne-
ment, service laveuse/sé-
cheuse au sous-sol, 345$.
819 694-6195, 383-6595

2½, très beau, flottant, céra-
mique, semi meublé, côte
Richelieu, 405$/ mois,
chauffé, éclairé. 374-4436

3½,  25 DES ÉRABLES  
395$ chauffé, éclairé, semi
meublé, buanderie, propre,
références. 819 372-5352

3½ 380$, 4½ 480$, Shawini-
gan-Sud, rénovés, eau
chaude  et électricité four-
nies, service d’intercom.
819 228-1681, 380-4782

3½, 4½, 5½, 6½, 
style condo,  foyer, garage,
bois, céramique, climatiseur.
819  691-4485, 819 375-0032

3½,4½, 5½, planchers bois
franc, Trois-Rivières, semi-
meublés ou non,  819 378-
9325, 819 532-1472

3½,  4½,  5½ ,  3½,  4½,  5½ ,  
rue Sylvain, près UQTR,
chauffés, éclairés, libres en
juillet, 819 698-1821

3½, 4½,  5½, SECTEUR CAP
Grands, tranquille, flottant,
près rivière et autoroute,
gratuité. 819 698-3145

3½, 4½, 5½, TROIS-RIVIÈRES,
propres, secteur recherché, 
pas d’animaux, enquête de
crédit,Place Îmmo.372-6798

123 Logements
à louer

3½, 4½ , CEGEP, UQTR
1 mois gratuit 470$ et +,

chauffé, éclairé.
819 370-7600, 693-5765

3½, 4½,  MAISONS 
DE VILLE, NEUVES

Disponibles pour juillet,
nouveau secteur,

près du golf Ki-8-Eb, 
à partir 645$/mois.

819 609-5551
www.gestionhestia.com

3½,  4½,  NICOLET 
Près du Super C

libre immédiatement
819 692-0588

3½,  4½ , STYLE CONDO
690, L’ESPLANADE, LIBRES

piscine. 374-2454, 374-7817

3½, 4½
UQTR, Sainte-Marguerite,
chauffés, éclairés, libres.

819 609-0120, 819 373-2114

3½, 5½, LIBRES,
semi-meublés, rue Louis-

Lacroix, près UQTR.
819 694-0445

3½ A3½ AVEC GARAVEC GARAGE GE 
3½ de 650 pi2 avec garage,
secteurs Cap et Trois-Riviè-
res-Ouest, planchers flottant
et céramique, entrée indé-
pendante, très bien divisé, 
libres immédiatement, 
535$/mois. 819 448-2255

3½, avec stationnement,
secteur Cap, 360$/mois.

819 375-5800

3½, À VOIR ! BEAU GRAND,
propre, chambre fermée,
rez-de-chaussée, entrées
laveuse/sécheuse, secteur
Pointe-du-Lac, 395$/mois,
non chauffé, non éclairé.
M. Morel : 819 377-0271

3½, BOUL. SAINT-MAURICE
non chauffé, non éclairé,
grand, rénové, 415$/mois,
1er juillet, 819 372-4835

3½, coin Thibeau et Mgr
Comtois, 385$, chauffé,
éclairé, buanderie, station-
nement. 819 372-4835

3½, GALERIES DU CAP
rue Barkoff, 465$ semi-
meublé, chauffé, éclairé.

819 698-1821

3½, grand, près du Cégep
et  UQTR, chauffé, éclairé,

stationnement, 443$.
819 377-0204, 819 996-0905

3½,  INSONORISÉ RUE PATRY
secteur Cap, très propres.

819 696-3751

3½, LIBRE, 1 SEUL DISPONIBLE
négociable, rénové, insono-
risé, paisible, concierge,
près services et UQTR.

819 696-7454

3½, libre, 405$, chauffé,
éclairé, cuisinière, frigo, bois
flottant, Sainte-Marthe.
819 694-1818, 692-3009

3½, près du Cegep et Uni-
versité, semi-meublé ou
meublé, chauffé, éclairé,

tout inclus. Possibilité sec-
tion pour non fumeurs.

691-2999, 819 695-3939
ou 609-4299

Visitez notre site internet:
lecoinuniversitaire.com

3½ RUE DE COUBERTIN
Entrées laveuse, sécheuse,
cour, libre 1er septembre,
385$. 819 379-8278

3½ secteur Cap, 22 des Gé-
raniums, 360$ semi meublé,
buanderie, libre; Louiseville
3½, 4½, 5½. 819 380-4782

3½, SEMI-MEUBLÉ
secteur Cap, près Marmen,
école Qualitech et Al-
phonse-Desjardins, buande-
rie, libre. 819 852-5842

3½ très grand, frais peint,
planchers neufs, tranquille,
libre 1er août, 120 Chape-
leau app 8. 819 384-3084

123 Logements
à louer

4½, 11 DE GRANDMONT
bois franc, céramique, bien
situé, tranquille, cours ar-
rière, 425$. 819 691-6441

4½, 1E OU 2E ÉTAGE
Cook, Saint-Maurice, Cha-
pleau, paisibles, 450$ et +,
1 mois gratuit. 370-7600

4½  1ER  AOUT GRATUIT 480$ 
Près Collège Laflèche, bois
franc, flottant,  2 chambres
fermées, 819  691-6441

4½, 2MOIS GRATUITS, 
moderne, grand, avec ga-
rage, rue Saint-Maurice,
secteur Cap. 819 697-5031

4½,  2 MOIS GRATUITS, 
neufs, possibilité de garage,
secteur Cap, à partir de
650$/ mois.1-877-775-6447

www.logis-bec.com

4½, 3½ NEUFS,
PROMOTION JUILLET:

1 MOIS GRATUIT.
grandes pièces insonori-
sées, bois franc et cérami-
que, balcons, rangements,
intercom. 819 609-0425

4½, 45 rue Cooke, secteur
Cap, frais peint, prélard flot-
tant à neuf, intercom, libre.

819 378-3779, 819 384-0291

4½, 495$ AVEC SOUS-SOL
bois flottant, céramique, cui-
sinette, salle de lavage, sta-
tionnement. 819 691-6441

4½, 495$ CHAUFFÉ, 
non éclairé,  sur 2 étages, 
près centre-ville, rue Sainte-
Cécile, libre. 819 244-5513

4½, 5½, 1ER JUILLET
négociable, insonorisés,
paisible, concierge, près ser-
vices/ UQTR. 819 696-7454

4½, 5½, 1 MOIS GRATUIT
secteurs UQTR et Cegep,
560$ et +, chauffé, éclairé.
819 370-7600

4½, 5½, 2 MOIS GRATUITS
Domaine Godefroy.

1-877-775-6447
www.logis-bec.com

4½, 5½, mois gratuit, rues
Gingras, Saint-Olivier et Sainte-
Angèle. Pas d’animaux.
819 388-2289, 819 244-7937

4½, 5½, NEUFS,
IDÉAL POUR  ÉTUDIANTS

3225, Louis-Pasteur, possi-
bilité semi-meublé, à comp-
ter de 640$. non chauffés,
non éclairés. 819 609-5551.
www.gestionhestia.com

4½, à Nicolet, construction
neuve, bien insonorisée,
près de tous les services, 
595$/ mois. 819 609-5551

4½, BORD DU FLEUVE
2 PALIERS

secteur Cap, cour, station-
nements.380-3491,909-4048

4½, CENTRE-VILLE, 
1 mois gratuit, bois franc,
céramique, repeint, station-
nement, 405$. 819 691-6441

4½, CENTRE-VILLE
bois franc, stationnement,

immeuble paisible.
390$ et plus. 819 370-7600

4½, Centre-ville, premier
plancher, stationnement,
plancher de bois.
Marilyne 819 697-1337

4½, chauffé, éclairé, bois
flottant, rue Vachon, secteur
Cap, près de tous les servi-
ces,  470$. 819 694-6174

4½, CÔTE ROSEMONT, 
propre, entrée intérieure, 

références, 665$, libre 
819 840-6844 

4½, grand, 560$ chauffé,
eau chaude fournie, station-
nement, secteur Trois-Riviè-
res-Ouest. 819 374-4436

4½, grand, tranquille, 2e
étage, 63 Brunelle, secteur
Cap, 425$. 819 695-3173

123 Logements
à louer

4½
Juste à côté des Galeries
du Cap, entrées laveuse,

sécheuse, chauffé, éclairé,
819 448-3804

4½,  LIBRES
style condo,Côte Rosemont
3 paliers, béton, remise, 
819 697-1970, 450 568-2004

4½ NEUF AVEC GARAGE
4½ avec garage, près centre
Les Rivières, 1100 pi2, plan-
chers flottant et céramique,
moulures au plafond, dou-
che hydro-massage et thé-
rapeutique, libre immédiate-
ment, 795$. 819 448-2255

4½, PLACE LOUIS-PASTEUR
près cégep et UQTR, libre

819 698-1821

4½, RUE BEAUCHEMIN, 
endroit tranquille, libre im-
médiatement. 819 371-2312

4½4½
Rue Nérée-Beauchemin,
secteur paisible, près tous
les services, contruction
2008, bien insonorisés, à
partir de 695$. 819 609-5551

4½, rue Patry, 480$, non
chauffé, non éclairé, bois
flottant, déneigé, pas d’ani-
maux. 819 371-8565

4½, RUE SAINTE-ANGÈLE,
non chauffé, non éclairé,
stationnement, 420$/mois,
1e juillet ou avant. 372-4835

4½, SECTEUR CAP,
1 mois gratuit 450$ et +,
bois flottant, ensoleillé.
819 370-7600, 819 380-8898

4½, secteur Cap, beau,
grand, ensoleillé, insonorisé,
bois, céramique, balcon,
tranquille, 819 697-7556

4½, SECTEUR CAP, 
neuf, qualité condo, 

grande galerie, 525$.
819 380-4904, 819 374-4472

4½, situés au demi sous-
sol, près Centre Les Riviè-
res, clientèle actuelle: 50 ans
et +, 530$/ mois chauffés,
éclairés. 819 698-4943

4½ + sous-sol, rez-de-
chaussée, boiserie, centre-
ville, rue Cloutier, paisible,
450$/mois  819 374-4898.

4½, SUR  2  ÉTAGES, 
2 MOIS GRATUITS

rue Bureau, face au Nou-
velliste, stationnement,

475$, 819 371-1787

4½, très grand rue Sainte-
Ursule, salon 14x23 pi! 
Bois franc, salle lavage en
plus, 3e étage, 515$ non
chauffé, non éclairé.
819 383-9456, 819 380-8602

5½, 1ER AOÛT, 580 JUTRAS, 
bois franc, flottant, cérami-
que, grandes pièces, sta-
tionnement, 415$. 691-6441

5½, 1er mois gratuit, 460$
non chauffé, non éclairé, en-
droit tranquille, secteur Cap.
819 376-4986, 819 269-6934

5½, 490, Matteau, Trois-Ri-
vières, entièrement rénovés,
560$ à 590$/mois, 2 station-
nements. 51514 994-27754 994-2775

5½, 4½, CEGEP & UQTR
1 mois gratuit 550$ et +,
bois flottant, grand loge-
ment, chauffé, éclairé, 
possibilité semi meublé.
819 370-7600, 819 380-8898

5½,6½,stylecondo,cons-
truction neuve, prêts juillet,

819 909-4048, 909-4048
www.immeublesnicolyn.com

5½, 705, DE CALLIÈRES,
arrière les Galeries du

Cap, spacieux, moderne,
520$. 819 378-0629

5½, arrière Côte Rosemont
sur 2 paliers, bois, cérami-
que, intercom, havre de paix
819 448-3901, 819 696-5648
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123 Logements
à louer

5½ A5½ AVEC GARAVEC GARAGEGE
5½ avec garage, 1300 pi2,
secteur Cap, planchers flot-
tant et céramique, douche
hydro-massage et thérapeu-
tique, libre immédiatement,
750$/mois. 819 448-2255

5½, centre-ville, non chauffé,
non éclairé, rénové, immeu-
ble paisible, 425$/mois.
819 378-5114

5½, centre-ville puits de lu-
mière, bois franc, 2 cham-
bres, stationnements, 680$.
Références. 819 371-1380

5½, chauffé, eau chaude
fournie, 1240, des Cyprès,

605$/mois 1er juillet.
819 373-4661

5½, GRAND, 
836 Cloutier, Trois-Rivières,

libre 1er août.
819 375-0541

5½, libre immédiatement,
secteur Cap, planchers

bois flottant, intercom, 1er.
1 877-554-1174, 691-9017

5½ luxueux, près des Gale-
ries du Cap, construction
2008, 750$/mois.

819 691-0755

5½, nouvelle construction,
2815 Le Royer,secteur Trois-
Rivières-Ouest, 600$/ mois,
1er juillet. 418 977-7200 

5½, près Uqtr, 640$, non
chauffé, non éclairé, eau
chaude fournie, pas d’ani-
maux. 819 371-8565

5½, près UQTR, chauffés,
éclairés, meublés, Internet
et câble, électroménagers
inclus. 819 244-3955

5½, prix réduit, 2009,  sec-
teur Cap, avec garage,
650$, céramique, armoires
style épuré. 514 442-4599 

5½ , TRÈS GRAND
près les Rivières et Uqtr,
très tranquille, stationne-
ment, 1er octobre. 697-8555

700 DE L’ESPLANADE
3½, semi meublé, échauffé,
éclairé, piscine, service
conciergerie, 819 840-3150

BORD DU FLEUVE, NEUFS
2½, 3½, 4½, 5½, garage,
foyer, ascenseur, possibilité
meublé. 691-7045, 375-0032

GRAND 4½, vue sur le
fleuve, secteur Pointe-du-
Lac, déneigé, libre mainte-
nant. 819 692-0101

PROMOTION 1 MOIS GRATUIT
4½, 465$ et 5½ à partir de
495$. libres immédiatement.

NOUVELLE  FENESTRATION 
SERVICE  DE  CONCIERGERIE

non chauffés, non éclairés,
entrées laveuse-sécheuse.
819 375-6721, 819 699-3005

SECTEUR Saint-Louis-de-
France, 4½, luxueux, bain
douche séparés, grande ter-
rasse, enquête de crédit,
550$/ mois. 819 698-6692

TROIS-RIVIÈRES, grand
3½,  rénové, bois, repeint,

chauffé, éclairé, 
819 696-8284

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

4½, rue Lambert, frais peint,
stationnement, 2e étage, vé-
randa, 350$. 819 539-9360,
819 384-5922

GRAND-MÈRE, grand 2½,
chauffé, éclairé, rénové, rue
tranquille, près des servi-
ces, 390$. 819 533-4908

GRAND-MÈRE, grand 3½,
rénové,près des services,
rue tranquille,425$.
819 533-4908

PROMOTION D’AMÉNAGEMENT
Shawinigan, 3½, 4½, 5½
tout compris, piscine,  tran-
quille. 819 539-3897

SHAWINIGAN, 1 MOIS GRATUIT
bail 1 an, dernier mois gra-
tuit,  3½, 4½, 5½, tout  com-
pris, piscine 819 539-3897

SHAWINIGAN, 4½, 1e et 3e
étage, près dépanneur et rue
Saint-Marc, pas d’animaux.
819 228-1791, 819 380-7182

SHAWINIGAN, apparte-
ments style loft, neufs, 1000
pi2, 525$/ mois; 1- 1400 pi2,
700$/ mois; stationnements
déneigés, chauffés, éclairés,
climatiseurs. 819 372-7801

SHAWINIGAN, PRÈS PLAZA, 
grand 4½, rénové, bien

éclairé, bain douche, libre.
Guy-Paul: 819 539-4331

SHAWINIGAN-SUD, 4½,
4199, 13e avenue, style
condo, avec garage, neuf,
775$/mois. 819 531-9046

127 Chambres
à louer

35$/jour 4 jours et +;
20$/jour 30 jours, tout com-
pris: poêle et réfrigérateur,
819 696-0642, 376-5264

3920, Jacques-de-Labadie,
spacieuse, propre, éclairée,
meublée, internet, câble, 
libre. 819 692-3282

AUCUN bail, à la semaine,
près UQTR, avec plusieurs
services, pour non fumeur.
819 378-9532, 819 371-4523

CHAMBRE à louer pour tra-
vailleur à la semaine ou au
mois, chauffée, éclairée, toute
meublée, libre. 819 694-0445

PRÈS UQTR, CHAMBRE
cuisinette & salle de bains
privées, chauffée, éclairée,

335$, libre
1-800-561-0037, 819 376-4129

131 Résidences,
centres accueil

M A I S O N  S T E -M A I S O N  S T E - C LC L A I R EA I R E
1½, idéal pour retraité.

Tous les services, gîte et
couvert, ascenseur.

819 374-2184, 819 996-6452

RÉSIDENCE ALBERT-GUIMOND
3½, 1½, pour retraités,
avec tous les services, 

gîte et couvert, ascenseur.
819 696-1640, 819 371-2346

200
MARCHANDISES 

201 Piscines
et accessoires

819 293-7350 vente et ins-
tallation de piscine hors-
terre et creusée, réparation
et changement de toile, ter-
rassement. Installation im-
médiate, bon prix.

RÉPARATION, installation
et changement de toile de
votre piscine hors-terre,

819 378-8211

227 Équipement
de bureau

AMEUBLEMENT de bu-
reau. Cause déménage-
ment, 819 697-3372

235 Mobilier,
articles de maison

CUISINIÈRE réfrigérateur,
matelas,39-54 po; mobiliers
salon, cuisine, 819 374-7817

MOBILIER de salle-à-man-
ger Roxton, 6 morceaux,
400$; laveuse Maytag, 100$;
sécheuse Inglis, 150$.

819 681-8671

MOBILIER de salon, très
propre, prix à discuter,
819 374-7573

237 Appareils
électroménagers

ACHETONS réfrigérateurs
fonctionnels, 20 ans et
moins, 75$ et +. 819 374-5031

BEAUDET MEUBLES
Appareils ménagers, etc...
neufs et usagés. Finance-
ment, comptoir de pièces,
164, boulevard Sainte-Ma-
d e l e i n e , s e c t e u r C a p .
819 374-5031

BB.R. SERVICE ENR..R. SERVICE ENR.
Réparation et vente d’appa-
reils ménagers depuis 34
ans. Garantie 1 an.
Atelier et comptoir de piè-
ces. 268, Saint-Laurent, sec-
teur Cap. 819-376-0559

241 Animaux

RECHERCHE famille
d’adoption pour chienne de
race bouvier/labrador-boxer,
du nom Chloé, cause décès
du maître, 819 373-4831

URGENT BESOIN MÂLE 
bichon frisé pour accouple-
ment dans une semaine.
819 539-8992,819 852-0723

252 Aménagement,
paysager

BELLE TERRE TAMISÉE 
à vendre. 819 377-5701

267 Denrées
alimentaires

BELLES framboises à cueil-
lir, téléphoner avant (si
champ ouvert) pour toute la
saison, si cueillies réserva-
tion. Mont-Carmel, 374-4253

MAIS sucré, 2 couleurs, cul-
tivé sans herbicide et sans
insecticide. Faites vite, une
seule récolte. 1401 Notre-
Dame Est, secteur Sainte-
Marthe, 819 609-1939

282 Matériaux
de construction

STYROMOUSSE bleu (iso-
lant) à vendre, feuilles de
2x4 pi de 1½ po et de 2 po.
René Demers:819 698-7141

283 Portes et
fenêtres

PORTES DE GARAGE 
neuves ou usagées.

Différentes grandeurs.
819 228-2569 ou  228-4440

285 Bois de
chauffage

1re qualité, bois semi-sec
ou sec, fendu, livré.

418 328-8105

BOIS 16 po pour feux exté-
rieurs, bois de foyer, 
embouts de bois franc.
M. Francoeur: 819 378-3416

BOIS DE CHAUFFAGE
érable, merisier, hêtre,

fendu, livré. 819 535-3543

BOIS SEC, choix et prix 
variés selon l’essence et la
qualité. 819 538-0122

BOIS  SEC  DE 1RE QUALITÉ
hêtre, érable avec livraison.

418 268-3179, 418 284-4348

BOIS SEMI SEC : 
érable, hêtre, merisier,

819 380-2923

295 Collection

ACHÈTERAIS, montres de
poche anciennes.

Claude: 819 376-6706

298 Marchandises
diverses

CABANONS (remises de
jardin), 10x16 pi, 1949$;
12x16 pi, 2199$; 12x20 pi,
2499$; 15x20 pi, 3099$;
15 x30 pi, 4599$, 20x30 pi,
5899$; autres grandeurs dis-
ponibles, livraison et instal-
lation gratuites. RBQ 8213-
9338-04. 450 632-0007

PIANO New-Shomer Bos-
ton, mobilier et équipements
de cuisine. 418 328-4441 

PONCEAUX ET DRAINS, 
neufs et usagés. Livraison.
819 377-1226, 819 696-0908

QUAIS aluminium, dessus
en cèdre avec accessoires,
4 ou 6 pi de large, différen-
tes longueurs, sur pattes ou
flottants, durables, esthéti-
ques, robustes.

450 444-5974

300
SERVICES

PERSONNELS

309 Escortes

AGENCE CLIN D’OEIL
819 371-0358

Jolies filles. Déplaçons, 
recevons et engageons.

AGENCE STÉPHANIE
24/24 - 7/7 JOURS 
819 694-4934 

Filles de l’extérieur.
Déplaçons et recevons.

Climatisé. ENGAGEONS.

310 Astrologie,
cartomancie

FRANCESCA voyance,
tarots de Marseille.

819-376-5443

311 Services
professionnels

ANOUK massage, vous
êtes unique, vos besoins
aussi. Shiatsu. 374-4794

312 Massage

371-7505, MÉLANIE
Excellent massage complet.

Viens te relaxer.

DÉTENTE MASSAGE-DOUCHE
Lise vous reçoit
819 697-2166

EXCELLENT MASSAGE 
seul(e) ou en couple.

Suzie et Dan: 819 699-5200

❤❤ SHELLEENA SHELLEENA ❤❤
Nouvelle à Trois-Rivières, 

reçois, massage +++, 
climatisé.

Bienvenue 819 609-4973

315 Massothérapeutes

373-3305 OU 692-1034
Accorde-toi du bon temps.

Bon massage. Johanne 

315 Massothérapeutes

EXCELLENT MASSAGE 
californien, dès 8h le matin.

819 690-2543

320 Cours,
perfectionnement

COURS mathématiques,
français, sciences, 

819 269-3801

324 Entretien,
rénovation

AIDE PROFESSIONNELLE
pour petits et gros travaux.
Appeler Dave: 819 692-5406

BESOIN DE RÉNOVATIONS:
NOUS FAISONS DE TOUT.

819 375-4178, 819 690-1574

BOISERIE B.P. revêtement
extérieur, plancher de pru-
che, 6 à 8 po de largeur,
moulures, planches em-

bouvetées, service de pla-
nage et d’embouvetage.

819 263-0104, Gilles

BRIQUETEUR, 
30 ans d’expérience, 

ferait toutes réparations de
brique, pierre et cheminée

RBQ 8333-0936-59

819 698-2478
HOMME À TOUT FAIRE.

Menuisier, 25 ans d’expé-
rience. 819 609-3186

PEINTRE AU FUSIL 
pour entrepreneur ou parti-
culier, petits ou gros tra-
vaux. 372-3951, 380-8558

Y.T. MAÇONNERIE
spécialiste en restauration
de maçonnerie, pose brique,
pierre. RBQ 5601-0374-01
819 379-8765, 819 380-6199

325 Toitures

CONSTRUCTION GRAVEL
spécialiste en bardeaux
www.gravelconstruction.net

estimation gratuite

819 696-2831819 696-2831
COUVERTURES (répara-
tions). Estimation gratuite.
M. Beaulieu, 819 378-1594

T O I T U R E S
Construction Dany Massi-
cotte, estimation gratuite,
prix très compétitif, ouvrage
garanti10 ans. 819 692-5652

326 Paysagistes,
déneigement

819  996-3527, 376-3527  
Rotocultage, terrassement,

tourbe et terre.

BELLE TERRE TAMISÉE 
à vendre. 819 377-5701

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis, Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063

MULTI-TRAVAUX, taillage
de haies, émondage, prix
compétitif. 819 909-1683

POUR travaux d’aménage-
ment paysager : muret, pavé
uni, taille haie. 25 ans d’ex-
périence. Travail garanti.
Jean-Claude  819 386-5623

328 Peinture,
décoration

18 ans d’expérience.
Peintre, équipement fourni,
travail propre. 819 691-1189

PEINTRE, TIREUR DE JOINTS
25 ans d’expérience, travail

soigné. 819 609-6006

329 Déménagement,
entreposage

À BAS PRIX
DÉMÉNAGEMENT

J.-P. GÉLINAS: 692-7229

331 Services
divers

ATTENTION! Débosseleur
peintre, 34 ans d’expérien-
ce. Bas prix. 819 372-3951

COUTURIÈRE pour retou-
ches, modifications et créa-
tion, etc. 819 840-6713

350 Voyages

22-23 AOÛT
Casino Rideau Carleton et
Lac Leamy Hotel Hilton,
149$ en double, 2 repas +
25$ du casino.
Casino Charlevoix, 24-25
septembre, 139$.
2 repas + 5$.
Casino de Montréal, tous
les mardis et jeudis et les di-
manches à tous les 15 jours

Mariette et Claude
Agents extérieurs pour

Voyage Arc-en-Ciel
819 374-4952

Permis du Québec
www.navettecasino.com

350 Voyages

VOYVOYAAGES  ARC-EN-GES  ARC-EN- CIELCIEL
29 juillet: Toronto et Nia-
gara à partir de 509$ par
personne.
4 août: À la Clémentine,
souper, 132$
7 et 8 août: Les rives du
Saint-Laurent, 289$ par per-
sonne, tout inclus
8 août: Québec en liberté,
49$
11 août: Finale des feux
Loto-Québec, souper, 117$
20 août : La Mélodie du
Bonheur/souper, 179$
25 août: Les fantasmes de
mon mari, souper 112$
28 août : Moulin à images
et croisière, 93$

NOUVEAU
6 août La classe de 5e, di-
ner, 79$
19 août: Cavalia, 169$
30 octobre: J’me voyais
déjà, souper, 113$.
Nicole Lacroix: 374-0747

Permis du Québec

400
OFFRES D'EMPLOIS 
Les postes annoncés
dans le secteur offres
d’emplois, sont assu-

jettis à la loi #50.
Ces postes s’adres-

sent donc également
aux hommes et aux

femmes.

402 Personnel de
restauration

CUISNIER(ÈRE) demandé
avec expérience, 40
hres/semaine, demandez
Jacques, 819 609-4617

NOUS recherchons cuisi-
nier(ère) avec minimum 5 à
8 ans d’expérience, 
pizzaman un atout, 
à Yamachiche. 819 380-7182

412 Personnel
demandé

ANIMALERIE. Préposé(e)
demandé(e) avec expé-
rience, temps plein ou 
partiel. 819 698-3014

MÉTRO MASSON recher-
che gérant(e) de départe-
ment des mets cuisinés, ex-
périence obligatoire dans la
gestion des opérations et du
personnel, salaire selon ex-
périence. Envoyez curricu-
lum vitae au: 165, boul
Sainte-Madeleine, Trois-Ri-
vières, G8T 3L7.

RÉSIDENCE pour person-
nes âgées à Nicolet, recher-
che préposé(e) aux bénéfi-
ciaires, temps plein de nuit,
9,50$/heure + primes.
Contactez Jacinthe Boisvert,
819 293-5864, par téléco-
pieur 293-8862, par cour-
riel:j.boisvert@sogetel.net

425 Méthode de
recherche 425 Méthode de

recherche

JOIGNEZ UNE ÉQUIPE DYNAMIQUE
dans une ambiance agréable au sein de

la plus importante entreprise de pelouse
au Québec en devenant
REPRÉSENTANT

• Salaire très compétitif : 800 $ et plus/semaine
• Clientèle fournie
• Formation complète et continue
• Automobile requise
Bienvenue aussi aux retraités et semi-retraités
Communiquez avec Emmanuel au 819 697-6196

2308149

500
PROPOSITIONS

D'AFFAIRES

515 Prêts,
hypothèques

AUCUN CRÉDIT REFUSÉ
Prêt de 500$

remboursable à la semaine
1-866-776-2291

www.ArgentRapide.com

520 Services
financiers

PROBLÈMES DE DETTES? 
1 seul paiement/ mois selon
votre budget, cartes de cré-
dit, Hydro Québec, prêts,
TPS, TVQ, arrêt de saisie.
Refaites votre crédit ! Gestion
Lemieux 7/7 jours, 8h à 20h.
Sans frais: 1-866-687-2496

520 Services
financiers

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE? 
Depuis 25 ans, nous

aidons les gens à trouver
une solution à leurs 

problèmes financiers.
Consultation sans frais.

Aucun intermédiaire.
1 seul paiement , sans
intérêt. Appelez-nous:

1-800-465-3809
819 370-2020

Jean Fortin et associés
syndic de faillite.

PRÊT  DE  500$PRÊT  DE  500$
Aucune enquête de crédit.

CrCrédédit Courit Cour tatagg ee
11-866-482-0454-866-482-0454

600
TRANSPORTS

VÉHICULES
AUTOMOBILES

ET MACHINERIES
LOURDES

623 Autos, camions
demandés

ACHETONS autos et ca-
mions accidentés ou pour
ferraille. 819 378-1369

PIÈCES D’AUTOS TURCOTTE
Achetons autos et camions,

accidentés ou non, 
1975 à 2004. 819-378-4846

625 Autos
à vendre

150 150 VÉHICULESVÉHICULES
A R A R V I S A I S   A U V I S A I S   A U T O T O 

8 1 9  5 3 5 - 2 3 7 68 1 9  5 3 5 - 2 3 7 6
------------------

CENTRE  DE  LCENTRE  DE  L’’AAUTUTOO
8 1 9  5 3 7 - 3 2 4 68 1 9  5 3 7 - 3 2 4 6

------------------
10 Grand Vitara, 4x4

14 000 km, 22 450$
10 Maxima 3.5S, cuir

23 529 km, 34 995$
10 Corolla, tout équipée

51 958 km, 13 995$
09 Murano S, 4x4

19 000 milles, 25 995$
08 Grand Caravan SE

40 700 km, 13 950$
08 Honda Fit

46 600 km, 9950$
08 Escape XLT, 4x4

96 300 km, 15 950$
08 Liberty 4x4 trail rated

64 400 km, 16 995$
08 Sienna CE

94 300 km 18 995$
07 Ford F150, XLT

4x4, 4 portes
77 000 km, 18 995$

07 Montana SV6
65 100 km, 10 495$

07 BMW 323i
47 000 km, 20 995$

07 Jeep Wrangler, 4x4
59 500 km, 19 450$

07 Versa S
96 800 km, 8950$

07 F350, Lariat extra cab,
72 400 km, 25 950$

07 Civic EX, 2 portes
132 000 km, 10 950$

07 Mazda 3
90 200 km, 7950$

06 Fusion SEL, cuir
41 500 km, 11 450$

06 Tribute 4x4
89 000 km, 10 950$

06 Volvo S40
90 400 km, 15 450$

06 Focus ZX5, SES
68 800 km, 7950$

06 Mazda 5
78 000 km, 9995$

06 PT Cruiser décapotable
31 200 km, 12 495$

05 Accent 5
89 600 km, 4995$

04 Sebring LX
62 400 km, 6950$
OUVERT LE SAMEDI

ww.arvisaisauto.com
www.centredelauto.com

2007 Saturn Ion, Red Line,
39 500 km, comme neuve,
11 500$. 819 377-5805 

625 Autos
à vendre

(819) 228-2711819) 228-2711
LOUISEVILLE  AUTOMOBILES

09 Toyota Yaris
51 000 km, 11 995$

09 Chevrolet Cobalt LT
39 000 km, 11 995$

07 Chevrolet Cobalt LT
55 000 km, 9995$

07 Chevrolet Silverado 4x4
55 000 km, 23 995$

07 Pontiac G5, 
30 000 km, 8995

07 Pontiac G5
50 000 km, 8995$

07 Saturn Auto
38 000 km, 13 495$

07 Saturn Vue, V6
55 000 km, 14 995$

06 Toyota Corolla,
83 000 km, 10 995$

05 Toyota Echo,
53 000 km, 7995$

05 Toyota Echo
61 000 km, 8995$

02 Saturn SL2, (bijou)
68 000 km, 4995$$

☞VOYEZ
ROLAND ET SUPER MARIO 

Plusieurs autres véhicules
en stock 

www.louisevilleauto.ca
aussi 2e chance au crédit

819 535-2067819 535-2067
JJ.M. GRENIER  INC..M. GRENIER  INC.
(sortie 202 de la 55 )

10 Corolla Ce,
40 000 km, 14 495$

09 Yaris, automatique 
44 000 km, 12 500$

09 Corolla, grise
82 000 km, 11 900$

08 Yaris Berline
59 000 km, 10 900$

08 Nissan Versa
53 000 km, 10 900$

08 Grand Caravan
70 000 km, 11 500$

06 Matrix XR
134 000 km, 7900$

06 Mazda 3 Touring
83 000 km, 6900$

05 Toyota Echo
112 000 km, 4900$

JMGRENIER.COM
**Venez comparer**

AUDI A4, 2006, ÉTAT NEUF,
56 000 km, tout équipée,
noire, 21 500$. 379-4930

MAZDA 3, 2004, 112 000
km, automatique, comme
neuve, 8500$. 819 265-3180

MAZDA RX-8 GT, 2005,
manuelle, 89 000 km, 

15 000$. 819 263-2269, 
819 699-6332 après 18h30

NEON, 2000, 2L, manuelle,
4 portes, 124 000 km, très
propre, climatiseur, A-1,
2550$ négociable. 377-0345

PONTIAC Sunfire 2002, 4
portes, 88 171 km, automa-
tique. 819 374-0764

SAAB 900, DÉCAPOTABLE,
1997, manuelle, 172 000 km,

3000$. 819 538-7224

SPÉCIAL DE LA SEMAINE
Pontiac Wave 2006, 

38 000 km, balance de
garantie GM, 4995$.

819 375-3848
www.autosmartinvallee.com

SUCCESSION Cadillac De-
Ville, 2001, 2995$; Oldsmo-
bile Ninety-eight, 1995, peu
de kilomètres, 3.8L, 1750$;
Oldsmobile Eighty-eight,
1994, 950$. 819 380-7811

TOYOTA MATRIX, 2006, 
automatique, 100 000 km,
climatiseur, mags, 7900$.

Autochoix Inc: 819 370-7244

626 Camionnettes
à vendre

CAMION cube, Ford E 350,
power stroke, boîte isolée,

16 pi, 282 000 km.
819 285-2530

CHEVROLET SILVERADO,
2002, king cab, 4x4, 

automatique, 147 000 km,
climatiseur, 10 800$.

Autochoix Inc: 819 370-7244

F-150, 2003, V6, automati-
que, 90 000 km, boîte 8 pi,
4950$. 268-5498, 692-2612

FORD F-150, king cab, 2x4,
1999, automatique, 146 000
km, tout équipé, 4200$.
Autochoix Inc: 819 370-7244

626 Camionnettes
à vendre

GMC Safari SLE, 2000, mo-
teur 6 cylindres, 4.3 Vortec,
118 000 km, incluant rou-
lotte Wildwood, 23 pi. 2003,
4500 livres. Le tout, 
19 500$. 819 538-4807

HYUNDAI Sante Fe, 4x4,
2001, automatique, V-6, 
175 000 km, noire, 4400$.
819 378-8769

MONTANA 2003, excellente
condition, 166 000 km,
3800$. 819 379-6641

629 Pièces et
accesssoires

ENTREPOT DU PNEU, 
pneus usagés, toutes 

dimensions, tous garantis.
Trois-Rivières :
819 377-7272, 819 373-4655
Shawinigan : 819 537-1777
Louiseville : 819 228-1122
Nicolet : 819 293-4411

TOIT mou pour Jeep YJ,
avec accessoires, propre,
325$ négociable. 696-1194

700
SPORT - PLEIN AIR

VÉHICULES
RÉCRÉATIFS

711 Bateaux
de plaisance

BATEAU Cadorette 14 pi, fi-
bre de verre avec remorque,
spécial 975$. 819 378-0250

721 Tout terrain

VTT Kawasaki 650 cc, 2006,
99 heures, 2500 km, 5900$
négociable. 819 694-5174

728 Caravanes,
motorisés

ALLEGRO bus 2008, 32 pi,
chassis Freightliner, Cum-
mins diesel 300 forces, 2 ral-
longes, génératrice 6000W
diesel, tv satellite automati-
que, tout équipé, 89 500$.

819 371-7899

ROULOTTE Hornet Sport
2005, 27pi, parfaite condi-
tion, couche 8 personnes,

plusieurs items inclus, 
14 500$. 819 384-0251

731 Motocyclettes

3 HARLEY DAVIDSON 
(bijoux), 9400$, 10 200$, 
11 700$. 819 372-7891

HARLEY DAVIDSON FLHT,
1980, 5 vitesses, 1340 cc,
“shovelhead”, beaucoup de
chrome et de pièces neu-
ves, valises détachables,
alarme, 8500$ négociable.
Si intéressé: 819 298-3143

MOTO 50 cc, 4 roues, pour
enfant, neuve, valeur 750$
pour 550$. 819 696-1194

YAMAHA VIRAGO 1999, 
spécial édition, noire,
65 000 km, 1100 cc, excel-
lent état, toujours entrete-
nue chez le concession-
naire, repose-pieds avants,
sacoches en cuir, 2 casques
inclus, 2200$. 819 374-9114

739 Embarcations,
moteurs

REMORQUE double pour
motomarine, très propre,

975$. 819 378-0250
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413 Emplois
divers 413 Emplois

divers 413 Emplois
divers 413 Emplois

divers

TRSA-2553085 —• COMMIS/VENDEUR – COMMIS/VENDEUSE (invitation aux personnes de 55 ans et +); conseiller
la clientèle; caisse enregistreuse; ouverture et fermeture; Secondaire; 3 à 5 années d’expérience; responsable;
initiative; Salaire offert : 9,50$/heure; possibilité de faire plus d’heures; 12h00/semaine; peu d’heures les fins de
semaine; 12h00/semaine
TRSA-2553353 —• INFIRMIER AUXILIAIRE DIPLÔMÉ/INFIRMIÈRE AUXILIAIRE DIPLÔMÉE (invitation aux personnes
de 55 ans et +); prise en charge de 80 résidents; Secondaire professionnel (DEP), santé assistance soins infirmiers; 1 à
6 mois d’expérience; Salaire à discuter; 40h00/semaine; disponibilité - sur appel en cas d’urgence
TRSA-2553433 —• ADJOINT ADMINISTRATIF/ADJOINTE ADMINISTRATIVE (invitation aux personnes de 55 ans et
+); soutien administratif (Système comptable «Avantage-Intégration»); Secondaire professionnel DEP, comptabilité
secrétariat; 3 à 5 années d’expérience; connaissance de la Suite Office; expérience du secteur de la construction;
Salaire à discuter; 30h00/semaine
TRSA-2553514—• RÉCEPTIONNISTED’HÔTEL (invitation aux personnes de 55 ans et +); accueil; encaisser le paiement;
expérience : un atout; Salaire à discuter; 30h00/semaine
TRSA-2553881 —• CLASSEUR DE PORCELETS (cochettes); faire les prises de sang et l’évaluation de la conformation
des animaux; visiter les fermes porcines; Secondaire; expérience : un atout; avoir son propre véhicule; travail
demandant des efforts physiques; Salaire offert : 12,00$/heure; 30h00/semaine; poste du lundi au vendredi de jour;
avantages sociaux; travail sur la route
CMA-2554145— CUISINIER/CUISINIÈRE, permanent, temps plein, de soir, de fin de semaine; salaire à discuter; 35,00•
hres/semaine; 1 à 2 années; menus à la carte et table d’hôte. (Shawinigan)
CMA-2447263 — INFIRMIER AUXILIAIRE/INFIRMIÈRE AUXILIAIRE, permanent, temps partiel, quart de travail;•
18,26$ à 23,97$/hre; 36,25 hres/semaine; collégial (DEC) terminé; être membre de l’Ordre des infirmières et infirmiers
auxiliaires du Québec. (Shawinigan)
CMA-2517373 — AGENT ADMINISTRATIF/AGENTE ADMINISTRATIVE, occasionnel ou temporaire, temps partiel, de•
soir, de nuit, de fin de semaine; de 19,11$ à 22,42$/hre; 35 hres/semaine; collégial (DEC) terminé ou diplôme d’étude
professionnelle terminé en bureautique; comptabilité, approvisionnement. (Shawinigan)
CMA-2539041 — CONSEILLER/CONSEILLÈRE EN VENTE AU DÉTAIL, permanent, temps partiel, de jour, de soir, de•
fin de semaine; salaire à discuter; 25 hres/semaine; assurer le service à la clientèle, effectuer toutes autres tâches
connexes. (Shawinigan)
CMA-2532915 — MENUISIER/MENUISIÈRE D’ENTRETIEN, saisonnier, temps plein, de jour; 15,00$/hre; 40 hres/•
semaine; 5 années d’expérience; poser du bardeau, du vinyle, faire l’entretien des galeries et autres tâches connexes.
(St-Boniface)
STG-2553132 — TECHNICIEN OPÉRATEUR/TECHNICIENNE OPÉRATRICE permanent, temps plein, jour, soir, nuit, fin•
de semaine; 40hrs/sem; salaire à discuter; respecter les règles d’hygiène et de santé sécurité; tâches manuelles,
analyse de chimie et microbiologie, opérer les équipements 9mélangeurs, presses, etc, effectuer nettoyage des salles
et équipements; détenir un AEC ou DEC en technique de transformation des aliments, expérience 1 ans dans usine
de transformation, connaissance des systèmes qualité (HACCP, BPF) un atout; anglais fonctionnel et expérience en
laboratoire serait un atout aussi;français écrit et parlé; (Champlain)
STT-2550261 — DÉBROUSSAILLEUR/DÉBROUSSAILLEUSE FORESTIER saisonnier, temps plein, jour; 47hrs/sem;•
salaire à discuter; rémunération à forfait; secondaire professionnel non terminé (DEP), 1 à 2 années d’expérience;
PRÉ-COM de plantation; bonne condition physique; contrat jusqu’aux neiges, 4 jours/sem, du lundi au jeudi, doit
posséder tout l’équipement de sécurité et pouvoir se véhiculer en forêt, secteur de Rivières aux Rats et environs;
français parlé et écrit; (Trois-Rives)
STT-2551119 — ANIMATEUR/ANIMATRICE SOCIALE permanent, temps plein, jour; 28hrs/sem; 12,50$/hre; collégial•
terminé dans domaine relié à l’emploi (DEC), expérience un atout; coordonner et animer les activités, planifier,
organiser, faire la promotion d’activités sociales, récréatives, éducatives, etc., appuyer et seconder la clientèle,
agir comme personne-ressource dans les maison des jeunes, rédiger les rapports d’activités; posséder une voiture,
connaissances des adolescents et du milieu communautaire un atout, facilité à travailler seul ou en équipe, bonne
écoute, facilité à motiver les autres, capacité d’animation, sens des responsabilités, créativité, bonne maîtrise du
français parlé et écrit, capacité de bien gérer son temps, connaissances de base en informatique; (St-Tite)
STT-2323226 —• SERVEUR/SERVEUSE D’ALIMENTS ET DE BOISSONS saisonnier, temps plein, temps partiel, jour,
soir, fin de semaine; 30hres/sem; salaire à discuter; secondaire, 1 à 6 mois d’expérience; travail saisonnier dans une
marina, salle à manger 70 places; servir repas et boissons pour déjeuner, dîner et souper; travail d’équipe et propreté
du milieu de travail très importants; personne fiable, responsable, qui aime le travail bien fait; très touristique, toutes
autres langues un atout, mais pas nécessaires; français et anglais parlés et écrits; (Grandes-Piles)
STT-2508716 — CUISINIER/CUISINIÈRE permanent, temps plein, soir; 38 hres/sem, salaire à discuter; secondaire•
professionnel (DEP); faire la mise en place, rotation des stocks, préparer les commandes, entretenir aire de travail;
aimer son travail, aimer travail d’équipe, propre, respectueux envers ses collègues de travail, capacité à gérer son
stress; 7 à 11 mois d’expérience; français écrit et parlé; (Mattawin)
LSVA-2553243 — SECRÉTAIRE EXÉCUTIF (TIVE) Permanent, temps plein, jour, 40h / sem., salaire à discuter. DEP,•
études en bureautique ou expérience pertinente. Bonne maîtrise de la Suite Office, bilinguisme essentiel autant à
l’écrit qu’au parlé. (Louiseville)
LSVA-2553271 — PRÉPOSÉ AU MÉNAGE Permanent, temps plein, soir, 45h / sem., salaire à discuter. Secondaire•
terminé (Yamachiche)
LSVA-2553286 — AGENT (E) DE VENTE ET DE SERVICE À LA CLIENTÈLE Permanent, temps plein, jour, 39h / sem.,,•
salaire à discuter. Collégial terminé ÀDEC dans le domaine des arts graphiques. , 2 années d’expérience pertinentes.
Bilingue. (Louiseville)
LSVA-2553759 — PRÉPOSÉ (E) À L’ENTRETIEN D’IMMEUBLES Occasionnel ou temporaire, temps plein, soir, sur•
appel. Secondaire. 1 à 2 années d’expérience. 14,95$/h.. (Louiseville)
LSVA-541595— DIRECTEUR / DIRECTRICE GÉNÉRAL (E) DE MUNICIPALITÉ RÉGIONALE Permanent, temps plein, jour,•
35h / sem., salaire à discuter. Universitaire terminé. Français et anglais. (St-Justin)
LSVA-2489016—CUISINIERDESERVICEPRIVÉPermanent, temps plein, jour, 35h / sem., salaire à discuter. Secondaire•
terminé, cours d’hygiène et salubrité alimentaire un atout. (Louiseville)
LSVA-2489117 — PRÉPOSÉ (E) AUX BÉNÉFICIAIRES Permanent, temps plein, jour, soir, nuit, 38,5h/sem. salaire à•
discuter. Diplôme d’études secondaires terminé formation comme préposé de préférence. Premiers soins, RCR et
PDSB un atout. (Louiseville)
NICO-2531447—Agent/e administratif/ive, salaire à discuter, permanent, 35 h/sem, DEC terminé 1 à 2 ans expérience,•
expérience en secrétariat, coordination et contrôle de l’ensemble des travaux administratifs, bureautique et
secrétariat (Nicolet)
BÉCA-2450292 — Commis de magasin (h/f), 9,50 $/h, 20 h/sem et +, jour, soir, fin semaine, augmentation selon heures•
accumulées, 1 à 6 mois exp., opérer caisse, étiqueter marchandise et autres (Bécancour)

Consultez les guichets d'emploi ou communiquez avec le Centre local
d'emploi de votre territoire pour connaître les exigences liées à ces postes.
Grand-Mère 819 538-0762
LaTuque 819 523-9541
Louiseville 819 228-9465
Nicolet-Bécancour 819 233-3711

Sainte-Geneviève 418 362-2850
Sainte-Thècle 418 289-2405
Shawinigan 819 536-2601
Trois-Rivières 819 371-6880

625 Autos
à vendre 625 Autos

à vendre 625 Autos
à vendre 625 Autos

à vendre

Visitez notre site internet
www.jlnadeauauto.qc.ca
3975, Marie-Victorin (Les 40)
NICOLET
Téléphone : 819 293-5555
Sans frais : 1 800 665-6544

RABAIS
jusqu’à

RABAIS
jusqu’à

RABAIS
jusqu’à

2311754-P

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

AVIS DE CHANGEMENT DE NOM
Prenez avis que Michaël Fuentès, domicilié au 2610,
route 157, Notre-Dame-du-Mont-Carmel, G0X 3J0,
présentera au Directeur de lʼétat civil une demande
pour changer de nom en celui de Michaël Dettwiller.
Trois-Rivières, le 15 juillet 2010
Michaël Fuentès

G-6006808

Don in memoriam
Un don de réconfort et d'espoir

819 693-4242 
www.fqc.qc.ca

Si vous voulez boire, c'est votre affaire,
si vous voulez arrêter

et ne le pouvez pas, c'est notre affaire.

1 866 376-6279
sans frais

ALCOOLIQUES
ANONYMES

LIVRAISON À DOMICILE, payée à l’avance

13 sem. 26 sem. 52 sem.
PRIX ................................................................................55,64 $ 111,28 $ 212,16 $
TPS ..................................................................................2,78 $ 5,56 $ 10,61 $
TVQ .................................................................................4,38 $ 8,76 $ 16,71 $
TOTAL ............................................................................62,80 $ 125,60 $ 239,48 $

BUREAU TROIS-RIVIÈRES
Rédaction ............................................................................................................................. 819 693-5464
Service aux abonnés ............................................................................................................. 819 376-2000
Sports .................................................................................................................819 376-2501, poste 237
Nécrologie ............................................................................................................................ 819 376-2323

BUREAUX RÉGIONAUX
Centre-Mauricie ....................................................................................................................819 376-2000
Zone extérieure ..................................................................................................................1 877 933-2506

Journal quotidien publié à
1920, rue Bellefeuille, Trois-Rivières G9A 3Y2
Téléphone : 819 376-2501

LIVRAISON À DOMICILE - livraison rurale

Prix de vente au livreur

motorisé : ...................................................3,86 $

+ part du camelot : .....................................0,75 $

+ TPS de 5 % : ...........................................0,23 $

+ TVQ de 7,5 % : ........................................0,36 $

TOTAL : ......................................................5,20 $

LIVRAISON À DOMICILE - 1 semaine

Prix de vente au camelot : ..........................3,56 $

+ part du camelot : .....................................0,73 $

+ TPS de 5 % : ...........................................0,21 $

+ TVQ de 7,5 % : ........................................0,34 $

TOTAL : ......................................................4,84 $
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Le directeur 
de BP va 
démissionner
Nouvelle-Orléans (AP) — Le 
directeur général de BP Tony 
Hayward, critiqué pour sa ges-
tion de sa marée noire dans le 
golfe du Mexique, sera remplacé, 
a annoncé hier un haut responsa-
ble du gouvernement américain.

L’annonce officielle de son 
départ pourrait intervenir dès 
aujourd’hui, a ajouté ce respon-
sable, sous le couvert de l’anony-
mat, précisant avoir été informé 
de cette décision par un cadre 
supérieur de BP la semaine der-
nière.

Le responsable américain a 
ajouté ne pas connaître le nom 
du successeur de Tony Hayward. 
L’un des plus probables succes-
seurs de M. Hayward pourrait 
être le directeur exécutif de BP, 
Bob Dudley, qui était en charge 
des efforts de nettoyage de la 
multinationale.

Tôt dans la journée d’hier, le 
porte-parole de BP, Toby Odone, 
a semblé minimiser la spécula-
tion médiatique quant au départ 
de M. Hayward. Le représen-
tant a notamment affirmé que 
Tony Hayward «reste le direc-
teur général et a la confiance du 
conseil d’administration et des 
gestionnaires».

Le conseil d’administration de 
BP devrait approuver tout chan-
gement à la tête de l’entreprise.

L’annonce des résultats finan-
ciers de British Petroleum pour 
le deuxième trimestre sera effec-
tuée demain. Le conseil d’admi-
nistration de l’entreprise devrait 
se réunir avant cette communica-
tion.

Tony Hayward a fait l’objet de 
nombreuses critiques pour sa 
gestion de la marée noire, après 
l’explosion meurtrière le 20 avril 
de la plate-forme pétrolière 
Deepwater Horizon, exploitée 
par BP au large de la Louisiane. 
Celui-ci a d’abord minimisé les 
conséquences de la catastrophe, 
la pire marée noire de l’histoire 
des États-Unis.

Il a ensuite choqué en déclarant 
notamment qu’il espérait «retrou-
ver sa vie d’avant» et en assistant 
récemment à une course de voile 
au large des côtes britanniques, 
alors que le pétrole souillait celles 
du golfe du Mexique.

Un expert de la firme d’investis-
sement Oppenheimer & Co., Fadel 
Gheit, a affirmé dans une entrevue 
hier qu’il était dommage que la 
carrière de Hayward ait déraillé à 
cause de la marée noire, mais que 
«malheureusement il était devenu 
un bouc émissaire dans un monde 
rempli de politique». Selon M. 
Gheit, Bob Dudley pourrait pren-
dre le relais de Hayward à la tête 
de BP, le décrivant comme un bon 
gestionnaire d’humeur tempérée 
qui aime déléguer.

La sénatrice de l’état de 
Louisiane au Congrès américain, 
Mary Landrieu, a soutenu qu’une 
attitude positive de la part de BP 
était plus importante que l’identi-
té de celui qui allait être à sa tête.

Âgé de 53 ans, Tony Hayward 
a passé 28 ans au sein du groupe 
pétrolier britannique, dont il a 
été nommé directeur général en 
2007. Il avait alors promis de se 
concentrer «comme un laser» sur 
la sécurité.•

Décès, remerciements et messes anniversaires
Si la grande majorité des Avis de décès, remerciements et messes anniversaires sont transmis au Nouvelliste par l'intermédiaire des maisons funéraires, il est également possible de 
communiquer directement avec nous selon les modalités suivantes:

Nos préposées peuvent répondre à toutes vos interrogations sur les coûts, la façon de nous faire parvenir des photos, la forme de l'annonce désirée, nos promotions etc.
Pour la publication de remerciements et de messes anniversaires, il est requis de communiquer avec nous quelques jours à l'avance, question de vous offrir le meilleur service possible. 

En personne à nos bureaux du 1920 rue Bellefeuille à Trois-Rivières aux heures d'ouverture 
suivantes, du lundi au vendredi, de 8 h 30 à  17 h.

Au téléphone, de 8 h 30 à 17 h, aux numéros suivants :
819 378-8363 et 1 888 378-8363.

1. 2.

AVIS DE DÉCÈS
CHAMBERLAND , Mlle Jeanne

83 ans, Trois-Rivières
GÉLINAS DUBÉ, Mme Henriette

85 ans, Charette
JUTRAS MASSICOTTE, Mme Marie

92 ans, Trois-Rivières
OUELLETTE HÉROUX , Mme Marie-Blanche

77 ans, Trois-Rivières
PAILLÉ CÔTÉ, Mme Pauline

87 ans, Trois-Rivières
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CHAMBERLAND

MLLE JEANNE

À la Résidence Louis-Denoncourt 
du CSSSTR, le 22 juillet 2010, est 
décédée à l’âge de 83 ans, Mlle Jeanne
Chamberland, fille de feu Maxime
Chamberland et de feu Elmira 
Lambert, demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
445, des Volontaires

Trois-Rivières
Heure d’accueil : mardi, jour des 
funérailles, à partir de 12 h.

Les funérailles auront lieu
le mardi 27 juillet 2010 à 15 h

en la Cathédrale de Trois-Rivières
de la paroisse

Immaculée-Conception.
L’inhumation aura lieu

au cimetière Saint-Michel.
La défunte laisse dans le deuil sa 
filleule, Denise Chamberland (Jean
Pagé); son accompagnatrice, Jocelyne
Bournival; ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famil le  désire  témoigner sa  
reconnaissance au personnel de la 
Résidence Jean-XXIII, ainsi qu’au 
personnel de la Résidence Louis-
Denoncourt du CSSSTR.
Des dons à la Fondation Maison
Carpe Diem (1765, boul. Saint-Louis,
Trois-Rivières, Qc G8Z 2N7) seraient
appréciés.
Renseignements : (819) 374-6225.
Condoléances par télécopieur :
(819) 374-6227.
www.centrerousseau.com/avis_deces.htm
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

GÉLINAS

MME HENRIETTE

DUBÉ

À son domicile le 22 juillet 2010, est
décédée à l’âge de 85 ans, Mme Hen-
riette Dubé, épouse de feu M. Richard
Gélinas, demeurant à Charette.
La défunte à été confiée au :

Salon funéraire
Julien Philibert et fils inc.

380, boul. Notre-Dame
Charette.

Selon ses volontés,
l’inhumation aura lieu 
à une date ultérieure.

La défunte laisse dans le deuil ses 
enfants : Florent (Claudette Légaré),
André, Denis (Diane Lupien), Réjean
(Lucie Lacoursière), Fernand (Hélène
Lupien), Maurice (Lorraine Boucher),
Johanne (Benoit Lampron), Noella;

son frère, Lucien Dubé (feu Claudette
St-Arnault);ses soeurs : Yvonne Dubé
(Léo Plourde), Jeannine (feu Jean-
Noel Lemire); son beau-frère, Gérard
Gélinas (Réjeanne Noel); sa belle-soeur,
Elmira Gélinas (feu Henri Pelletier);
ainsi que plusieurs petits-enfants,
arrière-petits-enfants, neveux, nièces
et ami(e)s.
La famille désire exprimer sa recon-
naissance au Dr Patrick Houle ainsi
qu’au personnel du CSSS de l’Énergie
de Shawinigan pour les bons soins pro-
digués.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

JUTRAS

MME MARIE

MASSICOTTE

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 24 juillet 2010, est décédée à l’âge de
92 ans, Mme Marie Massicotte, épouse
de feu Romuald Jutras, demeurant à
Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Ma-
deleine).
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire
Julien Philibert et fils inc.
1350, Sainte-Marguerite

Trois-Rivières
Heures d’accueil : mardi de 14 h à 17 h
et de 19 h à 22 h, mercredi, jour des
funérailles, à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu 
le mercredi 28 juillet 2010 à 11 h 

en l’église 
Sainte-Catherine-de-Sienne,

boul. Gene H. Kruger.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière Saint-Louis.
La défunte laisse dans le deuil ses en-
fants : Jean-Guy (Lisette Goulet), Paul-
André (Carole-Anicka Green), Roland
(Louise Raby), Claudette (Michel 
Perron), Nicole (Claude Normandin),
Daniel (Danielle Coulombe), Sylvie; sa
belle-fille, Claudette Perrin; ses petits-
enfants : Sylvain et Isabelle Jutras, Na-
thalie, Martine, Marc-André et Samuel-
Lawrence Jutras, Jean-François, Frédé-
ric et Sophie Jutras, Stéphane Perron,
Solem, Ariane, Chloé, Philippe et Sa-
muel Jutras; ses quatorze arrière-petits-
enfants; son frère et sa belle-soeur :
Clément Massicotte (Rita Fortin),
Yvette Cloutier-Jutras; ainsi que plu-
sieurs neveux, nièces et ami(e)s.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

819 378-VEND•U
819 537-VEND•U

OUELLETTE 

HÉROUX

MME 

MARIE-BLANCHE

1933 - 2010

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 23 juillet 2010, est décédée à l’âge de
77 ans et 1 mois, Mme Marie-Blanche
Héroux épouse de Roland Ouellette
demeurant à Trois-Rivières (secteur
Pointe-du-Lac).
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire St-Louis
11840, rue Notre-Dame-Ouest

Trois-Rivières
(secteur Pointe-du-Lac)

Heure d’accueil : mardi, jour de la célé-
bration, à partir de 12 h 30.
Une liturgie de la Parole aura lieu 

le mardi 27 juillet 2010 à 14 h 
à la résidence funéraire.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière de Pointe-du-Lac.
La défunte laisse dans le deuil son
époux, Roland Ouellette; ses enfants :
Robert Ouellette (Hélène Cadorette),
Lise Ouellette (Gilles Miron); ses petits-
enfants : Isabelle Ouellette (Stéphane
Girard), Mélanie Ouellette-Miron
(Ghislain Samson), Sébastien Ouellette-
Miron (Jessica Rousseau); ses arrière-
petits-enfants : Sarajane, Maxime,
Jamie-Lee, Dylan, Mickaël, Kelly-Ann
et Jordan ; son frère, Alexandre Héroux
(Lucille Lamy); sa soeur, Janette Héroux
(Roger Noël); ses belles-soeurs et
beaux-frères : Rita Lamothe (feu Paul-
Émile Héroux), Lorenzo Ouellette (feu
Izantha Girard), Jules Ouellette (Rita
Nadeau), Huguette Ouellette, Dolores
Ouellette, Jean Ouellette (Louise
Lord), Ghislaine Lebel (feu Léo-Paul
Ouellette); ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines, autres parents
et ami(e)s.
Renseignements : (819) 377-1991.
Télécopieur : (819) 228-3345.
Courriel :
condoleances@maisonstlouis.ca
Site internet : www.maisonstlouis.ca
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

PAILLÉ

MME PAULINE

CÔTÉ

À la Résidence La Providence du
CSSSTR, le 23 juillet 2010, nous a 
quittés paisiblement à l’âge de 87 ans,
notre mère Mme Pauline Côté-Paillé,
épouse de feu Patrick Paillé, demeu-
rant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire
Julien Philibert et fils inc.
1350, Sainte-Marguerite

Trois-Rivières
Heure d’accueil : lundi à partir de 
11 h.

Les funérailles auront lieu
le lundi 26 juillet 2010 à 13 h 30

en l’église Saint-Michel-des-Forges.
L’inhumation aura lieu

au cimetière
Saint-Michel-des-Forges.

L’a précédée son fils, Florent Paillé.
La défunte laisse dans le deuil ses 
enfants : Raymond (Lucie Bergeron),
Pierre (Judith Palmer), Alain (Yolande

Toupin), Violette, Bernard (Francine
Asarta), Louise (Raymond Girard),
Yvan (Nancy Francoeur); ses petits-
enfants : Nathalie, Éric, Lena, Brian,
Stéphane, Mélanie, Dolores, Patrick,
Sonia, Sandy, Patricia, Mathieu, Marie-
Pierre, Jessica et leur conjoint(e), ainsi
que plusieurs arrière-petits-enfants;
sa belle-fille, Carmen Baril (feu 
Florent  Pai l lé) ; sa  bel le-soeur,
Jeannine Côté (feu Léo Côté); elle
laisse aussi plusieurs neveux, nièces,
cousins et cousines des familles Côté
et Paillé ainsi que de nombreux
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel du 5e étage de
la Résidence La Providence, pour les
excellents soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la fondation de
votre choix.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

Don in memoriam
Un don de réconfort

et d'espoir

819 693-4242 
www.fqc.qc.ca
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Précision
Une erreur s’est glissée dans le 
texte intitulé Des délais d’attente 
élevés au CHRTR publié dans notre 
édition de vendredi. On aurait dû 
y lire qu’on compte 1448 patients 
en attente d’une échographie et 
non 20 136. Le nombre publié 
représentant plutôt le nombre 
d’examens qui ont été effectués 
en 2009-2010.•

ASSEMBLÉES
CHEVALIERS DE COLOMB - 
CONSEIL 1877 DE SHAWINIGAN
Lundi 26 juillet, 19h: toute la popu-
lation est invitée à une rencon-
tre sur la relance du conseil 1877, 
qui aura lieu au deuxième étage 
de l’hôtel de ville de St-Boniface. 
Réserver sa place au 819-840-4958, 
819-535-1197 ou 819-535-2942.

ENTRAIDE
REGROUPEMENT DES AIDANTS 
NATURELS DE LA MAURICIE
Veuillez prendre note que les 
bureaux seront fermés du 26 juillet 
au 13 août.•

babillard

Nouvelles sanctions contre l’Iran
Ottawa emboîte le pas à l’UE et durcit encore le ton
Paul Journet
La Presse

Le gouvernement canadien durcit 
encore le ton contre l’Iran, a appris 
La Presse. Selon une source gouver-
nementale haut placée, le ministre 
des Affaires étrangères Lawrence 
Cannon annoncera ce matin une 
nouvelle série de sanctions contre 
l’Iran, comprenant l’interdiction de 
faire de nouveaux investissements 
dans son secteur pétrolier et d’y 
exporter tout bien pouvant servir à 
son programme nucléaire.

«C’est en réaction au refus de 
l’Iran de se conformer aux récentes 
résolutions de l’ONU et de coopé-
rer pleinement avec l’Agence inter-
nationale de l’énergie au sujet de 
son programme d’enrichissement 
d’uranium», indique notre source.

Téhéran prétend que ce pro-
gramme sert seulement à des fins 
civiles, mais la communauté inter-
nationale croit qu’il est utilisé pour 

mettre au point l’arme nucléaire.
Les nouvelles sanctions cana-

diennes doivent aussi servir d’aver-
tissement à la Corée du Nord. «On 
envoie un message aux États qui 

ont un programme ou des ambi-
tions nucléaires: ils ne peuvent 
pas constamment violer les nor-
mes internationales sans en subir 
les conséquences», ajoute notre 

source.
Le Canada emboîtera ainsi le 

pas à l’Union européenne (UE), qui 
annoncera également aujourd’hui 
de nouvelles sanctions sévères 
contre l’Iran, afin de le forcer à 
négocier au sujet de son program-
me nucléaire.

Les membres de l’UE se sont 
déjà entendus sur le contenu des 
mesures, qui visent surtout le 
secteur énergétique de l’Iran. Les 
ministres des Affaires étrangères 
de l’Union européenne doivent les 
adopter aujourd’hui au cours d’une 
réunion à Bruxelles.

L’UE devrait interdire les nou-
veaux investissements dans le 
pétrole et le gaz iranien, ainsi 
que le transfert de technologies 
pouvant servir son programme 
nucléaire. Le transport maritime 
et les échanges commerciaux 
seront aussi limités.

Les États-Unis et l’Australie ont 
déjà adopté des mesures similai-

res.

«Pays hostile»
L’Iran a mis en garde la commu-

nauté internationale. «Quiconque 
participe au scénario des États-
Unis sera considéré comme un 
pays hostile», a menacé son prési-
dent Mahmoud Ahmadinejad.

Ces sanctions s’ajoutent à cel-
les qu’ont déjà adoptées en juin le 
Conseil de sécurité de l’ONU et le 
gouvernement canadien. La table a 
été mise au sommet du G8.

Lors de cette rencontre, les pays 
riches ont condamné unanime-
ment l’Iran et la Corée du Nord. 
«Les gouvernements de l’Iran et 
de la Corée du Nord ont choisi 
d’acquérir des armes et de mena-
cer leurs voisins. Le monde doit 
s’assurer que les dépenses qu’ils 
font en armement ne seront pas les 
seuls coûts associés à ces actions», 
a déclaré le premier ministre 
StephenHarper.•

Photo: la presse canadienne

Le ministre des Affaires étrangères, Lawrence Cannon.

Afghanistan

Des documents lèvent le voile sur la face cachée de la guerre
Washinton (AP) — Quelque 
90 000 documents militaires amé-
ricains ayant fait l’objet d’une fuite 
lèvent le voile sur la face cachée de 
la guerre en Afghanistan, faisant 
état d’incidents lors desquels des 
civils afghans ont été tués et d’opé-
rations secrètes contre des person-
nalités talibanes, ont rapporté hier 
deux journaux et un magazine.

L’organisation Wikileaks comp-
tait publier les documents en 
question sur son site Web, hier. Le 

New York Times, le Guardian, de 
Londres, et l’hebdomadaire alle-
mand Der Spiegel y ont auparavant 
eu accès.

Le Times a indiqué que les docu-
ments — incluant des télégrammes 
transmis par câble et des échanges 
entre officiers militaires et diplo-
mates — faisaient état des craintes 
des Américains que les services de 
renseignement du Pakistan, leur 
allié, aident les insurgés afghans.

Selon le quotidien new-yorkais, 

les documents laissent entendre 
que le Pakistan «permet aux repré-
sentants de son service d’espion-
nage de rencontrer des talibans 
lors de réunions secrètes de stra-
tégie pour organiser les réseaux de 
groupes de militants qui se battent 
contre les soldats Américains en 
Afghanistan, et organise même 
des complots pour assassiner des 
dirigeants afghans».

Le Guardian, cependant, inter-
prète les documents de façon dif-

férente, affirmant qu’ils ne par-
viennent pas à prouver de façon 
convaincante qu’il existe une 
complicité entre les services de 
renseignement pakistanais et les 
talibans.

Le journal londonien préfère 
se concentrer sur les documents 
qui, affirme-t-il, révèlent de quelle 
façon une unité secrète des forces 
spéciales chasse les dirigeants tali-
bans pour les capturer ou les assas-
siner sans procès, et comment les 

États-Unis ont caché des informa-
tions prouvant que les talibans ont 
acquis des missiles sol-air.

Der Spiegel, de son côté, a parlé 
de documents montrant que 
les responsables de la sécurité 
afghans sont victimes des attaques 
des talibans.

Selon le magazine, les docu-
ments font état d’une menace 
croissante dans le nord du pays, où 
sont stationnées des troupes alle-
mandes.•

Allemagne

Au moins 19 morts dans la 
bousculade de la Love Parade
Duisbourg (AP) — Le bilan de la 
bousculade meurtrière survenue 
samedi après-midi pendant la Love 
Parade à Duisbourg, dans l’ouest 
de l’Allemagne, s’est encore alourdi 
hier. Au moins 19 personnes sont 
mortes et 342 autres ont été bles-
sées dans le mouvement de foule, 
laissant l’Allemagne sous le choc et 
de nombreuses interrogations sur 
la responsabilité des organisateurs 
et autorités locales.

Les circonstances de la bouscu-
lade n’ont pas été clairement déter-
minées. Pressées de questions au 
cours d’une conférence de presse 
hier, les autorités de Duisbourg 
dont le maire Adolf Sauerland n’ont 
pas apporté de réponses précises, 
notamment sur le fait de savoir 
pourquoi le tunnel routier consti-
tuait la seule voie d’accès au site.

La bousculade, selon des 
témoins, a commencé quand des 
policiers ont fermé vers 17 h l’ex-
trémité du tunnel débouchant sur 
le site principal de la Love Parade, 
en raison d’un trop grand nombre 
de participants. La foule a été invi-

tée à rebrousser chemin par haut-
parleurs. Mais à l’entrée du tunnel, 
les ravers continuaient d’affluer, 
par dizaines de milliers.

«La pression de derrière est 
devenue si forte qu’on ne pouvait 
plus rien faire. Les gens étaient 
comprimés les uns contre les 
autres jusqu’à ce qu’ils tombent», 
a-t-il ajouté.

Le président d’un des principaux 
syndicats de la police allemande, 
Rainer Wendt, a mis en cause la 
municipalité de Duisbourg et les 
organisateurs, dans un entretien 
publié dimanche par le quotidien 
Bild. Le policier souligne les avoir 
prévenus il y a un an que Duisbourg 
était «trop petite et trop étroite» 
pour accueillir la foule de la Love 
Parade.

L’organisateur de la Love 
Parade, Rainer Schaller, n’a pas 
fait de commentaires à ce sujet, 
annonçant simplement que cette 
manifestation n’aurait plus jamais 
lieu, «par respect des victimes, de 
leurs familles et amis. C’est la fin 
de la Love Parade».•

Photo: Sylvain Mayer

Vol important à Louiseville
Un vol important est survenu, au cours de la soirée d’hier, à la station-service 
Esso située dans le secteur du restaurant Les Portes de la Mauricie à Louiseville. 
Selon ce qu’il a été possible d’apprendre, le voleur a réussi à prendre la fuite et il 
était toujours au large au moment de mettre sous presse. Il n’a pas été possible 
de connaître la valeur et la nature de la marchandise volée. L’individu aurait 
réussi à se rendre dans l’arrière-boutique du commerce afin de commettre son 
vol. Il se serait ensuite enfui par la porte arrière.
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Un camp de voile en plein cœur de Shawinigan

Trois-Rivières — Depuis quelque 
temps, les citoyens de Shawinigan 
ont peut-être remarqué une nou-
velle espèce sur les berges de la 
rivière Saint-Maurice. Les cadets 
de la marine canadienne vien-
nent en effet d’installer un camp 
de voile en plein de cœur de la 
ville, au bas du bâtiment d’Es-
pace Shawinigan.  Tout l’été, ces 
jeunes de 12 à 18 ans vogueront 
dans leurs bateaux blancs pour 
apprendre à se déplacer grâce 
aux vents.

«Auparavant, on était instal-
lés sur l’Île Moras, mais on avait 
besoin de plus de diversités dans 
les plans d’eau, les courants et les 
installations», explique l’officier 
d’information Nicolas Lacombe. 
Selon lui, les deux lieux diffèrent 
beaucoup: «À Nicolet, les jeunes 
touchaient toujours le fond, tan-
dis qu’ici on tombe à douze pieds 
de profondeur assez vite. Ça fait 
une méchante différence».

Une centaine d’adolescents 
viendront développer leurs 
talents à la voile durant des sta-
ges de deux à six semaines. Ceux-
ci ont été sélectionnés parmi tous 
les cadets désirant vivre cette 
expérience peu commune. «Il y a 

beaucoup plus de jeunes qui veu-
lent venir que de places à offrir. 
On choisit juste les plus motivés, 
les meilleurs», précise Nicolas 

Lacombe. On compte 28 embar-
cations au total.

Frédéric Déry, un cadet de 18 
ans venant de Québec, en est à sa 

sixième année dans l’organisation. 
Il a tout de suite vu la différence 
entre l’Île Moras et Shawinigan: 
«c’est beaucoup plus propre ici, ça 

fait notre affaire parce qu’on n’a 
pas à laver souvent les bateaux». 
Celui-ci apprécie aussi la beauté 
du paysage et sa diversité.

À 13 ans, Jonathan Gravel 
vient tout juste d’entrer dans le 
monde des cadets. Le garçon de 
l’Assomption avoue qu’il a sur-
tout été attiré par la «drill» mili-
taire et les films de voile. Même 
s’il trouve l’expérience exigeante, 
il ne regrette pas son choix: «on 
prend beaucoup de soleil et on 
apprend à chaque jour, c’est trip-
pant».

C’est avec un regard plus nuan-
cé que l’instructrice Geneviève 
Garreau analyse la nouvelle situa-
tion. La Gatinoise de vingt ans 
avoue que les anciens ont dû faire 
preuve d’adaptation au cours des 
dernières semaines.  «C’est assez 
différent de ce qu’on a connu 
avant, il y a des avantages et des 
inconvénients. Par exemple, il y a 
pas mal plus de vent maintenant, 
mais on peut se pratiquer à la fois 
sur une rivière dynamique et un 
plan d’eau plus calme». Selon elle, 
le principal attrait reste cepen-
dant humain: «les gens vien-
nent nous voir, nous parler, c’est 
agréable de piquer la curiosité du 
monde».

À chaque soir, les cadets 
retournent à leur camp de Sainte-
Angèle-de-Laval, dans l’ancienne 
école secondaire Mont-Bénilde. 
Couchés à 22 h 00, ils se lèvent 
le lendemain à 7 h 00 pour une 
autre journée d’entraînement et 
de formation théorique.•

dominique.goudreault@lenouvelliste.qc.ca
DOMINIQUE GOUDREAULT

Arbre en Arbre Shawinigan

Un nouveau parcours 
pour les tout-petits
Le parc ajoute aussi un demi-kilomètre de tyrolienne
Dominique Goudreault	
dominique.goudreault@lenouvelliste.qc.ca

Shawinigan — Finie l’époque où 
les enfants hauts comme trois 
pommes ne pouvaient jouer dans 
les modules d’Arbre en Arbre 
Shawinigan. En effet, l’entreprise 
du parc de l’Île-Melville a ins-
tallé un tout nouveau parcours 
s’adressant aux bambins de deux 
à six ans. Les jeunes pourront 
imiter leurs parents et s’amuser 
dans 13 jeux différents en toute 
sécurité.

«Ce qui était plate avant, 
c’est que tous les membres de la 
famille ne pouvaient pas parti-
ciper aux jeux. Pendant que les 
ados et les parents grimpaient 
dans les arbres, les plus petits 
devaient rester sur le côté et 
attendre. Maintenant, tout le 
monde peut s’amuser», explique 
la directrice générale d’Arbre en 
Arbre Shawinigan, l’ingénieure 
forestière Marie-Louise Tardif.

Les «petits écureuils» pour-
ront désormais s’aventurer dans 
13 jeux différents à une hauteur 
moyenne de un ou deux pieds du 
sol. Les risques de blessure sont 

réduits au minimum. «Tous les 
clients doivent s’attacher à un 
câble, les enfants aussi. Si quel-
qu’un tombe, il est automatique-
ment retenu par son harnais. 
C’est très sécuritaire», indique 
Marie-Louise Tardif. Les ins-
tructeurs donnent aussi un cours 
obligatoire à chaque personne 
avant de monter.

Ce nouveau parcours complète 
celui qui s’adressait aux enfants 
un peu plus âgés. Le sentier des 
«jeunes aventuriers» demeure 
cependant beaucoup plus élevé, 
à une hauteur moyenne de trois 
mètres. Avec cette offre de pro-
duits, Arbre en Arbre Shawinigan 
souhaite d’ailleurs accroître le 
nombre de garderies et services 
de garde qui viennent vivre l’ex-
périence de la nature.

Tyroliennes d’un demi-kilomètre
Pour les plus vieux, Arbre en 

Arbre a décidé d’investir dans 
de très longs câbles d’acier. On 
trouve maintenant huit nouvelles 
tyroliennes dans le parc d’amuse-
ment, pour une longueur totale 
de plus de 500 mètres. La des-
cente de ces stations prend à elle 

seule 45 minutes.
«Nos parcours ne se limitent 

pas seulement aux tyroliennes, 
il y a aussi des ponts de corde, 
des sauts pendulaires et plein 
d’autres choses, mais on doit 
avouer que de descendre à plei-
ne vitesse sur un câble, c’est un 
événement. On a donc décidé 
d’investir massivement dans cet 
aspect-là de notre offre touristi-
que», explique la directrice géné-
rale. Au total, les visiteurs pour-
ront essayer 104 jeux différents 
sur le site, 22 de plus qu’avant les 
changements.

Ces deux nouveaux parcours 
ont nécessité un investisse-
ment de 133 000 $. La Ville de 
Shawinigan a pour sa part accor-
dé un montant de 31 578 $ au parc 
de l’Île Melville. «Si on veut que 
nos sites touristiques attirent 
encore autant de gens d’ici et de 
l’extérieur, il faut faire les efforts 
nécessaires», avance le conseiller 
municipal et président du parc 
de l’Île Melville, Serge Aubry.

L’entreprise Arbre en Arbre, 
fondée par un couple de Français, 
compte huit autres parcs franchi-
sés au Québec.•

Photo: François Gervais

La petite Emmy Beauvilliers prend son courage à deux mains pour traverser un 
pont de bois balançant.

Photo: Sylvain Mayer

Les citoyens de Shawinigan peuvent voir à chaque jour une vingtaine de voiliers à partir de la promenade du Saint-
Maurice.
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OMNIUM CANADIEN

Pettersson 
revient de loin
La Presse Canadienne

Toronto — Après être passé près 
de ne pas franchir le seuil de qua-
lification malgré une ronde record 
samedi à l’Omnium canadien 
RBC, Carl Pettersson a savouré 
quelque chose d’encore mieux 
— une victoire.

Le Suédois a complété le tour-
noi présenté sur le parcours du 
St. George’s Golf and Country 
Club avec une ronde de 67 (moins-
3) pour se retrouver un seul coup 
devant Dean Wilson (72).

Pettersson a franchi le seuil de 
qualification de justesse avec une 
ronde record de 60 samedi matin 
et a calé suffisamment d’oiselets 
sur le neuf de retour hier pour 
confirmer sa quatrième victoire en 
carrière sur le circuit de la PGA.

Pettersson, qui a amorcé la jour-
née quatre coups derrière Wilson, 
a mis de la pression sur ce dernier 
en réussissant des oiselets sur les 
trous 13 à 15. Il a ensuite vogué 
allègrement vers la victoire.

Ce triomphe lui a d’ailleurs 
permis d’empocher la bourse de 
918 000 $US remise au vainqueur.

Wilson partage désormais 
quelque chose avec Mike Weir, 
son ancien cochambreur à l’uni-
versité. Weir avait terminé en 
deuxième place lors de l’Omnium 
canadien de 2004 après avoir été 
battu en prolongation par Vijay 
Singh. Le gaucher d’origine cana-
dienne est en partie responsable 
de l’exemption du commanditaire 
principal de l’événement dont 
bénéficiait Wilson cette semaine.

«Il (Weir) m’encourage tout le 
temps, a dit Wilson. J’ai reçu un 
message-texte qui me disait: ‘‘Va 
les chercher’’. Je suis un peu déçu 
de ne pas avoir été en mesure de 
le faire. Mais vous savez, je ne suis 
pas aussi déçu que lui en 2004. 
J’avais versé une larme pour lui 
(cette journée-là) — j’étais vrai-
ment là, sur le terrain, pour l’en-
courager.»

Le meilleur Canadien a été 
le Britanno-Colombien Adam 
Hadwin, 22 ans, qui a réussi des 
oiselets sur les deux derniers verts 
du parcours pour boucler son pre-
mier tournoi en carrière sur le cir-
cuit de la PGA avec un score de 71, 
à égalité en 37e position.

«Je voulais simplement m’ame-
ner ici, bien jouer pour représen-
ter le Canada, démontrer que le 
circuit canadien mérite vraiment 
ces exemptions et prouver que 
nous sommes capables de rivali-
ser avec les meilleurs au monde», 
a déclaré Hadwin. «Ce fut fantas-
tique. Une belle semaine.»

Pettersson a soulevé ses bras 
vers le ciel après avoir calé son 
dernier roulé qui lui procurait 
sa première victoire depuis le 
Championnat Wyndham de 
2008.•

«Si vous aimez ce sport, 
alors il vous le rendra»
Dawson est intronisé au Temple de la renommée du baseball
La Presse Canadienne

Cooperstown, N.Y. — L’ancienne 
vedette des Expos de Montréal 
Andre Dawson a été intronisé au 
Temple de la renommée du base-
ball, hier.

Dawson, qui a subi 12 opérations 
à un genou au cours de sa carriè-
re de 21 saisons dans les Ligues 
majeures, est le 203e joueur à faire 
son entrée au Panthéon.

«Merci de m’accueillir à titre 
de recrue dans cette équipe, a 
déclaré celui qu’on surnommait 
The Hawk. C’est un honneur que 
je ne peux traduire en mots. Je 
n’ai pas joué au baseball avec cet 
objectif en tête, mais je suis la 
preuve vivante que si vous aimez 
ce sport, alors il vous le rendra en 
retour.»

«Je suis la preuve qu’un jeune 
qui entend ma voix en ce moment 
peut se retrouver un jour à ma 
place», a ajouté celui qui a évolué 
pendant 10 ans avec les Expos 
avant de s’entendre avec les Cubs 
de Chicago à titre de joueur auto-
nome.

Dawson, 56 ans, a amorcé son 
discours d’intronisation sous les 
applaudissements des partisans 
de ces deux villes, et les a salués 
au passage. Il a aussi fait quelques 
plaisanteries à l’endroit d’autres 
membres du Temple qui se trou-
vaient derrière lui sur l’estrade.

«Tom Lasorda, il m’a appris 
comment avoir des repas gratuits. 
Tommy a toujours été un bout-en-
train, a confié Dawson à propos 
de l’ancien gérant des Dodgers de 
Los Angeles. Vous mangez la moi-
tié de votre assiette, vous vous 
plaignez à la serveuse, puis vous 
obtenez un nouveau repas.»

Dawson participé huit fois au 
match des étoiles, en plus d’être 
parmi seulement trois joueurs 
dans l’histoire à avoir récolté au 

moins 400 circuits et 300 buts 
volés.

L’ancien journaliste à La Presse 
Canadienne Richard Milo, qui a 
couvert les Expos de 1978 à 2004, 

s’est souvenu d’un joueur hors de 
l’ordinaire sur le terrain qui faisait 
aussi preuve d’une grande classe 
une fois loin des projecteurs.

«J’ai le souvenir d’un bon gars 

qui mérite amplement son intro-
nisation au Temple de la renom-
mée du baseball. Ça ne pouvait 
survenir à un meilleur homme 
que Dawson, car il était non seule-
ment un super joueur, mais aussi 
un gentilhomme.»

«Je retiens ses performances 
sur le terrain, mais aussi sa pré-
sence dans le vestiaire, même 
s’il ne parlait pas beaucoup aux 
journalistes, a ajouté M. Milo. Il 
était très apprécié de ses coéqui-
piers.»

Selon M. Milo, Dawson a sa 
place parmi les grands de l’his-
toire des défunts Expos. Il ne 
figure peut-être pas au haut de la 
liste — notamment en raison de 
sa réputation de joueur qui crou-
lait sous la pression — mais avait 
selon lui certainement sa place 
parmi le top-5.

«Dawson a été étiquetté comme 
joueur qui croulait sous la pres-
sion lors de la série de champion-
nat de la Ligue nationale de 1981 
contre les Dodgers — la seule à 
laquelle les Expos ont participé. 
Tout a commencé lors de la pre-
mière manche du cinquième 
match, alors que Dawson s’est 
commis dans un double jeu face à 
Fernando Valenzuela, tandis qu’il 
y avait deux coureurs sur les sen-
tiers. Ç’a commencé là et ça s’est 
poursuivi tout au long de sa car-
rière.»

«Néanmoins, il faut reconnaî-
tre qu’il a été l’un des meilleurs 
joueurs de l’histoire des Expos. 
Il faut aussi souligner qu’il a été 
élu joueur par excellence de la 
Nationale en 1987 alors qu’il s’ali-
gnait avec les Cubs, qui avaient 
terminé derniers cette année-là, 
a rappelé M. Milo. Il faut le faire, 
car il faut beaucoup de talent, et 
en ce sens c’est pourquoi je crois 
qu’il aurait dû être intronisé avec 
la casquette des Cubs.»•

photo: ap

Andre Dawson, qui a joué pendant 10 ans pour les Expos de Montréal, a été 
intronisé hier au Temple de la renommée du baseball.

Dawson dénonce les drogues de performance
Associated Press

Cooperstown — Dawson a pour-
suivi son discours en avertissant 
les joueurs de ne pas se laisser 
tenter par les drogues améliorant 
la performance.

«Il n’y a rien qui cloche avec le 
baseball, a indiqué Dawson. Le 
baseball sera, comme toutes les 
choses dans la vie, victime des 
erreurs des individus. Ce n’est pas 
amusant et ce n’est pas bien. Des 
individus ont choisi la mauvaise 

voie, et ce choix aura des réper-
cussions sur leur héritage. Ces 
erreurs ont entaché le baseball, 

et sali la réputation de plusieurs 
d’entre nous.»

«D’autres auront l’opportunité 
de choisir leur voie. Ne soyez pas 
attirés par le côté sombre, a-t-il 

prévenu. C’est une 
tache sur le base-
ball, une tache qui 
est graduellement 
effacée.»

Dawson a égale-
ment joué avec les 
Cubs de Chicago, les 
Red Sox de Boston 

et les Marlins de la Floride. 
Il a totalisé 438 circuits, 2774 

coups sûrs, 1591 points produits 
et 314 buts volés, au fil d’une car-
rière de 21 ans dans le baseball 
majeur.

L’ancien arbitre Doug Harvey, 
le gérant de longue date Whitey 
Herzog et le commentateur Jon 
Miller ont aussi été intronisés au 
Temple de la renommée. 

Le membre du Temple de la 
renommée du Rock and Roll 
John Fogerty a aussi été hono-
ré pour son célèbre classique 
Centerfield.•

«Ces erreurs ont entaché le baseball,	
et sali la réputation de plusieurs		
d’entre nous»
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footballbaseball majeur

Ligue nationale
Section Est 
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Atlanta...............................57	 41	 .582	 —
Philadelphie.....................52	 46	 .531	 5
New York..........................50	 49	 .505	 7½
Floride...............................49	 49	 .500	 8
Washington.....................42	 57	 .424	 15½

Section Centrale 
St. Louis............................54	 44	 .551	 —
Cincinnati.........................55	 45	 .550	 —
Milwaukee........................47	 53	 .470	 8
Chicago..............................45	 53	 .459	 9
Houston.............................40	 58	 .408	 14
Pittsburgh........................34	 64	 .347	 20

Section Ouest
San Diego.........................58	 39	 .598	 —
San Francisco.................56	 43	 .566	 3
Los Angeles.....................53	 46	 .535	 6
Colorado...........................51	 47	 .520	 7½
Arizona..............................37	 62	 .374	 22

Vendredi 23 juillet
Chicago Cubs 5 St. Louis 0
Cincinnati 6 Houston 4
Floride 7 Atlanta 6
Milwaukee 7 Washington 5
Philadelphie 6 Colorado 0
San Diego 5 Pittsburgh 3
San Francisco 7 Arizona 4
N.Y. Mets 6 L.A. Dodgers 1

Samedi 24 juillet
Atlanta 10 Floride 5
Chicago Cubs 6 St. Louis 5
Cincinnati 7 Houston 0
L.A. Dodgers 3 N.Y. Mets 2 (13 manches)
Milwaukee 4 Washington 3
Philadelphie 10 Colorado 2
San Diego 9 Pittsburgh 2
San Francisco 10 Arizona 4

Dimanche 25 juillet
Floride 5 Atlanta 4 (11 manches)
Houston 4 Cincinnati 0
L.A. Dodgers 1 N.Y. Mets 0
Milwaukee 8 Washington 3
Philadelphie 4 Colorado 3
San Diego 6 Pittsburgh 3
San Francisco 3 Arizona 2 (10 manches)
St. Louis à Chicago Cubs, 20h05.

Lundi 26 juillet
Colorado à Philadelphie, 13h05.
Chicago Cubs à Houston, 20h05.
Cincinnati à Milwaukee, 20h10.
Floride à San Francisco, 22h15.

Mardi 27 juillet
Atlanta à Washington, 19h05.
Arizona à Philadelphie, 19h05.
St. Louis à N.Y. Mets, 19h10.
Chicago Cubs à Houston, 20h05.
Cincinnati à Milwaukee, 20h10.
Pittsburgh au Colorado, 20h40.
L.A. Dodgers à San Diego, 22h05.
Floride à San Francisco, 22h15.

Ligue américaine
Section Est 
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
New York..........................62	 35	 .639	 —
Tampa Bay......................59	 38	 .608	 3
Boston................................55	 44	 .556	 8
Toronto.............................50	 49	 .505	 13
Baltimore..........................31	 67	 .316	 31½

Section Centrale
Chicago..............................53	 44	 .546	 —
Minnesota........................53	 46	 .535	 1
Detroit...............................51	 46	 .526	 2
Kansas City.....................42	 56	 .429	 11½
Cleveland..........................41	 57	 .418	 12½

Section Ouest
Texas..................................58	 41	 .586	 —
Los Angeles.....................52	 49	 .515	 7
Oakland.............................50	 48	 .510	 7½
Seattle................................39	 60	 .394	 19

Vendredi 23 juillet
Boston 2 Seattle 1
N.Y. Yankees 7 Kansas City 1
Baltimore 3 Minnesota 2
Chicago White Sox 5 Oakland 1
Cleveland 3 Tampa Bay 1 (7 manches)
Texas 1 L.A. Angels 0

Samedi 24 juillet
Toronto 3 Detroit 2
Seattle 5 Boston 1
Kansas City 7 N.Y. Yankees 4
L.A. Angels 6 Texas 2
Minnesota 7 Baltimore 2
Oakland 10 Chicago White Sox 2
Tampa Bay 6 Cleveland 3

Dimanche 25 juillet
Toronto 5-5 Detroit 3-6
Seattle 4 Boston 2
N.Y. Yankees 12 Kansas City 6
Minnesota 10 Baltimore 4
Oakland 6 Chicago White Sox 4
Tampa Bay 4 Cleveland 2
Texas 6 L.A. Angels 4 

Lundi 26 juillet
N.Y. Yankees à Cleveland, 19h05.
Baltimore à Toronto, 19h07.
Detroit à Tampa Bay, 19h10.
Seattle à Chicago White Sox, 20h10.
Minnesota à Kansas City, 20h10.
Boston à L.A. Angels, 22h05.

Mardi 27 juillet
Baltimore à Toronto, 19h07.
N.Y. Yankees à Cleveland, 19h05.
Detroit à Tampa Bay, 19h10.
Oakland au Texas, 20h05.
Seattle à Chicago White Sox, 20h10.
Minnesota à Kansas City, 20h10.
Boston à L.A. Angels, 22h05.

Mercredi 28 juillet
Minnesota à Kansas City, 14h10.
Boston à L.A. Angels, 15h35.
N.Y. Yankees à Cleveland, 19h05.
Baltimore à Toronto, 19h07.
Detroit à Tampa Bay, 19h10.
Oakland au Texas, 20h05.
Seattle à Chicago White Sox, 20h10.

ligue de dekhockey
stratos de Trois-Rivières
Lundi 26 juillet
C2: Const.Veillette c. Hockey Experts, 18h15
C2: Const. Gélinas c. Combustion X, 18h15
C2: Nuclear Warriors c. Pluritec, 19h05
C2: Bad Coqs c. Aventurier Paintball, 19h05
C2: Business Man c. Auto. Larouche, 19h55
C3A: Atelier Tourville c. Pro-Sin, 19h55
C3A: Acolyte c. Mean Machine, 20h45
C2: Whalers c. Canac, 20h45
C2: Cristal Billard c. Jets, 21h35
C3A: Monkey Club c. Daz blitz RBC, 21h35

dekhockey

baseball -  lbrm

fédération de soccer
des États-Unis (USSF)

deuxième division

Section NASL
	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Vancouver.................18	 7	 3	 8	 19	 12	 29
Caroline......................15	 6	 3	 6	 19	 12	 24
Montréal................18	 6	 7	 5	 18	 21	 23
Baltimore...................18	 5	 9	 4	 15	 23	 19
St. Louis.....................18	 4	 10	 4	 14	 27	 16
FC Miami..................18	 2	 7	 9	 18	 29	 15

Section USL
	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Austin..........................17	 10	 2	 5	 30	 17	 35
Rochester..................19	 8	 5	 6	 21	 16	 30
Portland.....................17	 7	 5	 5	 17	 11	 26
Minnesota.................19	 7	 9	 3	 18	 25	 24
Tampa Bay...............18	 6	 7	 5	 21	 18	 23
Porto Rico.................17	 6	 7	 4	 22	 21	 22

Samedi 24 juillet 
St. Louis 1 Baltimore 0
Rochester 1 Porto Rico 3

Dimanche 25 juillet 
FC Miami 0 Tampa Bay 2
Minnesota à Vancouver, 22h

Mardi 27 juillet 
Rochester en Caroline, 19h

Mercredi 28 juillet 
Vancouver à Montréal, 19h30
Porto Rico au Minnesota, 20h
Portland à St. Louis, 20h10

soccer -  ussf
Ligue de baseball rural

de la mauricie
Division Montour
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Maskinongé.....................12	 4	 .750	 —
St-Boniface......................10	 6	 .625	 2
St-Maurice.......................10	 6	 .625	 2
Nicolet.................................9	 7	 .563	 3
St-Étienne.........................7	 9	 .438	 5
St-Paulin............................6	 10	 .375	 6

Division Mongrain
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Ste-Anne-Pérade...........11	 5	 .688	 —
Ste-Thècle........................10	 6	 .625	 1
St-Casimir.........................7	 9	 .438	 4
St-Georges-Champlain...6	 10	 .375	 5
St-Marc-Carrières........5	 11	 .313	 6
St-Tite.................................3	 13	 .188	 8

Mercredi 21 juillet
St-Georges 1 St-Tite 6

Vendredi 23 juillet
St-Casimir 6 St-Georges 11
St-Boniface 1 Maskinongé 2

Dimanche 25 juillet
Ste-Anne 7 St-Paulin 9
Nicolet 15 St-Tite 5

Fin du calendrier régulier

ligue midget aaa
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Lachine..............................30	 11	 .732	 —
Charlesbourg..................23	 14	 .622	 5
Lanaudière......................23	 15	 .605	 5½
Lévis...................................22	 15	 .595	 6
Montréal...........................22	 17	 .564	 7
Rive-Sud...........................22	 19	 .537	 8
Trois-Rivières.............14	 20	 .412	 12½
Laval...................................15	 26	 .366	 15
Gatineau...........................13	 23	 .361	 14½
Sherbrooke.......................8	 29	 .216	 20

Samedi 24 juillet
Montréal 7-7 Rive-Sud 1-0
Gatineau 7-3 Charlesbourg 13-4
Trois-Rivières 8-6 Brockville 2-7
Lachine 14-5 Sherbrooke 4-4

Dimanche 25 juillet
Gatineau 12-4 Montréal 13-6
Ottawa 5-9 Sherbrooke 6-5
Lévis 2-3 Lachine 13-6
Laurentides 6 Lanaudière 5

Mardi 27 juillet
Sherbrooke à Trois-Rivières, 19h
Lachine à Laval, 19h

Lundi 26 juillet

Softball
Coupe du monde KFC: Canada contre 
États-Unis, 15h à TSN.

Baseball majeur
Les Tigers de Detroit se mesurent aux 
Rays de Tampa Bay, 19h à RDS.

télé-sports

Ligue Can-Am
Deuxième moitié de saison
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Pittsfield........................6	 1	 .857	 —
Brockton.......................4	 3	 .571	 2
New Jersey..................3	 3	 .500	 2½
x-Québec.................. 3	 4	 .429	 3
Worcester.....................3	 4	 .429	 3
Sussex.............................1	 5	 .167	 4½
x - champion de la 1ère moitié de saison.

Samedi 24 juillet
New Jersey 3 Sussex 1
Worcester 6-4 Pittsfield 14-5
Brockton 5 Québec 4

Dimanche 25 juillet
Brockton 7 Québec 6
Worcester 1 Pittsfield 7
New Jersey à Sussex (remis, pluie)

Lundi 26 juillet
Worcester à Sussex, 19h05
Brockton au New Jersey, 19h05
Québec à Pittsfield, 19h05

Ligue de baseball
senior élite du québec

Division Ouest
	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Acton Vale................... 18	 6	 .750	 —
St-Jérôme................... 17	 6	 .739	 ½
Granby...........................11	 12	 .478	 6½
Montréal.......................9	 13	 .381	 8
Ste-Thérèse.................6	 16	 .263	 11
Laval...............................4	 18	 .190	 13

Division Est
Sherbrooke................. 15	 9	 .625	 —
Thetford Mines......... 12	 8	 .579	 1
Coaticook..................... 13	 10	 .565	 1½
Trois-Rivières.........12	 10	 .545	 2
Drummondville.........7	 15	 .300	 7

Vendredi 23 juillet
Coaticook 0 Acton Vale 10
Granby 2 St-Jérôme 12
Ailes du Québec 4 Ste-Thérèse 2
Sherbrooke 3 Thetford Mines 2

Samedi 24 juillet
Ste-Thérèse 12 Laval 2
St-Jérôme 12 Thetford Mines 11
Montréal 9 Thetford Mines 6
St-Jérôme 6 Drummondville 7

Dimanche 25 juillet
Ailes du Québec 2 Acton Vale 9
Thetford Mines 9 Laval 8 (8 manches)
Montréal 12 Coaticook 13
Trois-Rivières 13 Drummondville 0
Ailes du Québec 2 Granby 5
Thet. Mines 11 Ste-Thérèse 10

Lundi 26 juillet
Sherbrooke à Drummondville, 20h
Laval à Trois-Rivières, 20h

baseball

Ligue de baseball
junior élite du québec

	 G	 P	 Moy.	 Diff.
Québec..............................31	 10	 .756	 —
Trois-Rivières............ 27	 13	 .675	 3½
Charlesbourg..................24	 16	 .600	 6½
Granby...............................25	 17	 .595	 6½
Longueuil..........................21	 16	 .568	 8
Montréal...........................22	 19	 .537	 9
Saguenay..........................20	 25	 .444	 13
Laval...................................17	 22	 .436	 13
Repentigny......................16	 23	 .410	 14
Saint-Eustache..............12	 28	 .300	 18½
LaSalle................................9	 35	 .205	 23½

Samedi 24 juillet
Saint-Eustache 8-7 Saguenay 1-11
Charlesbourg 10-5 Montréal 5-6
Québec 7-5 Repentigny 4-1

Dimanche 25 juillet
Longueuil 5-11 Saguenay 9-5
Saint-Eustache 0-2 Trois-Rivières 9-8
LaSalle 5-8 Charlesbourg 4-9
Laval 3 Repentigny 4

Lundi 26 juillet
Montréal à Laval, 19h30.
Trois-Rivières à Québec, 19h30. 

Mardi 27 juillet
Repentigny à Longueuil, 19h30
Montréal à Granby, 19h30
Charlesbourg à Québec, 19h30
LaSalle à St-Eustache, 19h30

Mercredi 28 juillet
Charlesbourg à Saguenay, 19h30
Longueuil à LaSalle, 19h30
Laval à Repentigny, 19h30

baseball-lbséq

baseball -  can-am

mémo

ligue masculine
senior AAA du québec

première division

	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Beauport....................12	 7	 1	 4	 24	 14	 25
Panellinios.................12	 6	 5	 1	 32	 25	 19
Sélect de T-R..........12	 5	 4	 3	 25	 23	 18
Charlesbourg...........12	 6	 5	 1	 27	 24	 18
Riv.-des-Prairies.....12	 5	 4	 3	 23	 21	 18
Lachine.......................12	 5	 5	 2	 21	 22	 17
LaSalle........................12	 5	 6	 1	 25	 23	 16
St-Léonard.................11	 4	 4	 3	 17	 19	 15
Richelieu....................12	 4	 8	 0	 14	 21	 9
Anjou............................11	 3	 8	 0	 14	 30	 8

Vendredi 23 juillet
Panellinios 3 Trois-Rivières 0

Vendredi 30 juillet
St-Léonard à Trois-Rivières, 21h

ligue féminine
senior AAA

première division

	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	 Pts
Sherbrooke...............12	 9	 1	 2	 35	 10	 29
Lakeshore..................12	 8	 0	 4	 29	 10	 28
Beauport.....................11	 6	 1	 4	 17	 6	 22
Delta.............................11	 6	 2	 3	 20	 12	 21
Haut-Richelieu........12	 4	 5	 3	 11	 18	 15
St-Hubert...................11	 3	 6	 2	 12	 17	 11
Boisbriand..................11	 3	 7	 1	 13	 14	 10
Drummondville......12	 2	 8	 2	 11	 25	 8
Sélect de T-R..........12	 0	 11	 1	 6	 42	 1

Dimanche 25 juillet
Lakeshore 8 Trois-Rivières 0

ligue féminine U-14 AAA

première division
	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Fabrose........................8	 7	 0	 1	 25	 4	 22
Roussillon..................10	 7	 2	 1	 19	 8	 22
Beauport.....................8	 7	 0	 1	 31	 4	 22
Pierrefonds................9	 5	 2	 2	 18	 14	 17
Cap-Rouge.................8	 5	 2	 1	 15	 7	 16
Lanaudière C............9	 5	 3	 1	 14	 11	 15
M. Laurentien..........10	 4	 3	 3	 21	 19	 15
Varennes.....................9	 5	 4	 0	 16	 15	 15
Boisbriand.................10	 4	 5	 1	 16	 16	 13
Sherbrooke................9	 4	 4	 1	 13	 12	 13
St-Léonard................10	 4	 5	 1	 10	 19	 13
Lakeshore...................6	 3	 2	 1	 15	 5	 10
Haut-Richelieu.........6	 3	 3	 0	 11	 9	 9
Mont-Royal................9	 1	 7	 1	 11	 33	 4
Sélect de T-R......... 10	 1	 9	 0	 4	 24	 3
Granby.........................8	 1	 7	 0	 12	 26	 3
Notre-D. de Grâce...9	 0	 8	 1	 5	 30	 1

Samedi 24 juillet
Trois-Rivières 0 Beauport 4

Ligue féminine U-15 AAA

Deuxième division

	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Hull...............................10	 8	 0	 2	 31	 8	 26
Roussillon..................10	 8	 2	 0	 44	 11	 24
Notre-D. de Grâce..10	 6	 1	 3	 23	 13	 21
Magog..........................9	 3	 5	 1	 13	 14	 10
Blainville.....................10	 2	 5	 3	 12	 28	 9
Rebelles de l’Est.. 10	 3	 7	 0	 17	 34	 9
Longueuil....................8	 2	 3	 3	 13	 14	 8
Pincourt......................9	 2	 6	 1	 9	 20	 7
St-Hyacinthe............10	 0	 5	 5	 10	 30	 5

Dimanche 25 juillet
Trois-Rivières 4 Blainville 1

ligue féminine
u-18 AAA

première division

	 Mj	 G	 P	 N	 Bp	 Bc	Pts
Beauport....................10	 9	 0	 1	 58	 5	 28
Laval.............................11	 7	 2	 2	 35	 14	 23
St-Léonard................10	 6	 4	 0	 23	 19	 18
Lac St-Louis..............11	 4	 7	 0	 13	 34	 11
Haut-Richelieu........10	 3	 6	 1	 16	 36	 10
Boisbriand.................10	 3	 7	 0	 13	 26	 9
Sélect de T-R......... 10	 2	 8	 0	 7	 31	 6

Mercredi 21 juillet
Lac-St-Louis 3 Trois-Rivières 0

baseball midget

ligue canadienne
de football

Section Est
	 Mj	 G	 P	 N	 Pp	 Pc	 Pts
Montréal................... 4	 3	 1	 0	 137	 103	 6
Toronto...........................4	 3	 1	 0	 103	 108	 6
Winnipeg........................4	 2	 2	 0	 137	 114	 4
Hamilton.........................4	 1	 3	 0	 93	 116	 2

Section Ouest
	 Mj	 G	 P	 N	 Pp	 Pc	 Pts
Calgary............................4	 3	 1	 0	 117	 85	 6
Saskatchewan..............4	 3	 1	 0	 135	 129	 6
C.-B....................................4	 1	 3	 0	 75	 87	 2
Edmonton......................4	 0	 4	 0	 74	 129	 0

Vendredi 23 juillet
C.-B. 20 Toronto 24

Samedi 24 juillet
Edmonton 21 Winnipeg 47
Saskatchewan 20 Calgary 40

Jeudi 29 juillet
Toronto à Montréal, 19h30. 

Vendredi 30 juillet
C.-B. à Edmonton, 21h. 

Les meneurs du baseball majeur

Ligue nationale
Parties d’hier non comprises
	 Mj	 Ab	 P	 Cs	Moy.
Furcal LAD...................68	 281	 55	 92	 .327
Prado Atl........................96	 414	 71	 133	 .321
Polanco Phi....................70	 297	 46	 95	 .320
Votto Cin.........................92	 339	 67	 106	 .313
Byrd ChC........................96	 360	 54	 112	 .311
AHuff SF........................95	 343	 61	 106	 .309
Holliday StL...................95	 359	 56	 110	 .306
GSanchez Flo...............92	 347	 47	 106	 .305
Pagan NYM...................90	 338	 49	 103	 .305
CGonzalez Col..............85	 352	 58	 107	 .304

Points — Prado, Atlanta, 71; BPhillips, 
Cincinnati, 70; Votto, Cincinnati, 67; Weeks, 
Milwaukee, 67; Howard, Philadelphie, 63.
Points produits — Howard, Philadelphie, 
78; Hart, Milwaukee, 70; Pujols, St. Louis, 
69; DWright, New York, 68.
Coups sûrs — Prado, Atlanta, 133; Howard, 
Philadelphie, 116; BPhillips, Cincinnati, 115; 
Byrd, Chicago, 112; Loney, Los Angeles, 112; 
Braun, Milwaukee, 111; Holliday, St. Louis, 
110; Weeks, Milwaukee, 110.
Doubles — Werth, Philadelphie, 31; Torres, 
San Francisco, 30; Byrd, Chicago, 28; Prado, 
Atlanta, 28; ADunn, Washington, 27; Loney, 
Los Angeles, 26; DWright, New York, 26.
Triples — Victorino, Philadelphie, 8; SDrew, 
Arizona, 7; Fowler, Colorado, 7; Bay, New 
York, 6; AEscobar, Milwaukee, 6; Pagan, 
New York, 6; JosReyes, New York, 6.
Circuits — Votto, Cincinnati, 25; Fielder, 
Milwaukee, 24; ADunn, Washington, 23; 
Reynolds, Arizona, 23; Hart, Milwaukee, 
22; Howard, Philadelphie, 22; Pujols, St. 
Louis, 22.
Buts volés — Bourn, Houston, 29; Morgan, 
Washington, 24; Pagan, New York, 22; 
AMcCutchen, Pittsburgh, 21; CYoung, 
Arizona, 21.
Lanceurs (victoires) — Jimenez, 
Colorado, 15-2; Wainwright, St. Louis, 14-5; 
CCarpenter, St. Louis, 11-3; Latos, San Diego, 
11-4; Halladay, Philadelphie, 11-8
Retraits sur trois prises — Haren, Arizona, 
141; JoJohnson, Floride, 141; Halladay, 
Philadelphie, 140; Lincecum, San Francisco, 
138; Wainwright, St. Louis, 136.
Victoires protégées — HBell, San Diego, 
28; BrWilson, San Francisco, 28; FCordero, 
Cincinnati, 27; Capps, Washington, 24.

Ligue américaine
Parties d’hier non comprises
	 Mj	 Ab	 P	 Cs	Moy.
Hamilton Tex................95	 380	 65	 134	 .353
MiCabrera Det.............92	 347	 69	 121	 .349
Morneau Min.................81	 296	 53	 102	 .345
ABeltre Bos...................94	 360	 48	 120	 .333
Cano NYY......................95	 372	 67	 123	 .331
DelmYoung Min...........91	 320	 42	 104	 .325
DeJesus KC....................91	 352	 46	 112	 .318
Butler KC.......................96	 365	 46	 115	 .315
Crawford TB.................92	 358	 71	 112	 .313
Boesch Det.....................73	 275	 35	 86	 .313

Points — Teixeira, New York, 73; Youkilis, 
Boston, 72; Crawford, Tampa Bay, 71; 
MiCabrera, Detroit, 69; Cano, New York, 67;     
Jeter, New York, 67.
Points produits — MiCabrera, Detroit, 86; 
ARodriguez, New York, 78; Guerrero, Texas, 
76; DelmYoung, Minnesota, 73; Hamilton, 
Texas, 71; Teixeira, New York, 69.
Coups sûrs — Hamilton, Texas, 134; 
ISuzuki, Seattle, 125; Cano, New York, 123.
Doubles — MiCabrera, Detroit, 32; 
Hamilton, Texas, 32; Markakis, Baltimore, 
32; Longoria, Tampa Bay, 30; Mauer, 
Minnesota, 29; ABeltre, Boston, 28; VWells, 
Toronto, 28; DelmYoung, Minnesota, 28.
Triples — Crawford, Tampa Bay, 7; Span, 
Minnesota, 7; Pennington, Oakland, 6; 
Podsednik, Kansas City, 6.
Circuits — JBautista, Toronto, 26; 
MiCabrera, Detroit, 24;     Hamilton, Texas, 
23; Konerko, Chicago, 21; CPena, Tampa 
Bay, 21.
Buts volés — Pierre, Chicago, 35; Crawford, 
Tampa Bay, 33; RDavis, Oakland, 29; 
Podsednik, Kansas City, 29; Gardner, New 
York, 26;  BUpton, Tampa Bay, 26; Figgins, 
Seattle, 25.
Lanceurs (victoires) — Sabathia, New 
York, 13-3; Price, Tampa Bay, 13-5; Verlander, 
Detroit, 12-5; Pavano, Minnesota, 12-6; 
Pettitte, New York, 11-2; PHughes, New York, 
11-3; Lester, Boston, 11-5.
Retraits sur trois prises — JerWeaver, 
Los Angeles, 147; Lester, Boston, 143; 
FHernandez, Seattle, 142; Liriano, 
Minnesota, 133; Verlander, Detroit, 124.
Victoires protégées — Soria, Kansas City, 
27; NFeliz, Texas, 27; RSoriano, Tampa Bay, 
25; Gregg, Toronto, 22; Papelbon,Boston,22.

Concours de circuits

Mercredi le 28 juillet à 19h30 au terrain de 
balle municipal de St-Prosper

Coût: 20 $ par participant
Date limite pour l’inscription: 25 juillet

Information
France 418-328-8382 , Alain 418-328-3997

7e tournoi de balle 
donnée des chevaliers

 de colomb de st-maurice

Du 20 au 22 août.
Inscriptions: 200 $ par équipe.

Classes
Familiale et mixte (petit terrain), partici-
pation homme et homme E (grand terrain).

Information
Ronnie Newbury 819-693-1422.

soccer aaa

ligue mauricienne de baseball

St-Casimir 6	S t-Georges 11
Lanceur gagnant: Luc Vézina	 Lanceur perdant: Éric Chauvette

Étoiles
St-Georges: Luc Vézina: 3/5, un double, 2 pp; David Lapointe: 2/3, 2 pp.
St-Casimir: Francis Denis: 2/2, 1 pp.

St-Boniface 1	M askinongé 2
Lanceur gagnant: Danny Roy	 Lanceur perdant: Maxime Garceau

Étoiles
Maskinongé: Danny Roy: match complet, 4 coups sûrs.
St-Boniface: Pat Flageol: 1/3, 1 pp.

Ste-Anne 7	S t-Paulin 9
Lanceur gagnant: Tommy Gélinas	 Lanceur perdant: Guillaume Daigle

Étoiles
St-Paulin: André Saint-Pierre: 4/4, un double, 4 pp; Dominic Lemay: 3/4, un double, 3 pp; Guy 
Charette: 2/3, 2 pp; Tommy Gélinas: 2/4.
Ste-Anne: Mathieu Cossette: 2/4, 2 pp; Guillaume Daigle: 2/4, 1 pp.

Nicolet 15	S t-Tite 5
Lanceur gagnant: Frédéric Lambert	 Lanceur perdant: Jonathan Cossette

Les meneurs de la lcf

Au dimanche 25 juillet
	 Tou 	Tran Pla 	Sim	 Pts
Duval, Mon..............0	 9	 14	 4	 55
Maver, Cal...................0	 12	 10	 1	 43
Congi, Sask.................0	 13	 8	 1	 38
Shaw, Tor.....................0	 7	 10	 1	 38
Serna, Wpg.................0	 16	 6	 2	 36
McCallum, C.-B.........0	 6	 9	 2	 35
DeAngelis, Ham.......0	 7	 6	 2	 27
Bryant, Cal..................4	 0	 0	 0	 24
Jyles, Wpg...................4	 0	 0	 0	 24
Robertson, C.-B.........4	 0	 0	 0	 24
Thigpen, Ham...........4	 0	 0	 0	 24
Watkins, Mon..........4	 0	 0	 0	 24
Prefontaine, Edm.....0	 5	 4	 2	 19

balle

ligue de balle donnée
st-jean-baptiste de la salle

dimanche 25 juillet

Division McCarthy
Chaussure Pop 7 Papa Georgio 5
Dodgers 8 Inko 4
Restau. l’Essentiel 7 Papa Georgio 8
Groupe Bellemare 5 Stratos 3
Stratos 8 Clinique T. Tousignant 3

Division Tremblay
Canadiens 7 Mustangs Tutti Frutti 5
Lavage Haute Pression D.C. 6 Canadiens 15
Hy-Mec 11 Lavage Haute Pression D.C. 16
Paillé Chevrolet Buick 4 Productions Beef 5

Division Vigneault
Chiefs Plante Sports 10 Les Simpson 4
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«Nous travaillons pour l’équipe»
Ferrari signe un doublé controversé au Grand Prix d’Allemagne
Associated Press

Hockenheim, Allemagne — 
Fernando Alonso a remporté 
le Grand Prix d’Allemagne de 
Formule Un, hier, après que 
Felipe Massa, son coéquipier 
chez Ferrari, ait semblé lui per-
mettre de prendre la tête à la 
suite de directives d’équipe.

La deuxième place de Massa 
survient un an jour pour jour 
après un accident qui est venu 
près de lui coûter la vie, en 
Hongrie. Il a mené pendant 49 
des 67 tours, puis a été dépassé 
par Alonso après la transmission 
de messages radio de l’écurie.

«Je n’ai rien à dire là-dessus, 
a dit Massa, lorsque questionné 
sur les instructions. Nous tra-
vaillons pour l’équipe.»

Les règlements de la F1 inter-
disent la transmission de directi-
ves d’équipe, et les responsables 
de Ferrari ont dû se rapporter 
aux commissaires après la cour-
se. Les résultats de l’épreuve ont 
été maintenus, mais Ferrari a été 
trouvée coupable d’avoir enfreint 
les règles sur les directives, en 
plus de recevoir une amende de 
100 000 $. 

Les commissaires de piste ont 
envoyé un dossier à la FIA, qui 
pourrait imposer d’autres sanc-
tions.

«Dans l’intérêt du sport, nous 
avons décidé de ne pas amorcer 
une procédure d’appel, car nous 
sommes confiants que la FIA 
saura évaluer correctement l’en-
semble des faits,» a dit le chef 
d’équipe de Ferrari, Stefano 

Domenicali.

Deuxième victoire pour Alonso
C’était pour Alonso une deuxiè-

me victoire cette saison, et pour 
la Scuderia un second doublé 
cette année. L’Espagnol a aussi 
remporté la première course de 
la saison au Bahreïn, où Massa a 
fini deuxième.

«C’est un résultat très solide 
pour l’équipe, et nous devons 

simplement continuer dans cette 
voie, a dit Alonso, qui obtenait 
une 23e victoire en carrière. À 
certains moments de la course, la 
lutte était très dure pour la pre-
mière place. Ce n’est pas facile 
de prendre les commandes sur 
cette piste. Je l’ai vu ralentir un 
peu, et j’y suis allé à fond. Nous 
sommes des professionnels, nous 
essayons de faire ce qui est le 
mieux pour l’équipe.»

L’Allemand Sebastian Vettel a 
fini troisième sur Red Bull, suivi 
du meneur aux points Lewis 
Hamilton, sur McLaren.

Alonso a prévalu en une heure 
27 minutes et 38,864 secondes, 
4,1 secondes devant Massa et 
5,1 secondes devant Vettel.

Hamilton domine au classe-
ment général avec 157 points 
devant son coéquipier Jenson 
Button, qui en a 143. Button a fini 

cinquième hier.

Deux moments déterminants
Il y a deux moments détermi-

nants dans la course d’hier. Au 
départ, Vettel, le détenteur de la 
pole, est passé à l’extérieur pour 
tenter de bloquer Alonso. Massa, 
qui partait troisième, a profité de 
l’ouverture pour un dépassement 
au premier virage. Alonso s’est 
lui aussi faufilé devant Vettel, et 
les deux Ferrari sont restées à 
l’avant durant toute la course.

Puis, au 49e tour, Massa a sem-
blé se placer légèrement à l’ex-
térieur dans un coin, et Alonso 
s’est facilement installé en pre-
mière place. Massa venait de 
se faire dire «Fernando est plus 
rapide que toi, as-tu entendu ce 
message?». Alonso suivait Massa 
de près depuis plusieurs tours, et 
on l’avait entendu dire à l’équipe 
«C’est ridicule».

Massa a confirmé la conversa-
tion radio, mais a plus tard ajouté 
qu’il tentait de retrouver ses 
repères après un changement 
pour des pneus plus durs. Il a 
dit que Ferrari ne donnait pas de 
directives d’équipe.

«C’est sûr que vous souhaitez 
toujours être le vainqueur, a t-il 
dit. Nous n’avons pas de direc-
tives d’équipe. Si les choses ne 
tournent pas comme vous le vou-
lez, il faut penser à l’équipe. Je 
suis un professionnel, et c’est ce 
que j’ai démontré. Tout le monde 
sait que je peux gagner des cour-
ses, que je peux être compétitif, 
mais j’avais des ennuis avec les 
pneus durs.»•

Photo: Associated Press

Le sourire de Fernando Alonso contrastait avec la mine de son coéquipier Felipe Massa (à gauche).

INDY

Scott Dixon 
s’impose dans 
la controverse
La Presse Canadienne

Edmonton — Scott Dixon a remporté une course 
controversée en Indy à Edmonton. Le pilote Helio 
Castroneves a croisé le fil d’arrivée en premier, 
mais il a été pénalisé pour avoir bloqué le passage 
à son coéquipier, laissant la victoire à Dixon.

Le Québécois Alex Tagliani, qui s’élançait de 
la 19e place, a été victime d’un accident au milieu 
de cette course de 95 tours pour terminer au 
23e rang.

Castroneves était enragé, lui qui a fini 10e, et 
il s’est mis à crier en direction des officiels de 
la série en sortant de sa voiture. Il en a même 
empoigné un.

Castroneves avait devancé son coéquipier de 
Team Penske Will Power avec 18 tours à faire, 
mais on a jugé qu’il avait bloqué Power lorsque 
ce dernier a tenté de le dépasser lors d’une relan-
ce deux tours plus tôt. Puisque Power était pris 
derrière Castroneves, Dixon en a profité pour se 
faufiler et prendre le deuxième rang, alors que le 
drapeau à damiers est apparu.

Le Torontois Paul Tracy a été le meilleur 
Canadien. Parti de la 15e position sur la grille de 
départ qui comptait 25 voitures, il a fini avec une 
sixième place.•

le sport en bref

GOLF - CIRCUIT DES CHAMPIONS

Langer résiste
Associated Press

Carnoustie — L’Allemand Bernhard 
Langer a remporté l’Omnium senior 
britannique après avoir résisté à la 
charge de l’Américain Corey Pavin à 
Carnoustie, hier.

Langer a ramené une carte de 72 pour 
un total de 279, cinq coups sous la nor-
male et un coup de mieux que Pavin, 
qui a joué 70.

«J’ai toujours voulu remporter l’Om-
nium britannique, a dit Langer. Mais 
je n’y suis jamais parvenu. Ce n’est 
peut-être pas l’Omnium britannique, 
mais c’est (l’Omnium senior britanni-
que) probablement ce qu’il y a de plus 
près.»

Pavin, le capitaine de l’équipe amé-
ricaine à la coupe Ryder, amorçait la 
ronde à trois coups du meneur.

Langer a surmonté deux trous où il 
a dû faire trois roulés, les huitième et 
neuvième. Après un oiselet au 15e, il a 
terminé sa journée avec des normales 
qui lui ont permis de garder le cap.

Il s’agissait de la 11e victoire de 
Langer en trois ans sur le circuit des 
Champions.

«Cette victoire figure parmi les plus 
prestigieuses de ma carrière, et elle se 
retrouve assez près de mes deux titres 

au Tournoi des Maîtres et de ceux à la 
coupe Ryder», a déclaré Langer.

GOLF- LPGA

Oiselet payant pour Shin

Associated Press

Evian-les-Bains, France — La Sud-
Coréenne Jiyai Shin a réussi un oise-
let au 18e pour remporter le Tournoi 
des Maîtres Evian par un coup, hier, 
son 67 lui donnant la victoire devant 
Morgan Pressel, Na Yeon Choi et Alexis 
Thompson.

Shin a fini le tournoi à 274, 14 coups 
sous la normale. 

Son oiselet au dernier trou était son 
cinquième de la journée.

«Lors des derniers trous j’ai réalisé 
que je pouvais vraiment l’emporter, et 
je suis devenue nerveuse, a dit Shin. Je 
n’avais pas réussi d’oiselet au 18e pen-
dant la semaine, et j’ai commencé à 
prier pour que ça arrive. J’ai bien frap-
pé mon dernier roulé, et j’ai réussi. Je 
suis très heureuse d’avoir gagné.»

Shin, 22 ans, est la première Sud-
Coréenne à triompher à ce tournoi, 
dont la bourse à la gagnante est de 
487 500 $ US. Elle revendique sept 
gains à la LPGA depuis sa première 
victoire, à l’Omnium britannique en 
2008.

Boxe
Pacquiao se tourne 
vers Margarito
Associated Press

New York — Manny Pacquiao affron-
tera l’ancien champion des poids mi-
moyens Antonio Margarito en novem-
bre après que ses promoteurs eurent 
échoué dans leur tentative d’en venir 
à une entente pour qu’il se mesure à 
Floyd Mayweather Jr.

Bob Arum a indiqué à l’Associated 
Press ce week-end que Pacquiao ren-
contrera Margarito le 13 novembre, 
bien que l’endroit ne soit pas encore 
décidé.

Margarito a vu son permis être sus-
pendu en Californie l’an dernier après 
avoir utilisé des subtances en plastique 
interdites dans ses gants avant un com-
bat contre Shane Mosley. 

Arum aimerait présenter le com-
bat à Las Vegas, mais la Nevada State 
Athletic Commission a remis à plus 
tard la demande de Margarito pour 
un nouveau permis plus tôt ce mois-ci, 
indiquant qu’il devait avoir la permis-
sion de la Californie en premier.

S’il n’a pas le droit d’enfiler les gants 
aux États-Unis, Arum a affirmé que 
le combat pourrait être présenté au 
Mexique, d’où est originaire Antonio 
Margarito.•
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steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca
STEVE TURCOTTE

Toute une expérience pour Bélanger
Il a lancé à deux reprises avec les Capitales

Trois-Rivières — Appelé en ren-
fort par les Capitales de Québec, 
Steven Bélanger est passé par 
toute la gamme des émotions 
cette semaine pour ce premier 
flirt avec le baseball profession-
nel.

Le lanceur du Vertdure de 
Trois-Rivières était excité comme 
un gamin lorsqu’il est débarqué 
dans le vestiaire de l’équipe en 
milieu de semaine pour donner un 
coup de main à une équipe dont 
plusieurs lanceurs sont coincés 
à l’infirmerie. Puis il a ressenti 
des papillons lors des matchs, en 
espérant que le gérant lui confie 
la balle à un moment donné.

Sa chance est venue vendredi 
lorsqu’il est monté sur le monti-
cule en début de huitième manche 
alors que les Capitales détenaient 

une solide avance. Bélanger était 
au sommet de sa forme mais il 
s’est aperçu que les bâtons pro-
fessionnels n’ont pas nécessaire-
ment besoin de mauvais tirs pour 
faire mal à un lanceur... «J’étais 
au top. Ma vélocité était au maxi-
mum, ma précision aussi. Je n’ai 
pas raté un seul lanceur», relatait 
Bélanger. 

«Ça ne m’a pas empêché de 
donner quatre coups sûrs d’affi-
lée! Pas des coups sûrs sur le nez, 
mais des coups sûrs quand même. 
Le facteur chance était contre 
moi: un roulant avait des yeux, 
un ballon à l’entre-champ est 
tombé directement sur la ligne 
de démarcation... bref j’entendais 
les murmures dans la foule et j’ai 
compris que le gérant me deman-
de la balle après seulement qua-
tre frappeurs.»

Bélanger a tout de même obte-
nu une seconde chance hier soir, 
le gérant des Capitales n’hésitant 
pas à le lancer dans la fosses aux 
lions en huitième manche avec un 
pointage égal à 6-6, les buts rem-
plis et un seul retrait. «J’affrontais 
le haut de l’alignement mais je 
n’ai pas eu le temps d’être ner-
veux car j’ai dû me réchauffer en 
vitesse! Mon premier lancer a été 
une prise, mon second a été con-
verti en double-jeu par la défen-
sive... Quel feeling incroyable, j’ai 
ressenti. Il y avait 3500 person-
nes qui applaudissaient, c’était 
malade!»

Le Louisevillois est resté dans la 

mêlée en neuvième. Son premier 
client était Melvin Falu, un type 
qui avait sorti deux tirs du stade 
avant de se présenter à la plaque. 
«Je savais que c’était son match, 
j’étais déterminé à être prudent 
avec lui. Je lui ai servi un change-
ment de vitesse sous les genoux 
mais ça ne l’a pas empêché de s’en 
servir pour réussir son troisième 
circuit du match! J’ai liquidé les 
trois autres frappeurs dans l’or-
dre mais Falu a brisé l’égalité et 
comme nous n’avons pas marqué 
de points en fin de neuvième, c’est 
moi qui a encaissé la défaite...»

Bélanger ne s’apitoie pas sur 
son sort, bien au contraire. Pour 
un gars qui a accepté à pied levé 
de dépanner un club profession-
nel, il croit avoir prouvé qu’il peut 
lancer à ce niveau. «Les Capitales 
m’ont dit que la porte était enco-
re ouverte, qu’ils pourraient 
de nouveau faire appel à moi à 
un moment donné. Mon emploi 
pourrait m’empêcher d’y aller, on 
verra bien. Mais j’ai adoré mon 
séjour avec les Capitales, l’accueil 
des gars et des entraîneurs a été 
incroyable.»•

Beauchesne-Sévigny redonne aux jeunes
L’olympien était présent lors de la régate annuelle 
du Club de canoë-kayak de Trois-Rivières
Mathieu Lamothe et 
Louis-Simon Gauthier

Trois-Rivières — Conscient que 
la passion pour le sport se déve-
loppe en bas âge et que les jeunes 
athlètes ont besoin de modèles 
afin d’atteindre leur plein poten-
tiel, l’athlète trifluvien Gabriel 
Beauchesne-Sévigny tient à par-
tager son expérience avec les jeu-
nes, comme ce fut le cas ce week-
end lors de la régate annuelle du 
Club de canoë-kayak de Trois-
Rivières.

Malgré un horaire très chargé, 
le canotier de niveau interna-
tional a tout de même trouvé du 
temps pour aller encourager et 
prodiguer des conseils aux jeunes 
membres du club au sein duquel 
il a appris à faire du canoë il y a 
environ une quinzaine d’années. 
Celui qui a pris part aux Jeux 
olympiques de Pékin en 2008 se 
fait d’ailleurs un devoir de parta-
ger son expérience avec les cham-
pions de demain, et ce, le plus 
souvent possible.

«J’aime vraiment ça être entou-
ré de jeunes. Ça me rappelle des 
souvenirs de lorsque j’étais pee-
wee et atome. À chaque fois que 
j’ai l’occasion, je reviens voir mes 
entraîneurs et les jeunes. J’ai 
d’ailleurs passé une semaine plus 
tôt ici pour aider. Je les aide sur-
tout au niveau technique et je leur 
explique les nouvelles façons de 
s’entraîner. Je veux leur paver la 
voie vers les équipes provinciale 
et nationale», confie-t-il.

De leur côté, les jeunes adeptes 
de canoë-kayak du club trifluvien 

soutiennent qu’ils apprennent 
beaucoup d’un athlète de la trem-
pe de Beauchesne-Sévigny. Ils 
voient en lui un modèle et croient 
que son parcours constitue la 
preuve qu’ils peuvent eux aussi 
rêver de participer un jour à des 
compétitions de niveau interna-
tional ainsi qu’aux Jeux olympi-
ques.

«C’est le fun qu’il soit venu 
aujourd’hui (samedi) et qu’il vien-
ne des fois lors de nos entraîne-
ments. Il a beaucoup d’expérience 
et il nous explique beaucoup de 
choses. Ses conseils nous per-
mettent de nous améliorer. C’est 
un beau modèle pour nous», men-
tionne Élisabeth Saint-Pierre, 
14 ans.

«C’est le rêve de tout le monde 

de faire comme lui un jour. Il est 
un exemple pour nous», affirme 
Vincent Giguère, qui s’adonne à 
ce sport depuis quatre ans main-
tenant.

Bien que son après-carrière 
ne semble pas se diriger dans 
cette direction pour l’instant, 
Beauchesne-Sévigny aimerait 
bien s’impliquer comme entraî-
neur une fois qu’il accrochera sa 
pagaie.

«Je fais un baccalauréat en 
Génie civil, ce qui est vraiment 
séparé du canoë. J’aime vraiment 
les deux. J’aime beaucoup être 
impliqué avec les jeunes mais pro-
fessionnellement, je ne suis pas 
sûr que ça sera une avenue. Mais 
je vais certainement m’impliquer 
comme bénévole», laisse-t-il tom-

ber avant de retourner s’occuper 
des jeunes qui s’apprêtaient à 
prendre part à une course.

Victoire du CKTR
Probablement inspirés par la 

présence de l’un des plus grands 
ambassadeurs mauriciens de leur 
sport, les porte-couleurs du Club 
CKTR ont remporté les grands 
honneurs de leur régate annuelle 
grâce à 465 points, doublant la 
marque des représentants du 
Club de Lac-Sergent, la deuxiè-
me formation au classement 
final (232 points). Les protégés 
de l’entraîneur Mathieu Pelletier 
ont enregistré 34 victoires en 50 
courses, ce qui n’a pas vraiment 
surpris le principal intéressé. «Je 
suis très fier de mon équipe, mais 
après notre domination à Lac 
Beauport la semaine dernière, je 
m’attendais à cela.»

Laurent Lavigne, Shanon 
Myles et Mathieu Roy se sont 
part icul ièrement i l lustrés 
chez les garçons, tandis que 
Anne-Sophie Lavoie-Parent, 
Emmanuelle Duplin, Camille 
St-Onge et Jessica Leduc ont 
été les filles les plus titrées. Le 
CKTR a occupé toutes les mar-
ches du podium dans quatre 
courses, dont celle de l’Open C1, 
gagnée par Beauchesne-Sévigny. 
Le Club de canoë-kayak de 
Shawinigan a quant à lui termi-
né la compétition en quatrième 
place. Ses membres ont réussi 
deux podiums, soit une deuxième 
place en C-15 midget masculin 
et une troisième position en K4 
midget féminin.•
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Les jeunes athlètes du Club de canoë-kayak de Trois-Rivières apprennent 
beaucoup au contact d’un athlète de la trempe de Gabriel Beauchesne-
Sévigny.
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Steven Bélanger a eu la chance 
de participer à deux matchs des 
Capitales.

Les Aigles 
s’amusent
Louis-Simon Gauthier
louis-simon.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Le program-
me double entre les Aigles et 
les Bisons de Saint-Eustache a 
pris des allures de pratique au 
bâton hier après-midi pour les 
Trifluviens, qui ont quitté la sur-
face du stade Fernand-Bédard 
avec des gains de 9-0 et 8-2. La 
deuxième meilleure formation de 
la LBEQ présente désormais une 
fiche de 27 victoires et 13 revers.

«Dans les deux matchs, ça 
nous a pris un certain temps 
avant de démarrer et de mar-
quer plusieurs points, résumait 
l’entraîneur Rémi Doucet. On 
a bénéficié de deux excellen-
tes sorties des lanceurs David 
Leblanc et Gabriel Vincent et au 
bout du compte, l’attaque a fini 
par débloquer. 

De leur côté, ils n’avaient pas 
leurs meilleurs effectifs au mon-
t i c u l e . » 
R e n a u d 
Cartier a 
connu un 
bel après-
midi au 
bâton en 
p r o d u i -
sant six points au total des deux 
parties. 

Dominique Samyn et Maxime 
Morin ont quant à eux concentré 
leurs énergies lors du premier 
match en produisant respec-
tivement trois et deux points. 
Pier-Olivier Dostaler, avec un 
triple et quatre points produits, 
a été le meilleur des siens dans le 
deuxième épisode de la journée. 
Les deux points inscrits par les 
Bisons vont à la fiche de l’artil-
leur trifluvien Frédéric Lebeau, 
qui effectuait un retour au mon-
ticule après une longue absence 
due à une blessure à une épaule.

Ces deux gains, acquis sans 
trop de difficulté, permettent 
aux Aigles de demeurer dans la 
course au premier rang, mais 
l’équipe n’a pu rétrécir l’écart de 
trois matchs et demi forgé par les 
Diamants de Québec. Elle aura la 
chance de rattraper ses rivaux 
ce soir à Québec. La troupe de 
Doucet a un match en main sur 
les Québécois.

Le Vertdure retrouve 
son aplomb

Le Vertdure de Trois-Rivières 
a humilié les Dodgers en l’em-
portant 13-0 en seulement cinq 
manches, hier soir du côté de 
Drummondville. Francis Michel 
a lancé un match sans point ni 
coup sûr, mais son coéquipier 
Brian Massie ne savait pas, au 
moment d’écrire ces lignes, si 
cet exploit allait être enregis-
tré comme statistique officielle 
en raison de la durée du match. 
«Pour la première fois de la sai-
son, tous les joueurs ont parti-
cipé à la victoire. Huit des neuf 
frappeurs ont atteint les buts, 
tandis que nos gros cogneurs ont 
fait la différence.» 

Le Vertdure (12-10) accueille 
Laval ce soir à compter de 20h.•
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Douzième édition du Monaco de Trois-Rivières

Une année record

Trois-Rivières — Le parc portuai-
re s’est transformé en piste de 
course le temps d’une fin semai-
ne afin d’accueillir le douzième 
Monaco de Trois-Rivières. Selon 
les organisateurs, cette édition 
a été un véritable succès. «Les 
gens ont très bien répondu et 
nous sommes plus que satisfaits 
de notre travail», a confié Michel 
Turcotte, bénévole en charge des 
installations.

Pas moins de 213 pilotes, un 
nombre record, ont pris part à 
l’événement. Il s’agit d’une nette 
amélioration par rapport aux 
126 coureurs qui étaient présents 
l’année dernière. Le Monaco a, 
encore cette année, réussi à attirer 
des pilotes étrangers provenant, 
entres autres, de la Jamaïque et 
de la République Dominicaine.

Pour la 13e édition, le président 
du Monaco, François Bellemare, 
espère être en mesure de donner 
une saveur encore plus interna-
tionale à l’événement. Il souhaite 
parvenir à convaincre quelques 
pilotes européens de se joindre à 
la compétition. «C’est très difficile 
de les attirer ici (les pilotes euro-

péens) en raison de problèmes 
de papiers, mais si nous sommes 
capables, ça ajouterait vraiment 
du piquant aux courses», a men-
tionné Bellemare.

Contrairement à la 11e édition, 
Dame Nature n’est pas venue 
contrecarrer les plans des orga-
nisateurs. Les quelque 30 000 
spectateurs qui ont foulé le parc 
portuaire au cours du week-end 
ont pu profiter du beau temps 

pour encourager les pilotes, à l’ex-
ception de vendredi soir où une 
averse avait retardé la séance de 
pratique.

Les gens se sont déplacés en 
très grand nombre dimanche, jour 
de finales et il y avait beaucoup de 
monde également aux festivités 
samedi, ce qui a agréablement 
surpris François Bellemare. 

«Nous sommes habitués de 
recevoir beaucoup de monde le 

dimanche puisque c’est la journée 
la plus intéressante, en raison des 
finales. Cette année, la journée de 
samedi a été presque autant occu-
pée qu’hier, ce qui fait évidem-
ment notre bonheur», a expliqué 
celui qui a participé à dix Monaco 
de Trois-Rivières, terminant neuf 
fois sur le podium.

Sur les deux journées de cour-
ses, deux pilotes ont dû être 
transportés à l’hôpital suite à 

des accidents. L’équipe médicale 
a réagi très rapidement lors des 
deux sorties de piste, ce qui a ras-
suré Turcotte. 

«Seulement deux accidents sur 
213 pilotes, c’est quand même une 
bonne moyenne. C’est triste, mais 
ces accidents font partie du sport. 
De plus, les secouristes ont réagi 
très rapidement, ce qui prouve 
que nous sommes prêts à de telles 
éventualités», a-t-il raconté.

Les vibreurs n’ont pas eu la cote
Cette 12e édition était éga-

lement synonyme de change-
ments. Les organisateurs ont 
installé des murets de plasti-
que, en plus de faire l’ajout de 
65 vibreurs dans des endroits 
stratégiques. Ces vibreurs avaient 
pour but de calmer les ardeurs 
des pilotes à l’arrivée de portions 
plus difficiles du parcours et donc 
d’ajouter une touche de sécurité 
supplémentaire.

Hors, les pilotes n’ont pas réel-
lement apprécié cette nouveauté 
et il s’est avéré qu’au lieu d’empê-
cher les pilotes d’être victimes de 
sorties de piste, les vibreurs ont 
davantage joué le rôle de trem-
plin en propulsant les pilotes 
dans les airs et augmentant donc 
considérablement le risque de 
blessures sérieuses. Les respon-
sables n’ont pas pris de risques et 
ils les ont tous retirés dès same-
di.•
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Le parc portuaire a été bondé tout au long de la fin de semaine à l’occasion du 12e Monaco de Trois-Rivières.

Carlton se fait doublement plaisir au Monaco
Trois-Rivières (FC)   — Le 
champion en titre de la caté-
gorie «Proshifters/Proshifters 
Masters» et grand favori pour 
cette 12e édition, Gary Carlton, 
avait confié vendredi que son 
principal objectif de la fin de 
semaine était d’avoir du plaisir.

Le pilote américain peut dire 
mission accomplie. Il a dominé la 
course à laquelle il a pris part du 
début jusqu’à la toute fin. Carlton 
détenait la pole position et il l’a 
conservée pendant 18 tours sans 
ne jamais être inquiété par les 
pilotes qui le poursuivaient. Il 
a d’ailleurs coiffé le fil d’arrivée 
avec près de 15 secondes d’avance 
sur son plus proche rival.

Carlton a confié qu’il a eu beau-
coup de plaisir au cours du week-
end. «La ville de Trois-Rivières 
est géniale et cette année, étant 
donné la belle température, la 
foule était beaucoup plus grosse, 
ce qui est très motivant», a-t-il 
raconté. Toutefois, il s’est assuré 
de ne prendre aucun risque inu-
tile afin d’éviter une blessure. «Je 
me suis amusé, mais tous mes 
gestes étaient calculés car je ne 
voulais pas me blesser», a expli-
qué Gary Carlton.

Fritz Leesmann, un autre pilo-
te américain qui était l’un des 
favoris, a pour sa part terminé 
au quatrième rang, un résultat 
fort respectable compte tenu du 

fait qu’il est parti du 12e échelon. 
Leesmann a adoré son premier 
séjour à Trois-Rivières et il espè-
re qu’il sera de retour l’année pro-
chaine.

Gélinas l’emporte
La coqueluche des Québécois, 

Philippe Gélinas, n’a pas déçu ses 
fans. Le pilote l’a emporté haut la 
main chez les Rotax Séniors, en 
dépit du fait que deux drapeaux 
rouges ont été signalés pendant 
la course. 

«J’ai été chanceux que ces 
drapeaux n’affectent pas mon 

momentum et je suis très heu-
reux d’avoir gagné, surtout dans 
ma région. Pour moi, c’était la vic-
toire ou rien», a mentionné celui 
qui entend appliquer le même 
principe pour le championnat 
canadien auquel il prendra part 
en août.

Les spectateurs ont eu l’oc-
casion de voir à l’oeuvre le hoc-
keyeur professionnel Marc-André 
Bergeron. Ce dernier a pris la 
17e position dans la catégorie 
DD2/DD2 Masters. L’humoriste 
François Massicotte aurait dû 
piloter dans la même catégorie 
que Bergeron, mais en raison 
d’un contretemps, il n’a pu pren-
dre part à la course. Il avait enre-
gistré le 22e temps lors de la pré-
finale.

Deux accidents
Malheureusement, la journée a 

été assombrie par deux accidents 
majeurs qui ont nécessité l’inter-
vention des ambulanciers. Deux 
pilotes ont perdu le contrôle de 
leur bolide avant de percuter les 
murets et les bottes de foin. Bien 
qu’aucun des deux coureurs ne 
soit gravement blessé, ils ont tous 
les deux été transportés à l’hôpi-
tal en raison de douleurs au dos 
et au cou.

Il y a également un signaleur, 
Michel Dion, qui en a été quitte 
pour une éraflure et une bonne 
frousse quand un pilote s’est 
dirigé droit sur lui suite à une 
fausse manoeuvre. Le signaleur 
n’a cependant pas été touché par 
le véhicule. Il a tout de même été 
atteint par une botte de foin, sans 
subir de blessure, sauf une petite 
coupure.•
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Sur le bord du fleuve Saint-Laurent, les pilotes sortaient des deux «chicanes» qui ont donné beaucoup de fil à retordre 
aux coureurs pendant toute la fin de semaine.
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Nouvelle superstar confirmée
Contador remporte son troisième Tour de France en quatre ans
The Associated Press

Paris — L’Espagnol Alberto 
Contador a remporté son troi-
sième Tour de France en quatre 
ans, hier, solidifiant ainsi l’arri-
vée d’une nouvelle superstar du 
cyclisme. Lance Armstrong, qui 
a remporté cette Grande boucle 
sept fois, prenait part à l’événe-
ment pour la dernière fois.

«Je suis très content car le Tour 
a été difficile psychologiquement 
et physiquement, a dit Contador. 
J’ai souffert pour obtenir cette 
victoire.»

Andy Schleck du Luxembourg 
a fini deuxième au classement 
général, suivi du Russe Denis 
Menchov. Ryder Hesjedal de 
Victoria a pris le septième rang.

Le Britannique Mark Cavendish 
a prévalu au terme d’un sprint 
pour mériter la 20e et dernière 
étape - largement cérémoniale, de 
102,5 km entre Longjumeau et les 
Champs-Élysées. Cavendish obte-
nait sa cinquième victoire d’étape 
du Tour, sa 15e en carrière.

Contador avait à toutes fins 
utiles signé sa victoire en ayant 
le dessus contre Schleck lors 
du contre-la-montre de samedi. 
Schleck a terminé 39 secondes 
derrière, tandis que Menchov a 
fini à 2:01.

La marge de victoire est exacte-
ment le temps perdu par Schleck 
sur Contador suite à un incident 
mécanique mardi, lors de la 
15e étape amenant le peloton de 
Pamiers à Bagnères-de-Luchon.

Dans les lacets du Port de 
Balès, la dernière difficulté de la 

journée, Schleck, qui tentait de 
semer Contador pour consolider 
sa place de leader, a été victime 
d’un saut de chaîne. Le temps de 
repartir, Schleck s’est fait dépas-
ser par Contador, qui n’avait pas 
eu le fair-play d’attendre son rival. 
Cela a déclenché une polémique, 
vite éteinte par les deux hommes, 
toutefois.

À la ligne d’arrivée, l’Espagnol 
avait non seulement effacé le 
retard de 31 secondes qu’il comp-
tait sur le Luxembourgeois, au 

départ de l’étape, mais lui prenait 
le maillot jaune avec huit secon-
des d’avance.

Une fois son triomphe concré-
tisé, hier, Contador a donné l’ac-
colade à ses coéquipiers d’Astana, 
qui se sont mis à chanter «Ole, 
Ole, Ole, Ole» sur la célèbre ave-
nue parisienne, où des milliers de 
partisans s’étaient rassemblés.

Schleck pense déjà 
à l’an prochain

Schleck, toujours solide dès 

que la route s’élève et en progrès, 
promet d’être plus coriace dès 
l’an prochain. «Cette année cela 
n’a pas marché, mais je prends 
rendez-vous pour dans un an ici-
même avec le maillot jaune, a t-il 
dit. Si je compare avec l’année pas-
sée, je me suis amélioré, mais à la 
fin c’est le temps qui compte et dit 
que c’est Alberto le plus fort.»

La dernière randonnée de 
Lance Armstrong au Tour de 
France a été un peu retardée 
après qu’il n’ait pu prendre le 

départ au moment prévu, car 
il portait un maillot n’ayant pas 
été autorisé. Les caméras de télé 
ont montré Armstrong et ses 
coéquipiers enfilant les maillots 
appropriés avec leurs numéros, 
après qu’ils aient tenté de por-
ter un maillot noir avec le chiffre 
28 à l’arrière - pour honorer les 
28 millions de personnes qui com-
battent le cancer, sur quoi est axée 
la fondation Livestrong du Texan.

Les officiels de l’Union cyclis-
te internationale ont décrété 
qu’Armstrong et ses coéqui-
piers de RadioShack devaient 
changer de maillots et enfiler 
ceux prévus, pour respecter les 
règlements de l’UCI. L’épisode a 
retardé le début de l’étape d’envi-
ron 15 minutes.

Greg LeMond, Louison Bobet 
et Philippe Thys ont aussi rem-
porté le Tour de France trois 
fois. Armstrong y a signé ses sept 
triomphes de façon consécutive, 
de 1999 à 2005.  Il a tiré sa révé-
rence du Tour avec une 23e place, 
à 39 minutes et 20 secondes de 
Contador. En 2009, il avait fini 
troisième à son retour après une 
absence de quatre ans.

Le maillot vert du classement 
par points et celui du meilleur 
grimpeur sont allé à l’Ita-
lien Alessandro Petacchi et au 
Français Anthony Charteau, res-
pectivement.

Au total, 170 coureurs sur 198 
au départ le 3 juillet ont terminé 
l’épreuve. John Gadret a obte-
nu le meilleur résultat chez les 
Français, une 19e place au classe-
ment général.•

Photo: Associated Press

Alberto Contador s’est offert un peu de champagne pour son troisième sacre en quatre ans.

Armstrong: un palmarès unique... 
qui ne fait pas l’unanimité
Agence France-Presse

Paris — Le septuple vainqueur 
du Tour de France, Lance 
Armstrong, qui a achevé hier à 
38 ans sa dernière Grande Boucle, 
laisse un sentiment ambivalent 
dans le peloton, partagé par un 
coureur au palmarès unique qui 
a fait briller son sport malgré des 
zones d’ombre.

D’un avis largement répandu, 
la performance de l’Américain, 
revenu d’un cancer avant de rem-
porter le Tour de France sept fois 
d’affilée entre 1999 et 2005, mar-
que l’entrée du cyclisme dans une 
ère de professionnalisme exacer-
bé porté par son esprit de compé-
tition rarement égalé.

«Il y a des coureurs, des bons 
coureurs, des très bons coureurs 
et des champions. Armstrong 
est un champion comme Miguel 

Indurain lors de ces vingt der-
nières années», estime l’Italien 
Ivan Basso. «J’ai beaucoup appris 
en essayant de faire comme lui 
et son équipe: sa préparation au 
contre-la-montre, son alimenta-
tion pendant la course, son place-
ment, sa stratégie...», explique le 
vainqueur du Giro.

«Quoi qu’on en dise, il a fait 
du bien au vélo. Il a fait venir un 
public qui ne s’y intéressait pas. 
Ça a fait du bien à l’économie du 
vélo», souligne le champion de 
France Thomas Voeckler.

«Il a dépassé le stade de star du 
vélo pour atteindre celui de star 
tout court», estime le Français.

«C’est un des grands coureurs 
de l’Histoire. Gagner n’importe 
quelle course sept fois d’affilée 
c’est incroyable ; gagner le Tour 
sept fois, c’est presque miracu-
leux», souligne le Britannique 

David Millar, qui estime que son 
record ne sera jamais battu.

Force de caractère
Le palmarès unique de l’Amé-

ricain, acquis face à nombre 
de coureurs rattrapés par des 
affaires de dopage (Ullrich, 
Hamilton, Vinokourov, Mancebo, 
Mayo, Rasmussen, Basso, Heras, 
Rumsas), a suscité tout au long 
des années 2000 suspicions et 
polémiques.

«Quand on est au sommet, on 
est exposé au vent et souvent de 
face», métaphorise Basso.

Dans les équipes françaises, 
l’admiration n’est pas la dominan-
te. Son retour à la compétition 
en 2008, qui l’a vu sensiblement 
moins dominateur, n’a rien atté-
nué. «On ne peut pas dire que ce 
qu’il a remporté, il l’a remporté 
dans une clarté totale», estime 

le directeur sportif de Cofidis, 
Francis van Londersele.

«Son retour est décevant. C’est 
plus pour le marketing qu’autre 
chose, et pour tenter de reconqué-
rir le public», estime le Français.

«Je me pose encore la question 
de savoir pourquoi il est revenu», 
lâche, entre deux soupirs, Marc 
Madiot qui qualifie laconique-
ment de très contrasté le bilan 
de l’Américain. «Il a peut-être 

gagné sept Tours mais il n’arrive 
pas à la cheville d’un Merckx ou 
d’un Hinault. Ses victoires étaient 
bétonnées, stéréotypées», estime 
Madiot.

«Il ne m’a fait vibrer qu’une 
fois: quand il a gagné à Limoges 
après la mort de Fabio Casartelli 
(lors du Tour 1995). Là, il m’a plu 
et il m’a mis le frisson. Après, 
c’est devenu une machine», ajou-
te-t-il.•

Photo: Associated Press

La carrière de Lance Armstrong a suscité tout au long des années 2000 
suspicions et polémiques.
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Encemoment,vouspayez
cequenouspayons.

Obtenez jusqu’à 12339 $ en rajustementsdeprixpour
bénéficier des meilleurs prix de l’année

surpratiquement tousnosvéhicules*.

Montez àbord.

quebecford.ca

La toute nouvelleFIESTAS2011

Rajustement
Prix Employés .............................. 405 $

Votre Prix Employés**

13944$

F-150XLT4X42010 àcabinedouble

Rajustement Prix Employés...4 400 $
Allocation-livraison................. 5 500 $

Rajustement total ...................9 900 $

Votre Prix Employés**

28999$
Laaaa tttoououo teenouveveelllllleeeeFIFIFIESESESTATAT SSS20202 1111

RRajajustustusstemeemem ntntntt
Prrix Ex Emplmp oyéy s ..................................... 404055 $$

VotVotrere PriPrix Ex Employéo s**

Version SE berline illustrée

ENSEMBLE SPORT GRATUIT
• Jantes de 15 po en alliage
• Becquet arrière
• Antibrouillards
Livrable seulement pour
la version SE

FOCUSSE2010

Rajustement Prix Employés.....1 368 $
Allocation-livraison.................. 3000$

Rajustement total .....................4368$

Votre Prix Employés**

14981$

ENSEMB
• Jantes d
• Becquet
• Antibrou
Livrable se
la version S

MUSTANGV6Coupé2011

Rajustement Prix Employés.....1 950 $
Allocation-livraison.................2 000 $

Rajustement total ....................3 950 $

Votre Prix Employés**

24499$

En partenariat avec

Seule Ford vous permet de recycler
votre véhicule datant de 2003 ou avant

et d’obtenir en primes3300$
jusqu’à

applicables à l’acquisition d’un nouveau véhicule Ford.

Cette offre comprend les primes supplémentaires allant
jusqu’à 300 $ accordées dans le cadre du programme

Adieu bazou pour les véhicules datant de 1995 ou avant.
Les primes versées par Ford s’échelonnent de 1 000 $

à 3 000 $. Tous les détails à ford.ca.

†

Nous vous invitons à faire l’essai de nos
véhicules les mieux construits à ce jour.
Relevez le Défi Montez à bord et découvrez des véhicules qui
vous offrent innovations, sécurité accrue et qualité supérieure.

Des innovations comme le système à commande vocale SYNCΩ,
la fonction MyKeymc et le régulateur de vitesse adaptatif livrables.
Des caractéristiques de sécurité qui cumulent plus de cotes de
sécurité cinq étoiles de la NHTSA± que tout autre constructeur
automobile. Et unequalité que vous ressentirez de la tête auxpieds.
Avec plus de 30 véhicules qui consomment 8,3 L/100 km sur route
oumoins‡, nous sommes certains qu’une fois au volant d’un Ford,
vous ne voudrez plus conduire autre chose.Mais si vous n’êtes
pas convaincu et achetez un véhicule concurrent neuf, nous
vous donnerons 100 $†.
C’est le moment. Relevez le Défi Montez à bord.

Version SEL berline illustrée

Visitez votre concessionnaire Ford ou
quebecford.ca pour obtenir votre Prix Employés.
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